
La confusion
au Congo

ON 
nage toujours en pleine confu-

sion au Congo. La conférence
de Tananarive groupant les chefs

des diverses provinces, le « lumum-
bisle » Gizenga , chef de la province
Orientale excepté, avait suscité des es-
poirs. - lia formule d'une confédération,.
d'Etats semblait, en effet, la plus accep-
table, étant donné les particularités ei
les diversités qui caractérisent l'an-
cienne colonie belge. Mais, comme
nous l'écrivions alors, elle risquait de
n'être appliquée que sur le papier.
Le fédéralisme ne s'est pas construit
en un jour, . nous en savons quelque
chose en Suisse. En réalité, quand il
s'esi agi de donner suite aux résolutions
adoptées dans la capitale malgache,
tout le monde s 'est désisté. Une réu-
nion prévue à Kamina, le 5 avril , n'a
pas eu lieu. Pour quelles raisons ? Per-
sonne n'en sait rien. On assure que
M. Tschombé, malgré sa promesse de
nouer des liens fédérants avec Léo-
poldville et de reconnaître l'autorité
suprême du président Kasavubu, n'a
pas envie d'aliéner , en fait , la jeune
indépendance katangaise.

Mais il apparaît que des pressions
pourraient s'être exercées sur le pou-
voir central ou dénommé tel , car il est
plus que jamais nominal. A peine éva-
noui l'espoir de la rencontre de Ka-
mina, on annonçait que des con-
tacts étaient établis entre Léppoldvilie
et Stanley vil le, fief de M. Gizenga:
Ce dernier devait recevoir M. Kami-
tatu, chef du gouvernement provincial
de Léopoldville, envoyé en émissaire
par le président de la république,, tan-
dis que le général Mobutu, comman-
dant des forces centrales, devait avoir
une entrevue avec le général Lundula,
chef des troupes de la province Orien-
tale. . Déjà certaine press e internatio-
nale se réjouissait, pensant que le
« lumumbisme » allait être remis en
selle. Illusion une fois encore I Avanl
ces rencontres, M. Gizenga annonçait
froidement qu'il destituait M. Kasa-
vubu I Lui seul, paraît-il, détçent . la
'régàlil'é,! H; n'y ' va" " pas" fiar' "ejû'âfreT che-
mins, le « lèlder » procommuniste 1

Pour corser encore la situation, on
apprenait que le président du Kasat,
le riche Etat minier, se faisait proclamer
roi sous le nom dJAlberf 1er. Une mo-
narchie parmi ces républiques nou-
velles nées et assurément infantiles,
voilà qui ne manque pas de piquant I
Mais gageons que si l'on • laissait les
Congolais se débrouiller entre eux,
c'est bien vers les formules dynastiques
qu'ils s'orienteraient, car elles répon-
dent à leurs mœurs et à leur nature.

Le malheur est que les milieux inter-
nationaux qui ne cessent de s'intéresser
à leurs affaires veulent bien proclamer
qu'ils sont en faveur de l'émancipation
des peuples, mais à condition que
ceux-ci embrassent les idéologies dé-
mocratiques et révolutionnaires à la
mode, quitte à en subir les plus graves
préjudices dans leur façon d'être et de
vivre 1

Telle est bien au fond la raison ma-
jeure qui fait que l'ONU persiste i
s'ingérer dans l'affaire congolaise, en
n'ayant nul souci de savoir si une telle
ingérence contribue ou non à brouiller
les cartes. Trois projets de résolution
sont de nouveau pendants devant l'as-
semblée générale qui doit se prononcer
en fin de semaine. Deux émanent des
Afro-asiatiques qui réclament, une fois
de plus, le départ des Belges dans un
délai de vingt et un jours et qui de-
mandent la formation d'une nouvelle
mission des Nations Unies aux fins de
convoquer le parlement, celui-ci devant
à son tour constituer un gouvernement.
Le troisième est déposé par l'URSS qui
tend au même objectif , mais qui en-
tend faire condamner en plus les déci-
sions de la conférence de Tananarive.

Quelle va être la position des Etats-
Unis face à ces résolutions ? Bien des
indicés; montrent, hélas ! que M. Steven-
son apportera son appui au texte afro-
asiatique, tout en cherchant à l'atténuer.
Il est pourtant insensé de penser qu'on
va réunir dans un pays " en pleine anar-
chie , un parlement-croup ion qui ne re-
présente plus rien, si tant est qu'il ait
jamais représenté quelque chose et
qu'on va mettre au service de cette
lamentable fiction, et contrairement à
l'avis de la plupart des dirigeants con-
golais , les forces armées des Nations
Unies. Il ne pourra en résulter qu'un
gâchis supp lémentaire. Les « casques
bleus » auront de nouveau ainsi l'occa-
sion d'affronter , au cours d'opérations
sang lantes , les troupes congolaises. Les
Nations Unies, qui sont censées travail-
ler pour la paix , seront un instrument
de guerre. Telle est la grande impos-
ture de ce temps I Comme on com-
prend la France de refuser la cotisation
que lui réclame M. Hammarskjoeld pour
l'envoi de ces contingents générateurs
de désordre.

René BRAICHET.

Au centre C"* « • /t ?-/¥* ' 8 2 le centre
de la ville s û̂ÏÏOte lj / é i 4 X f UeA A ^  $.0,. de l'élégance

La conférence de presse du général de Gaulle
| Esquivant les sujets brûlants (I échec de la réunion d'Evian et les consultations |
1 du M.N.A.), il parle du «fond des choses»: si l'Algérie indépendante ne se prononce I

De Gaulle SBÎttaltt Jes journalistes avant de commencer sa conférence
'. -\ v . !  r 'i r . - ' -.: '. . '", de presse. '

I pas pour I association, la France suppri- J
| ruera son aide multiple, rapatriera ses I
| nationaux et regroupera en Algérie 1
| même les populations qui manifeste- 1
| ront la volonté d'appartenir à la France. I

De notre correspondant de Pans par téléphone . : ¦.;. _ .« ;
« Ce qui est en cause par-dessus tout, c'est .l'avenir de l'Algé-

rie. Le cessez-le-feu et l'autodétermination ne sont que des préli-
minaires. Que sera l'Algérie de demain ? Quels seront ses rapports
avec la France?» i'' . I

Ces quatre petites phrases; pronon-
cées par le général de Gaulle au début
de sa conférence de presse, résument
très exactement 1 l'orientation des pro-
pos au 'il devait tenir sur l'Algérie pen-
dant près de quarante minutes, devant
un auditoire record de plus de six cents
journalistes, face aux projecteurs de
la télévision, en présence des membres

lu gouvernement dont le seul à être
m retard , en raison des encombrements
le la circulation , a été, curieusement-,
il. Louis . Joxe, ministre d'Etat charge
les affaires algériennes. • •

IÏ.-G.- O.

(Lire la suite en IVme page)

Les déclarations
d u général d e G à u Ile

PARIS (AFP). — Voici les principaux points mis en
lumière par le général de Gaulle dans sa conférence
de presse.

Algérie : <
« Aux yeux de la France, ce qui est en

cause, c'est l'avenir de l'Algérie. Le ces-
sez-le-feu, . l'autodétermination, ce sont
des préliminaires destinés à ouvrir à l'Al-
gérie sa route. Que sera l'Algérie de
demain ? Quels seront ses rapports fu-
turs avec la France ? Voilà l'essentiel »,
a notamment ; déclaré: le général de
Gaulle.

« L'Algérie est un pays où sévit la
guerre, a-t-11 ajouté. Son avenir n'est
nullement défini. Je voudrais que l'on
comprenne bien que, dans la perspective
algérienne, il y a cette vérité principale
qu'il faut savoir considérer en face ;
la France n'a aucun intérêt à maintenir
sous sa loi et sous sa dépendance une
Algérie qui choisirait un autre destin.

(Lire la suite en I9me page )

Vers un gouvernement
social-chrétien-socialiste en Belgique ?

M. Théo Leteyre semble devoir réussir dans sa mission de «formateur »

De notre correspondant de Bru-
xelles : ¦ ¦ • -¦' . - ,

M. Pierre Harmel, « informateur »
désigné par le roi Baudouin, ayant ter-
miné ses investigations 'politiques; le
souverain a chargé le président du par-
ti social-chrétien, M. Théo Lefèvre,
d'une mission de « formation » du pro-
chain gouvernement. L'appel à des
sonnages influents du parti ¦ social-chré-
tien pour des négociations aussi déli-
cates que celles qui s'attachent aux
rôles d'« informateur » et de « forma-
teur », est significatif. Cela démontre
péremptoirement que le P.S.C., contrai-
rement à ce que prétendaient quel-
ques journau x, est resté, malgré une
perte de quelques sièges, le groupe po-
litique le plus fort numériquement.

M. Théo Lefèvre jouit , dans les mi-
lieux'de toutes les opinions, de la répu-
tation d'un forte personnalité. On a dé-
jà lu. dans les colonnes de ce jour-
nal même, une biographie intéressante
qui donne une excellente image de ce
politicien. Il n'est donc pas nécessaire

d'y revenir en détail. M. Lefèvre a
l'étoffe d'un véritable homme d'Etat
et, s'il n'a " jamais participé à au-
cune combinaison ministérielle, il est
considéré, un peu partout, comme un
« homme nouvea u » parfaitement ca-
pable de dénouer la crise actuelle.

Comme les règles du parlementa-
risme l'exigeaient, le « formateur » a
pris un contact étroit avec des hommes
de gauche susceptibles de le seconder
dans la constitution d'un gouvernement
viable. En d'autres mots, sans préjugés,
ni idées préconçues, la tendance du
moment s'oriente vers une coalition
sociale-chrétienne-socialiste. Chacun des
partenaires doit mettre un peu d'eau
dans son vin. Du reste, — et cela est
important — les programmes des deux
partis en cause se rejoignent nour
quatre-vingts pour cent, ce qui est bon
signe nour une entente parfaite.

Un vaste programme

Lors d'une conférence de presse qu'il
a tenue récemment, M. Théo Lefèvre

a-défini, en bref son idée : unir Fla-
mands, Wallons et Bruxellois, rappro-
cher les points de vue des secteurs
privé p et. public de l'économie, fixer
les- objecti fs primordiaux de la nation,
restaurer l'autorité de l'Etat , rendre
foi en la . démocratie et améliorer le
crédit extérieur de là Belgique. Vaste
programme, comme on s'en rend
compte, et qui exigera un gouverne-
ment d'une structure nouvelle et forte.
Cette tâche difficile n'est pas de nature
à rebuter le caractère énergique du
«iorrnateur ».

Revendications flamandes
En même temps que les lignes prin-

cipales du programme du futur gou-
vernement belge étaient tracées, on
apprenait que la partie flamande du
P.C.S. posait quelques revendications.
Nous . en. donnons, ci-après, quelques
extraits pour- éclairer l'opinion des lec-
teurs , de la « Feuille d'avis de Neu-
châtel ». Oharles-A PORBET.
(Lire la suite en 4tne page )

Eiehmtuin écoute au garde-à-vous
l'évocation de ses crimes monstrueux

" - •• / : • ' , ; - 'i- - ¦•¦ Té [ 
¦
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i LE D É B U T  DU P R O C È S  DE J É R U S A L E M

Des envoy és spéciaux de l'agence UPI : , , . . ; ¦ • ¦¦ .; "
JÉRUSALEM. — Il est huit heures cinquante-huit quand l'accusé fait son

entrée dans la salle du tribunal, flanqué de deux gardes. Petit, chauve, le front
fuyant, pâle, les lèvres minces, l'œil terne, il ne paye vraiment pas de mine.

Il promène un instant son regard
, sur la cage ..d'e verre à l'épreuve des

balles qui a été aménagée à son inten-
tion et s'asseoit à sa place. Pas pour

longtemps, car voici la cour:;. le prési-
dent Landau , J ses deux assesseurs j_|ÉK
levy et Raveh, lé procureur général
Hausner et ses adjoints.

• Une foule de curieux ' se pressait
hier matin aux abords de la Maison
du peuple, où se déroule le procès,
dans , l'espoir d'apercevoir au pas-

sage les magistrats du tribunal.

Le président ôîeniànde à.  Ifoçcusé de-
bout .: • . ', ¦ ¦ ¦ :

Etes-vous Adolf  Eichmann, f i l s  de
Karl Adol f  Eichmann ? • .. ;
. « Ya », répond l'homme dans i la boite
de verre.

— Adolf  Eichmann, f i l s  de Karl

Notre bélino montre Adolf Eichmann écoutant, debout dans sa cage
de ' verre, l'acte d'accusation.

Adolf Eichmann, vous faites l'objet des
accusations suivantes...

Et. Je président du tribunal donne
lecture de l'acte d'accusation qui com-
porte quinze chefs d'accusation.

C'est ainsi qu'a commencé le procès
d'̂ dojf Eichmann qui, seize ans aprè>
la fin ' de la guerre doit répondu* d*
ses crimes devant les coreligionnaires
des sfac nuMMon* de juifs qu?il a en-
voyés au massacre.

Eichmann écoute l'acte " ¦'
d'accusation au garde-à-vous

Pendant une heure et quart — lo
temps qu'a duré la lecture de l'acte
d'accusation — Eichmann est resté de-
bout au garde-à-vous dans son habi-
tacle. Son visage n'a trahi aucune émo-
tion quand .ont été évoqués ses crimes
contre le peuple juif , ses crimes" de
guerre et ises crimes contre l'humanité.
L'ensemble de ces crimes f ont l'objet
des douze premiers chefs d'accusation
dont chacun peut entraîner" la peine
capitale. Les trois damiers chefs d'ao-
cusation . concernent l'appartenance
d'Eichmann à diverses organisations
criminelles : SS et Gestapo.

, L'acte d'accusation est lu en hébreu,
avec traduction simultanée en allemand.
Le président du tribunall demande- aïorev
à l'accusé s'il a compris et SUT sa .ré-
ponse positive, il lui permet die se ras-
seoir.

( Lire là suite en l itme page)

Bientôt
un homme
soviétique

dans l'espace

Les rumeurs deviennent officielles

MOSCOU (UPI). — Le professeur An-
dré! Kouznetaov, éminent , savant sovié-
tique, a déclaré hier soir que l'URSS
était «à  la veille» d'envoyer un homme
dans le cosmos.

Cette déclaration semble- mettre un
point final , pour le moment du moins,
aux ' rumeurs qui ont tenu Moscou
et le monde entier en éveil, selon les-
quelles l'URSS avait lancé un homme
dans l'espace.

Le professeur Kouznetaov a ajouté
toutefois qu'il fallait s'attendre « dans
un proch e avenir • à ¦ l'envoi dans le
cosmos d'un navire spatial habité par
un être humain.

Le professeur Kouznetaov a fait cette
déclaration à l'agence Tass en ajou-
tant : « Nous sommes persuadés que
tout se passera bien ».

Révélation sensationnelle
dn « Daily Worker » : •

« C'est fait »
M. Dennis Ogden, correspondant per-

manent à Moscou du journal communis-
te anglais « Daily Worker », écrit t
« C'est fait ».

(Lire la suite en 19me page)
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Pour les annonces de provenance extra-cantonale :
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VILLEJE m NEUCHATEL
Un poste de

COMMIS
est à repourvoir le plus tôt possible aux
Services sociaux (secteur assurance-maladie).

Classe 10 de l'échelle des traitements.
Adresser les offres écrites jusqu'au lS.

avril , à la Direction des Services sociaux>i, ;
hôtel communal. ' ./ !:-Vj

VILLE DE fil NEUCHATEL

Ecole complémentaire des arts et métiers
- « m

&»*
¦• ¦¦ ' 

. m

Année scolaire
1961/1962

Ouverture des cours obligatoires
pour apprentis :

lundi 17 avril 1961
. Inscription des nouveaux élèves

au secrétariat du collège, Maladière 73
IMPORTANT : Les jeunes gens sont te-

nus de suivre les cours complé-
mentaires dès le premier jour de

¦ ¦¦_, leur apprentissage, sans attendre
que les contrats soient signés.

, Le directeur : Fl. Werner. '- 'K

GRANDE VENTE
AUX ENCHÈRES
CHÂTEAU DE LUCENS (VD)

Jeudi 13, vendredi 14 et samedi
15 avril 1961, de 9 h 30 à 12 h

et de 14 h à 18 heures

Tout son mobilier ancien et de style,
Louis XIII, Louis XIV, Louis XV,
Louis XVI, Empire, Renaissance, soit :
armoires, commodes, fauteuils, bergè-
res, canapés, crédences, tables à jeu, '
guéridons, tables, bibliothèques, ba-
huts, consoles, chaises Louis-Philippe
acajou, salons, lustres, lampes, colon-
nes marbre, armes, étains, cuivres,
statues bronze signées, un éléphant
cloisonné avec bouddha, collection de
tableaux anciens, grande pendule en
bronze doré et lapis-lazuli, signée
Grand Bronze de Palais Oraux-Marly,
pièce unique, collection de tapis
d'Orient anciens, meubles divers, chai-
ses de jardin et nombreux articles.

Chargé de vente : R. Perrin, com-
missaire-priseur, Vevèy.

Conditions de venté i vente au
comptant sans garantie, à prix mini-
mum, échutes 1 % % .

WEEK-END
maisonnette de week-end à vendre au
bord du lac de Neuchâtel . Accès au lac.
S'adresser à l'entreprise Comina No-
bile & Cie, Saint-Aubin (NE).

Relais de l'Auvent, Boudevilliers
cherche

SOMMELIÈRE
!._ .'.i . - Horaire : 13 h à 23 h, congé le mardi

Déplacements en auto
Téléphoner au 5 17 73, à midi

Entreprise commerciale de gros cherche

UNE EMPLOYÉE QUALIFIÉE
BILINGUE
français - allemand, ayant une bonne for-
mation culturelle et commerciale, si possi-
ble avec quelques années de pratique.
Situation intéressante dans secrétariat de
direction, correspondance française et alle-
mande, traduction. Semaine de 5 jours.

Prière d'adresser offres manuscrites avec photo, curriculum
vitae et prétentions de salaire, à la direction de
l'AMIDRO, centrale d'achat pour les drogueries,
Bienne, Rennweg 62.

;'- v- ' .*" ' ' ¦ ' .'•, ' . . .''¦ 1; _ .  . ._ _ .. '

Nous cherchons

bonne sténodactylographe
devant s'occuper de la correspondance
en français. Possibilité de se perfec-
tionner dans les langues allemande et
anglaise.

Conditions requises : prise de sténo-
grammes en français et dactylographie
d'une façon courante et sûre. Offres

. à notre bureau du personnel pour
employés.

Mécaniciens sur automobiles
SONT DEMANDES

Conditions intéressantes

GARAGE DES GONELLES, CORSEAUX sur Vevey

Tél. 021/51 21 74

(Lire la suite des annonces classées en 10me page

îiïiEiy VILLE

WP) Neuchâtel
Permis de construction

Demande die M. Albl-
ao Turuanl de construi-
re une maison d'habita-
tion à la rue de l'Ecluse,
sur l'article 8455 du
cadastre.

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communal,
jusqu'au 26 avril 1961.

Police
des constructions.

ïiïï ikl VILLE

f|P| Neuchâtel
Permis de construction

Demande de la Société
Technique S.A. de cons-
truire un dépôt ainsi
que des garages à la
rue Jaquet - Droz (arti-:
clés 8716-8717 du codas-!
tre).

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communale
jusqu'au 26 avril 1961. ' |

Police
des constructions.

CORNAUX
A vendre, à proximité

du village, pré et forêt
d'une superficie totale
de 18,396 m'. Four visi-
ter et traiter, s'adresser
à André Olottu, Cornaux,

A Corcelles (NE), au
centre du village,

MAISON
de 3 chambres, cuisine,
salie de bains, 2 W.-C,
cave, galetas, atelier, Jar-
din potager et fruitier
de 500 m2; Agences
s'abstenir. — Adresse :
Grand-Rue 44, Corcelles
(NE).

A vendre dans lo-
calité industrielle dn
Val-de-Ruz

immeuble locatif
moderne

de 12 logements de
1, 2, 3 et 4 chambres
à l oy e r s  modertes.
Bonne construction.
Situation d é g a g é e,
rapport intéressant et
assuré.

Agence R o m a n d e
I m m o b i l i è r e  B. de
Chambrier, pi. Pury
1, Neuchâtel.

A vendre

FORÊT
de 20,000 m» (Jura neu-
châtelois). Ecrire sous
chiffres K. J. 1442 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche à Neuchâtel
ou dans la région

immeuble
de 3 à 6 logements, en
bon état. — Adresser
offres écrites à E.S. 877,
au bureau de la Feuille
d'avis,

GARAGE
à louer tout de suite,
35 fr. par mois. Rue de
la Dîme 43, la Coudre.
— S'adresser à l'étude
Jacques Ribaux, Neu-
châtel. — Tél. 5 40 32,

A remettre immé-
diatement, en plein
centre de la ville, su-
perbes

locaux-magasins
de 55 m2 au 1er éta-
ge, avec jolies vitri-
nes. Toilettes, W.-C.
et ascenseur. Chauf-
fage général. Loyer
mensuel Fr. 500.—,
chauffage compris.

Bureaux ou atelier
d'horlogerie peuvent
également convenir.

Etude Ed. Bour-
quin, avocats, nota-
riat et gérances, Ter-
reaux 9, Neuchâte.

STUDIO
Indépendant, meublé ou
non, culsinette, frigo, té-
léphone, éventuellement
garage et débarras. Jouis-
sance du Jardin, vue ma-
gnifique & louer à la
Coudre h personne sé-
rieuse et tranquille pour
fin mai.
fin mal. — Ecrire sous
chiffres M. M. 1467 au
bureau de lia Feuille
d'avis.

A louer à
BEVAIX

pour le 1er Juillet 1961,
1 appartement de 4
chambres, centrai indé-
pendant, bains ; 2 ap-
partements de 2 cham-
bres, central indépen-
dant, bains ; machine à
laver â disposition. Pour
tous renseignements, té-
léphoner au No 8 28 58. y ,; -*mA louer à la Cou-
dre, dès le 24 avril
1961,

BEAU LOCAL
de 12 m X 2 m 30
avec électricité. Loyer
mensuel Fr. 50.—.

GARAGE
pour moto on scoo-
ter. Loyer mensuel
Fr. 8.—.

E. Schafeitel gé-
rant, Vy d'Etra 35,
Neuchâtel.

A louer
appartement
2 chambres

tout confort, à 5 minu-
tes de la gare de Bien-
ne, pour le 15 avril
ou date à convenir. —
Ecrire sous chiffres AS
6857 J aux Annonces
Suisses S. A. « ASSA »,
Bienne.

A louer, chemin des
Jardinets

Hauterive
appartement de

2 PIÈCES
confort moderne, chauf-
fage au mazout. 145 fr.
par mois plus 26 fr. de
chauffage . — Pour trai-
ter : N. Glrod, Bevaix.
Tél. (038) 6 64 10.

Chambre moderne In-
dépendante, confort, avec
pension. — Tél. 5 88 56.

Personne âgée
pouvant faire quelques
petits travaux ménagers
serait reçue comme de-
mi - pensionnaire dans
pension pour personnes
âgées ; vie de famille et
jolie chambre indépen-
dante. Adresser offres
écrites à A. A. 1465 au
bureau de la Feuille
d'avis.

???????????????

URGENT
Jeune employée de bu-

reau (Suissesse alleman-
de) cherche pour le
15 avril

chambre
meublée

(chauffage central - eau
courante) avec ou sans
pension. — Offres sous
chiffres P. 2818 N. à
Publlcltas, Neuchâtel.

???????????,?.?.??.

A louer au faubourg
de l'Hôpital une petite
chambre indépendante
avec cabinet de toilette
et douche ; chauffage
central, meublé ou non
meublé ; libre tout de
suite. — Adresser offres
écrites à C. C. 1457 au
bureau de la Feuille
dîavls.

A louer à monsieur
'sérieux, entre le centre
et la gare,

chambre meublée
Indépendante. Adresser
offres à case postale
31190, à Neuchâtel.

URGENT
Suisse;' seul, sérieux,,

cherche pour tout de sui-
te-appartement de 1 ou
2 pièces ou chambre non
meublée. Région : les
Hauts-Geneveys, Fontai-
nemelon, Cernier. Adres-
ser offres écrites à L. L.
1466 au bureau de la
Feuille d'avis.

100 fr. de récompense
à qui procurera à jeu-
ne couple solyable un
appartement de 3 pièces,
région Fontaine-Andiré -
Monruz - la Coudre -
Saint-Blalse, éventuelle-
ment autre quartier ;
loyer mensuel Jusqu'à
180 fr. Urgent. Ecrire
sous chiffrée O. O. 1469
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche pour Jeune
coiffeuse une chambre
non meublée chauffable,
pas trop loin du centre.
Gœbel, coiffeur. Télé-
phone 6 21 88.

Jeune étudiant cherche
chambre simple, n'im-
porte où. Tél. 5 70 86.

Deux Jeunes gens cher-
chent

CHAMBRES
pour tout de suite. Tél.
5 31 87.

Demoiselle sér ieuse
cherche

CHAMBRE
en ville pour MI-JUIN.
Tél. 065-7 02 30.

Jeune homme cherche

CHAMBRE
quartier dç la gare. —
S'adresser à Willy Obrlst,
Grands-Pins 13, Neuchâ-
tel. Tél. 5 29 57.

jrp'Uémolselie cherché ¦

h jolie chambre
iT«. 5 24 60.

Dame seule cherche

un appartement
d'une ou deux pièces.
S'adresser : tél. 5 43 29 le
matin.

Monsieur sérieux
travaillant dehors, cher-
che chambre, de préfé-
rence à Serrières. Ecrire
sous chiffres F 118514 X
Publicitas, Genève.

Etudiant sérieux cher-
che

CHAMBRE
près de l'université, pour
le 15 avril.

Tél. (032) 6 42 02.

Jeune homme

cherche chambre
meublée ou non, avec
culsinette ou possibilité
de cuisiner ; éventuelle-
ment studio. Adresser
écrites à 124-205 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Etudiant sérieux cherche

chambre
près de l'université, pour
le 15 avril. — Tél. (032)
6 42 02.

PRESSANT
On cherche un appar-

tement de 2 à 3 cham-
bres, cuisine et salle de
bains, â Neuchâtel, Saint-
Biaise ou environs. —
Tél. (038) 7 72 17.

On cherche un appar-
tement de

3 chambres
avec cuisine et salle de
bains. — Faire offres par
téléphone au No (033)
7 16 20.

URGENT
Je cherche, pour le

1er mai,

appartement
de 2 à 3 pièces, â Neu-
châtel ou aux environs.
— Albert Pequlnot, le
Nolrmont (JB).

Fr. 50.—
de récompense à la per-
sonne qui me procurera
un logement de 2 pièces,
en ville ou â Feéeux. —
Adresser offres écrites &
114-109 au bureau de la
Feuille d'avis.

Couple avec deux en-
fants cherche

APPARTEMENT
de 3 chambres sans con-
fort, 'avec jardin, à par-
ti^Hdèj Juin oua«jnmet
198i;«"4_. Région Saint-
Blalsëî^Hauterive, Marin.
'—~ ̂ Adresser offres écrites
à E. Y. 1360 au bureau
de la TPeuille d'avis.

Les héritiers de Numa Biéri, à Peseux:',
offrent à vendre par voie d'enchères publia
ques, par le ministère du notaire Charles
Bonhôte, le samedi 22 avril 1961, à 15 heures,

ail café de la Métropole
salle du 1er étage,

L'IMMEUBLE
qu'ils possèdent à Peseux, rue des Corte-
neaux 2, comprenant deux appartements de
trois pièces avec dépendances, désigné
comme suit au cadastre de Peseux :
Article 1071» A Peseux, bâtiment, place et

jardin de 535 m2 ;
Article 533, Aux Corteneaux, terrain de

240 m2.
Les conditions d'enchères peuvent être

consultées auprès du notaire préposé aux
enchères, Me Charles Bonhôte, ainsi qu'au-
près de M. Charles Dubois, gérant à Peseux,

r \
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V Su Epancheurs 4 NEUCHÂTEL Tél. 513 13

offre à rendre
Familiale Maison Familiale

6 pièces, confort , ga- entièrement rénovée, 2 6 pièces, confort, cons-
rage, joli . jardin, situa- appartements de 3 et 7 |PU,ctj on plaisante, dans

'• tiôri, , ensoleillée et pièces, 5 garages, ate- , :_,j;„ __i .,_..__.,
SiiSft , à l'ouest de lie» de 300 m», à beau '

ardm .* 
ver9er'

m;.; ÏF Neuchâtel Cormondrèche a Peseux

Familiale Familiale Maison
5 pièces, dont 4 sur 5 pièces, SUT un étage, comprenant 17 cham-
te même étage, bal- confort, central, bal- J-,, ^

P8
^

6™*
con, confort, garage, con, garage, cave, joli courante, ©t apparie-
beau terrain, vue éfen- jardin clôturé, aux ment de 4 pièces, con-
clue à Bôle. fort, central mazourt, à

Ceneveys-sur-Cottrane Saint-Biaise

V 1 /
Office des poursuites de Boudry

Enchères publiques d'immeuble
à Peseux

ENCHÈRE UNIQUE
Le mercredi 3 mai 1961, à 15 heures, à

Peseux, à l'hôtel des XIII Cantons, salle du
premier étage, l'office des poursuites sous-
signé vendra par voie d'enchères publiques,
à la requête d'un créancier hypothécaire,
l'immeuble ci-dessous désigné, appartenant
aux héritiers de Georges Bonhôte, à Neuchâ-
tel, savoir :

Cadastre de Peseux
Art. 2401, plan folio 26, Aux Prises du Haut,

de 659 m2
No 97, Aux Frises du Haut, habitation,
bâtiment de 118 m2
No 98, Aux Prises du Haut, jardin de
541 m2

Assurance incendie : Fr. 68,000.— + 30 %
en 1960, l'immeuble n'était pas terminé

Estimation cadastrale : Fr. 90,000.—
Estimation de l'expert : Fr. 110,000 

Il s'agit d'une villa neuve située au haut
de Peseux, près de la forêt. Belle situation
dominante, avec vue imprenable et très
étendue. La villa comprend 7 pièces tout
confort, chauffage au mazout, terrain clô-
turé sur tout le pourtour, dallage granit au
nord et sud de la villa.

L'immeuble est disponible immédiatement.
Pour visiter, prendre rendez-vous à l'of-

fice des poursuites de Boudry, tél. (038)
6 42 35.

Les conditions de cette vente unique, qui
aura lieu conformément à la loi, l'extrait du
registre foncier et le rapport de l'expert,
seront déposés à l'office soussigné, à la dis-
position de qui de droiti dès le 10 avril 1961.

Boudry, le 25 mars 1961.
Office des poursuites de Boudry,

Le préposé : M. Comtesse.

A vendre

IMMEUBLE AU CENTRE
comprenant magasin donnant sur deux rues,
quatre logements et grande cave. Adresser
offres écrites à I. I. 1463 au bureau de la
Feuille d'avis.

La Compagnie des Tramways de Neuchâtel enga-
gerait quelques

AGENTES D'EXPLOITATION
(pour le service du contrôle)

. . tfffi. 
¦ 

" -A '

Les candidates de nationalité suisse, âgées de 20 b
30 ans, ayant une vue ei une ouïe suffisantes, en

'"'' .. '""":;," bonne santé, sonf invitées à faire leurs offres écrites
' à la Direction, en les accompagnant de leurs certi-

; beats. „ ¦¦ ¦ ¦ ¦' ••.¦: * .

Périodes de travail de S Jours.

Uniforme fourni par la Compagnie.

¦ ¦¦ ( . .

r ~~~ "i
Fabrique de l'industrie horlogère cherche

contremaître
pour entrée à convenir.

Nous demandons i
formation mécanique, connaissance éventuelle de
galvanoplastie , apte à diriger et à former du
personnel, capable d'initiative, esprit méthodi-
que, âge minimum 25 ans.

Nous offrons :
conduite de plusieurs centres productifs, situa-
tion stable, possibilités de développement, fonds
de prévoyance, stage de formation.

Faire offres manuscrites avec copies de certificats, curriculum
vitae, date d'entrée et prétentions sous chiffres P 10599 N
à Publicitas, la Chaux-de-Fonds.

¦¦!' •
'

>
'

Nous cherchons pour entrée immédiate ou date à con-
venir

1 mécanicien-aléseur
pour aléseuse de grandeur moyenne

¦ •¦ ¦¦$< ¦ --. ;¦ :y~;:; 
¦ '&' ¦ -¦ ¦¦SE"""

1 mécanicien-tourneur
pour tour parallèle moyen

1 mécanicien-tourneur
pour tour à copier Oerlikon

1 mécanicien-fraiseur
Il s'agit de places stables et bien rémunérées pour can-
didats capables.
Offres écrites ou orales au bureau du personnel de
BEKA Saint-Aubin S.A., Saint-Aubin (NE) (038) 6 74 51/,

A louer pour tout de suite ou époque à
convenir

deux magasins de 74 et 67 m2
dans quartier résidentiel en pleine expan-
sion.

Immeuble Port-Roulant 34 (Grise-Pierre).
S'adresser à Lucien Petitpierre, agent

principal de la GENEVOISE - VIE, 1; ruelle
Dublé. Tél. 551 15.

ECLUSE
A louer pour le 24 avril 1961

appartement de 2 pièces
tout confort. Loyer mensuel Fr. 162.150 plus pres-
tations die chauffage et d'eau chaude. ,

ETUDE PIERRE JUNG, Bassin 14,, Neuchâtel.
Tél. 5 88 23.

A LOUER (à l'année) comme résidence ou
lieu de vacances et de week-end, à LA
COTE-AUX-FÊES, dès juillet 1961,

3 logements
de 2 % pièces (surfaces 80, 87 et 93 ma).
Situation paisible, campagne, à quelques mi-
nutes du centre (magasins), cadre de ver-
dure, lumière, soleil, en bordure de la route
cantonale. Logements confortables (douche,
chauffage au mazout, cuisson au bois ou à
l'électricité) dans ancienne ferme en trànsr
formation. Garages.

Faire offres immédiatement sous chiffres
P 2867 N à Publicitas, Neuchâtel.

Jeune employée cherche jolie

CHAMBRE
meublée. — Adresser offres écrites
à S. S. 1472 au bureau de la Feuille
d'avis.

Serveuse
; de bar (ou serveur) serait engagée

tout de suite ou pour date à con-
venir. Poste bien rétribué ; nourrie,
logée. — S'adresser au Bar-Glacier
Alba, tél. 5 24 98............ FAN ...........

: CORCELLES \m ' •O Nous cherchons pour tout de suite •
J oiz date à convenir J

[ une porteuse de journaux !
. ' .
. pour la distribution de notre journal #
• dans , un secteur de Corcelles (Grand- •
J Rue, Nicole, Petit-B erne, la Croix, la J
. Cure,: rue de la Chapelle). .
i •
• Adresser o ff r e s  de service à l'admi- •
S nistration de la « Feuille d' avis de Neu- 2
. châtel », Temple-Neuf 1, tél. 5 65 01. S• •
• v-. , ,» -, ~ - - . - - - .- ¦ -  - •

Bureau de la place cherche pour
entrée à convenir

débutante de bureau
• ;; ; • ¦ , connaissant la dactylographie.
. . . Faire offres à case postale 561,

' Neuchâtel I.

Chauffeur pour camion basculant
i ayant de la pratique, serait engagé tout de
suite ou pour date à convenir. Place stable
et bien rétribuée.

Faire offre à René BARONI, transports,
COLOMBIER. Tél. 6 33 27.



.Uï S j j  yu^t ; 
¦ • .,

¦¦ ;•¦ .- ¦ " ; ; ' f~ «iT?ir: ' '¦ ¦¦ ' .' 
¦ 
;

*iîi|?' i v ¦ ¦¦;¦ ¦ 'j i' '' ,: « '' "P àj 'lirtC ' '/V.., ,, . .  ,. . ,. , . .: . ' . ., ', .. ...

fllYtt ftCIT IfM rue de la Ma |adière 'PAIJlJol UUII face à rhô Pita i p°urta|ès

du 12 au 16 avril 
03 11 101110ouverte de 10 h à 20 heures VIII I l|vll 111

¦"fifiHH Â -riÊm s^raJllilMl̂  
,.̂  \ ,• -—» L ' "̂  » -

¦
IHW  ̂ Uj<IWiHM.Wifc^ __^a^.--r̂ Sal  ̂• - ™ " % - <̂%

venez visiter notre

installation spéciale , vous

présentant toutes ^̂ ^«^«««n^̂ ^»
les nouveautés pour des j^^^̂ ^̂ ^̂ ^ Spn̂ ^Sr̂ ^̂ ^̂ B
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saines et pratiques gg^̂ Qj^Jg^̂ ^̂ ^̂ gf̂ ^gf

Sinalço
Boisson de table |
au pur jus de fruits 1

' JI
CUVE
PRÊTRE
/ upes-blouses-zobes

en c/e -cn/er, ex/ mode

ANTIPASTO 
un hors-d'œuvre très fin

composé de :
SSS»- ."ïïS.- SE?-, is^uS," s ..S**"" • — «S

à servir frais
5% net

la bte .75 .J2

^^^ 
par 3 btes, la bte ",5Q

1 ¦ — ¦ ¦ ' ¦ ¦ -¦¦ r "

VâUXllâll VlCtGr mm Vm grande 5 places, |
i facile à manier, sûre en toute circonstance : elle croche à la route lli|L et freine sûrementl Essayez la Victor !

* Vauxhall Victor Super Fr. 8 300;- * Vauxhall Victor Riviera (modèle de luxe) Fr. 8 900.- Vauxhall Victor Estate Car (Station-wagon) Fr. 9 700.- Un produit de la General Motors - * Montage Suisse
; '¦ . 1  '¦".. 1 ¦', • ' ' '  . '¦ ¦ ;'" j

ArdonVS: Neuwerth &.lattion, Garage,têl.027/413 46. Bevaix NE: Garage G. Langel, tél. 038/66247. ChîppIsVS : Garage LTschopp, tél.027/512 99. Delémont: Périat &. Cie, Garage Total, tél. 066/235 33. Fribourg: V. Nuss-
baumer, Garage du Stadtberg, tél. 037/24129. Genève:.Autos-lmport SA, 28-30, rue de la Servette, tél. 022/33 6630. Lausanne: Garage Occidental, F.Schmocker , 7, Av. de Morges, tél. 021/258225. Lausanne: Pierre Nessi,
Garage des Sports, 5, rue du Lac, tél. P21/263755. Martigny-Croix: R. Pont & J. Bochatay, Garage Transalpin, tél. 026/618 24. Morges: Garage Daniel Monay, tél. 021/72135. Môtiers NE: A. DUrig, Garage de Métiers, tél. .
038/91607. Neuchâtel: Garage M. Facchinettl, 1-3, Portes Rouges, tél. 038/5 6112. St-Clerges: Garage A. Freymond, tél. 021/98219. Vaulruz FR: Marcel Grandjean, Garage des Ponts, tél. 029/27070. Vevey: A. Marchand,
Garage du Léman, 47, Av. de Plan', tél. 021/51634. Yverdon: W. Humberset, Garage des Remparts, tél. 024/23535. Lugano: Rod. Morganti, Garage délia Stazione, tel. 091/2 2465.

•>¦' »: .»:- In



DÉMOCRATIE POPULAIRE...

Comment fut jugulée toute opposition
en Allemagne orientale
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De notre correspondant pour les
af fa ires  allemandes :

Trois millions de ressortissants
de la zone soviétique ont émigré
en République fédérale depuis l'ef-
fondrement du Troisième Reich. In-
tellectuels, chefs politiques, paysans,
ouvriers, commerçants, tous les mi-
lieux sociaux sont représentés dans
ce lamentable troupeau qui préfère
les risques de l'exode au servage
d'un régime inhumain.
: C'est au lendemain de • la défaite
que les premiers fugitifs ¦¦• arrivèrent
à Berlin-Ouest, qui n'était encore
qu'un champ de ruines..,Il s'agissait
en général de gens hébétés par les
événements qu'ils venaient de vivre,
le crâne encore bourré des slogans
de la propagande hitlérienne, qui
n'arrivaient pas à comprendre ce
qui leur arrivait. Ils fuyaient devant
l'armée rouge, devant le chaos, parce
qu'ils sentaient confusément que
l'avenir leur serait moins dur sous
le contrôle des Occidentaux que
sous celui des Russes.

Les premiers réf ugiés
politiques

C'est vers la fin de 1946 seule-
ment, soit un an après la fin des
hostilités, qu'arrivèrent les premiers
réfugiés politiques, membres des
partis bourgeois pour la plupart,
qui pressentaient le sort qu'allait
leur réserver le nouveau régime en
dépit de toutes ses promesses. Car
les autorités d'occupation soviéti-
ques commencèrent par se montrer
libérales, plus libérales même que
celles des puissances Occidentales, à
l'égard de ceux qui cherchaient à
ranimer la vie politique du pays...
La seule condition mise à la fonda-
tion de nouveaux partis était que
ceux-ci adhèrent sans réserve au
« bloc des groupements démocrati-
ques et antifascistes », ce que cha-
cun, bien entendu, s'empressait de
faire.

La grande illusion d'une vie dé-
mocratique à peu près normale dura
jusqu'à l'automne 1946, c'est-à-dire
jusqu'à l'organisation des premières
élections communales. Le parti
démo-chrétien fut autorisé à pré-
senter des listes de candidats dans
2082 des 11,623 communes de la
zone, le parti libéral dans 1121.
Seul le parti socialiste unifié, que
les communistes avaient réussi à in-
vestir « par le dedans » et qui
n'avait plus de socialiste que le nom,
put tenter sa chance dans toutes les
villes et tous les villages.' Malgré
cette limitation arbitraire, malgré
lès contingents de papier insuffi-
sants (voire inexistants) mis à la
disposition des" groupements non
communistes pour leur propagande.,
le parti socialiste unifié ne recueil-
lit que le 57,1 % des voix, le parti
libéral le 21,1 % et le parti démo-
chrétien le 18,8 %. Les autorités
communistes accusèrent le coup,
mais décidèrent de prendre « cer-
taines mesures » pour qu'il ne se
renouvelle pas aux élections du
« Landtag », qui avaient lieu cinq se-
maines plus tard : toute une série
de politiciens bourgeois furent donc
arrêtés par les autorités militaires
soviétiques à quelques jours du scru-
tin... Pris de panique, ceux qui
avaient échappé aux premières char-
rettes commencèrent à faire leurs
malles.

Instauration
de la liste unique

Ces mesures d'intimidation n'em-
pêchèrent pas les communistes d'en-
register un nouvel échec: le parti
socialiste unifié ne réunit plus que
le 47,5% des suffrages, cependant
que les démo-chrétiens passaient de
18,8% à 24,6% et les libéraux de

21,1 % à 24,5 %. Un nouveau tour
de vis devenait inévitable, en l'oc-
currence l'instauration de la liste
unique et .une refonte complète, se-
lon les vues gouvernementales, des
partis non. communistes.

Les choses se gâtèrent encore à la
fin de 1947* lorsque le président et
le Vice-président du C.D.U., Jakob
Kaiser et Ernst Lemmer, refusèrent
dé (participer au « congrès populaire
pour l'Un ité et là paix dans la jus-
tice », convoqué par le parti socia-
liste ùbîfié. Le colonel Tulpanof ,
qui servait "d'agent de liaison entre
les .autorités d'occupation soviéti-
ques et'Mes-' milieux politiques alle-
mands !f<e la zon e, les fit purement
et simplement destituer et leur in-
terdit toute activité politique sur
l'ensemble du territoire. Es furent
remplacés à la tête du parti démo-
chréttéirÉ par un membre du comité
placé là»$ar Tulpanof , Otto Nuschke,
dont la servilité à l'égard dn régime
ne pouvait être mise en doute par
personne.. Le premier acte présiden-
tiel de Nuschke fut de dire « oui »
à la liste unique...

Le grand exode
La situation, dès lors, ne cessa

d'empirer, et Nuschke vit sans émo-
tion la plupart de ses prétendus
« amis politiques » emprisonnés ou
contraints à la fuite. L'épuration
atteignit son point culminant en
1949-1950 : liste unique pour l'élec-
tion de la « Chambre populaire » en
avril, instauration du contrat col-
lectif d'entreprise (contre la volonté
des ouvriers), en juin , destitution du
comité directeur et arrestation du
secrétaire général du parti libéral
en juillet. Le nombre des réfugiés
fut de 129,245 pour les quatre der-

niers mois de 1949 seulement, et
oscilla constamment entre 10,000 et
21,000 par mois en 1950.

Un tel exode n 'était évidemment
possible qu'avec l'asséntimèrif ta-"
cite des autorités soviétiques, qui
auraient eu tout en main pour la
juguler. Si elles fermèrent les yeux,
c'est évidemment qu'elles ne voyaient
pas sans plaisir le départ des ad-
versaires les plus acharnés dû ré-
gime. Plus il en partait, plus l'ali-
gnement des caricatures de partis
qu'étaient devenus le C.D.U. (démo-
chrétien) et le L.D.P. (libéral) de-
venait facile, plus le parti socia-
liste unifié avait le champ. . .libre.
L'exode de 1949-1950 déçjapW lit-
téralement les cercles intellectuels

^de la R.D.A., qui cessèrent par-
conséquent de représenter un/dan-
ger pour les gens en place. 'La ré-
volte de 1953, ne l'oublions , pas,
ne fut pas l'œuvre des étudiants et
de l'« intelligentzia », comme en
Pologne ou en Hongrie, mais bien
de la seule classe niivrière.

Le flot des réfugiés, depuis ces
événements, n'a jamais cessé de
couler en direction de la Républi-
que fédérale, avec des hauts et des
bas marquant les différentes éta-
pes de la politique des Ulbricht
et consorts. Beaucoup d'intellectuels,
qui avaient cru tout d'abord pou-
voir trouver un « modus vivendi »
avec le régime, ne purent résister,
à la longue, à l'obsédante pression
de la propagande communiste. Us
s'en allèrent à leur tour et conti-
nuent de s'en aller, avec des mil-
liers et des milliers de ces ou-
vriers et de ces paysans censés
constituer l'essence même de la
République démocratique et popu-
laire.

Léon LATOTJB.

LA GLOIRE TROP FACILE
Le scandale causé par « Fran-

ce-Dimanche » que dirige M-
Pierre Lazareff  — lequel pour -
tant ne rate aucune occasion de
donner des leçons de « j ourna-
lisme » à ses confrères — et
qui a eu l'audace de pub lier un
article de l'a f f r e u x  Larcher, au-
teur de l' enlèvement du pe tit
Peugeot , a été dénoncé par tout
ce que la presse compte encore
d'honnête en France. Voici l'opi-
nion de Guermantes (M. Gérard
Bauër dans le « Figaro »).  Op i-
nion exprimée sur un ton mo-
déré, mais d'autant p lus con-
vaincante :

Dans une affaire en bien des pointa
obscure, il était , en effet , d'autres
moyens de l'éclaircir que de demander
à l'auteur du rapt un récit si soi-
gneusement circonstancié. Peu impor-
te d'ailleurs l'affaire elle-même ; mais
la « gloire » qu'en tire un prévenu, à
1,400,000 exemplaires, passe les limi-
tes de ce que le Journalisme « moder-
ne » puisse accepter . Pierre Larcher !
Je lis ce nom en plus grosses lettres
que n'a Jamais été écrit celui de bien
des écrivains en signature de leur
article. Larcher, ce nom me rappelle
quelque chose qui n'est pas un hom-
me en prison. M'y voici ! Larcher était
le pseudonyme de Paul Bourget , em-
prunté au héros de « Mensonges »,
pseudonyme dont il signait «La Psy-
chologie de l'amour moderne » dans
«La Vie parisienne en 1888». Plus de
soixante-dix ans, c'est beaucoup et
c'est loin i D'un Larcher à l'autre
dans les hebdomadaires Illustrés, le
temps a marché. Sur une vole descen-
dante.

Un certain Journalisme, par sa

surenchère, sa volonté de tout savoir,
sauf le bien, et de tout dire, sa dé-
testable - familiarité, sa hâte incon-
trôlée, nous a menés à ces excès, fu-
nestes certaines fois, et cette fois-ci
dégradants. "Nous sommes responsables
de ces gloires faciles distribuées un
peu trop atf ; hasard. Nous créons
l'événement et ses vedettes, qui n'exis-
teraient pas sans les conférences de
presse, sans les micros de la radio,
sans les caméras de la télévision. Pa-
trice Lumumba fut naguère une de
ces créations. . Oet ; ambitieux Noir,
dont lsi fin était prévisible, nous
l'avions ; porté là où il était et contre
notre sécurité. Il a perdu la partie
comme tant d'autres ambitieux, com-
me Salijt-Just ou Julien Sorel. Mais le
Jour de sa mort, les titres, consternés,
en firent une sortie de saint et de
héros : le peuple de la rue est tendre
lorsqu'il n'est pas cruel. Ces apitoie-
ments ne furent pas les mêmes dans
son pays où, lors d'une excellente
émission de la télévision, « Cinq co-
lonnes à la une », on put voir un de
ses compatriotes affirmer avec un
grand rire dévorateur qu'il fallait
couper les oreilles aux lumumbistes
et les manger. Depuis lors, d'autres
gloires « faciles » nous ont été offertes.
Larcher ? Je préférais Lumumba.

Sur ce seul point, nous diver-
geons d'avis avec Guermantes.
Pourquoi choisir entre les deux?
Larcher s'en prit ignoblement à
un enfant. Lumumba laissa violer
les femmes belges sous les yeux
de leurs f i l s  et de leurs f i l les .
Qu'il se pare ou non de l'« idéal »
politi que, le crime est toujours
le crime. Il n'y a pas deux mo-
rales, l' une pour les prétendus
hommes d'Etat, l'autre pour les
gangsters.

Vers un gouvernement
social-chrétien-socialiste en Belgique?

( S U I T E  DE LA FBEM1.BE P A G E )
Au lendemain des élections, la brus-

que avance de la « Volksunie » pro-
voquait une sorte de mauvaise humeur
dans l'aile flamande du P.S.C. Un
« programme » fut rédigé, susceptible
de prendre un caractère comminatoire
à l'égard du prochain gouvernement.
Il s'agit surtout de la suppression du
recensement . linguistique' et'-de la fixa-
tion de la frontière des langues. En
outre, on formule aussi des considéra-
tions sur la revision de l'art. 123
sexies sur l'incivisme et l'adaptation du
nombre des parlementaires au chiffré
réel de la population. D'après un jour-
nal flamand, il s'agirait de donner une
solution équitable au problème fla-
mand-wallon « avant que la crise n'ar-
rive à un stade où elle ne pourrait plus:
être maîtrisée ».

Il serait absurde de croire à priori
que tous ' lés électeurs flamands du
P.S.C. .̂ demandent des mesures extré-
mistes idans les domaines que nous
avons çatés, ou sont partisans du sépa-
ratisme. H faut envisager impartiale-
ment les causes de l'expansion soudaine
de. la « Volksunie ». C'est, on le sait,
un parti d'extrême-droite à tendances
flamingantes; Que les gains de ce nou-
veau parti aient dérouté les rmlieU'X
sociaux-chrétiens des Flandres, on le
devine facilement. La « Vdlksunie »
pourrait (devenir, du fait de son orien-
tation politique, un ferment de dis-
corde' '.- oai».; .'ensemble du parti.

Pour étire juste, il est bon de dire
que le P.S.C. a froissé une grande

partie de ses partisans. Dans la Wal-
lonie et à Bruxelles, une grande pro-
portion de ces mécontents ont appor-
té leurs suffrages aux partis « nou-
veaux » dans l'espoir que « ça » chan-
gerait.

Les électeurs flamands P. S. C.
n avaient pas, chez.' eux, la, même pos-
sibilité et ills ont manifesté leur mau-
vaise humeur en votant pour la « Volk-
sunie », malgré les divergences d'opi-
nions nuancées. Ce parti présentait
des hommes jeunes, combatifs, qui
faisaient contraste avec ceux de la
liste P.S.C. où l'on avait l'impression
qu on reprenait les mêmes et qu'on
recommençait. On espère aussi, de-
puis dix ans, la liquidation des restes
de la répression de l'incivisme. Un
projet ' . .. . présenté, très modéré, s'est
heurté; à une intransigeance farouche
des gauches. Ce qui fait que seize
ans après la guerre, il y a encore des
« inciviques » qui, pour des fautes vé-
nielles, sont privés de leurs droits no-
litiques. Cela explique, sans la justifier,
l'avance relativement forte du parti
d'extrême-droite. Quant aux « reven-
dications flamandes », il y lieu de dis-
tinguer entre celles qui sont nérimées
et qui ne favorisent pas la liberté lin-
guistique du citoyen et d'autres qui
paraissent plus sincères.

Le premier sera-t-il le bon ?

Quant à nous, nous ne pensons pas
que de telles requêtes puissent avoir
une influence sur les intentions fermes
de M. Lefèvre d'arriver à chef dans
la mission que le roi lui a confiée.
Le « formateur » est un bilingue ac-
compli, il est d'origine gantoise et par
conséquent, fl est à même de compren-
dre les vœux de ses compatriotes des
Flandres.

Certes, l'expérience a prouvé que
le premier « formateur » n'était pas tou-
jours le chef d'un futur gouverne-
ment ; il est cependant à souhaiter,
dans le cas particulier, que la forr
tune sourie à M. Lefèvre.

Quoi qu'il en soit, M. Lefèvre fait
du bon travail pour hâter la liqui-
dation des difficultés dans lesquelles
la Belgique se trouve. H serait temps
au "une solution fût apportée aux dif-
férents problèmes dont les données
font l'objet du programme gouverne-
mental du « formateur » actuel.

Ohaifles-A. POKRET.
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Problème No 500

HORIZONTALEMENT
1., Est chantée par beaucoup de per-

! sonnes. — On en extrait des cors.
2. Poisson plat et comestible. — Par-

\ ticule.
3. Symbole chimique. — Valait plu-

sieurs as à Rome.
4. Qui sont justes.
5. Démonstratif. — Tout le mande y

commande. — Préfixe. ,
6. Monnaies étrangères. — Prisé,,. —

Appel.
7. Andromède le fut par Petsèeï .

8. Centre .commercial d'Algêtiidj ,, —
Avant un an.

9. Dans des titres. — Effectives. :'
10. Organe du boyau. — Changement

inattendu.

VERTICALEMENT
1. Début d'un conte. — S'emporter.
2. Exercice scolaire. — Marque l'éga-

lité.
3. Deuxième calife. — Se trouve en

Mysie ou en Crète.
4. Note. — Fleuve. — Va comme un

nomade.
5. S'applique à la verve d'Offenbach.
6. Qui n'ont pas été conservées.
7. Fournit une drogue purgative. —

Sur des plis. — Note.
8. Préfixe. — Un conte peut l'être ra-

pidement.
9. Vieille souche. — Supporte le bois

dans le foyer.
10. Sondée. — Sur la rose des vents.

Solution dn No 499
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L imagination

Elle joue un rôle de premier p lan
chez les auteurs écrivant pour la
radio. C' est elle qui leur permet de
nous of f r i r  des récits attachants,
dont les nombreux ép isodes se sui-
vant à dates f ixes , .attirent, alertent
et captivent souvent notre atten-
tion. Mais comme de toutes choses,
il n'en f au t  p as trop, et il y  a des
—domaines où il f au t  la brider ,
sinon la faire taire. L'imagination
ne doit pas , nous semble-t-il, fa ire
tomber ceux qui en ont dans la
plus totale invraisemblance. Parler
durant quatre actes d' un person-
nage —et quel personnage ! —
dont , depuis cent quarante ans, le
monde entier sait où, quand et
comment il est mort, le faisant éva-
der puis vivre en morne petit bour-
geois avec une femme du peup le,
quel que part en Amérique, c'est ris-
quer de n'être pas écouté jusqu 'au
bout . Ainsi en fut - i l , le 4 avril, au
cours de l 'émission «Ex-Nap oléon».
Le prisonnier de Sainte-Hélène est,
en e ff e t , le personnage principal
de cette pièce , s'échappant de sa
geôle, remplacé là par un sergent
comp laisant, et vivant désormais
comme j' ai dit... Qui prend inté-
rêt à un ouvrage où tout est faux,
et qui est fondé  sur l'absurde ?

Suite du précédent
Les aventures imag inaires, ou la

f ic t ion  et le mystère régnent dès
l'abord , cela représente toujours
des atouts majeurs pour leurs au-
teurs. Telle est « Carmilla », f i lm
radiophonique, de John Michel,
donné le jeudi soir, à 19 h 50. Cette
émission promet d'agréables mo-
ments de « suspense » aux sans-f i-
listes, à avoir écouté le premier
ép isode le 6 avril, sur radio-Làu-
sannéy \

i La publicité ï
L'on dit d' elle , aujourd'hui, les

arts publ icitaires, parce que , peu à
peu , elle émerge d' un simple be-
soin d' annoncer quelque chose\
pour parvenir à un sommet où elle
arrive par le f lair , la psychologie,'
la persuasion bien dosée, les slo-
gans p ercutants ou insidieux, les
images et la représentation au goût
du jour. ] On le pensait déjà, mais,
le 7 avril , au cours de la toujours
intéressante émission « Tribune de
Paris », l' on put s'en p ersuader. Le
président , à Paris, de l 'Association
des arts publicitaires, qu'interro-
gèrent avec grande pertinence des
agents de publi cité, et des jour-
nalistes, nous dit le rôle de la p u-
blicité en 1961, les recherches
qu'elle exige pour atteindre, tenter,

{¦décider la clientèle. Ce spécialiste
dit également que, des diverses pu-
blicités fai tes  à la radio, sur les
écrans des cinémas, de la TV , dans
la presse , c'est cette dernière qu'il
tient pour la plus efficace. Vive
donc le pap ier de journal 1

Yvette la Grande

Une intéressante émission heb-
domadaire sur radio-Paris a p ris
f i n , le 8 avril ; sous le titre : « Les
grandes dames de la chanson », nous
pûmes faire  ou refaire connaissance
avec des divettes et des divas qui
illustrèrent ce genre charmant et
léger. C'est avec Yvette Guilbert
que le cycle se termina, avec cette
grande dame de génie, aux longs
gants verts, à la chevelure flam-
boyante , et qu'immortalisa , entre
autres, Toulouse-Lautrec , avec cette
merveilleuse af f i c h e  que les p lus —
de-soixante-ans ont encore en mé-
moire. L'on entendit la célèbre voix

! Et à part cela...
0 l'émission captivante de Béatrlx

Dussane, les reines du théâtre, nous
a présenté la séduisante Champmeslé,
le 2 avril ;
9 la bonne basse suisse Fernand

Corena se fit entendre, le 3 avril,
dans de Jolis airs de Poulenc ;
0 le concert du mercredi, à Radio-

Genève, nous donna la trop rare
occasion d'entendre le bon violoniste
Peter Rybar, dans un brillant concer-
to de Dallnor Vakar ;

0 sur Paris, le 5 avrU, nous retrou-
vâmes avec émotion, et sous le triple
aspect de soliste, compositeur et con-
certiste, le regretté Dlnu Lipatti ;

9 très beau concerto d'Henri Bar-
raud, pour piano et orchestre, Joué
au cours du concert de l'O.C.L., par
G. Solchany ; |

0 tard dans la soirée du 8 avril,
nous avons pu entendre les belles cé-
rémonies des Pâques orthodoxes, de la
cathédrale Saint-Alexandre Nevsky, à
Paris, enrichies de chœurs admirables;
9 au matin du dimanche, l'audi-

tion, par Wilhelm Kempff , de sonates
de Beethoven, ajouta ses beautés à
nn temps splendlde, qui l'encadra à
merveille ;
9 après quoi, nous avons appris

avec stupéfaction, au cours de l'émis-
sion paysanne, à quelles sommes énor-
mes montent les frais . des agricul-
teurs et vignerons dans les luttes sai-
sonnières contre les gels nocturnes ;

ê) dimanche soir, les fidèles admi-
rateurs de G. Gershwtn entendirent,
sur les ondes viennoises, Heinz Neu-
brand Interpréter quelques - unes des
plus belles pages de ce regretté com-
positeur.

Le P.8.

dans le non moins célèbre « f i a -
cre », et nombre de bonnes chan-
teuses, qui traduisirent beaucoup
de ces fameuses mélodies du Moyen
âge, du X V I I I e  siècle et des « beaux
1900 ».

Les Prix du disque

Les chanteurs Hélène Martin et
Léo Ferré ont vu leurs composi-
tions et interprétat ions primées
cette année p ar l'académie Charles
Gros. Choix heureux et juste récom-
pense. Le prix alla également à une
version magnifi que de la « Rhap-
sody in blue » de Gershwin, jouée
par l'orchestre du Conservatoire de
Paris et à un chant de p risonnier
exécuté par des voix masculines
surprenantes de vigueur et de p a-
thétique et au trompettiste Mike
Davies, dont le jeu poétiq ue, suave
et pre nant donne un charme tout
particulier à la mélodie choisie
(9 avril).

LE PÈRE SOREIL.

Comment trouver
la tranquillité

d'esprit?
Ifl °***̂ HJ Quelle pensée ré-
HH Ctjl c o n f o r t a n t e  de

j ® |  savoir que nous
fflffl3fflj:j sommes unis à Dieu
™B™?ïflJ et en sécurité en
tant que Ses enfants!

Cette assurance vient à qui-
conque cherche, d'un coeur sin-
cère, la vérité contenue dans la
Bible et dans le livre inspiré
qu 'est Science et Santé avec
la Clef des Ecr i tures  par
Mary Baker Eddy.

Nombreux sont ceux qui ont
appris à se détourner de la con»
fusion d'un monde actuellement
en pleine évolution, pour com-
munier avec Dieu et acquérir
ainsi un sens de calme et de
tranquillité.

Faites-en l'expérience! Il est
possible de lire, d'acheter ou
d'emprunter Science et Santé
dans

0

LA SALLE DE
LECTURE DE LA

Science
R«_ . u.s ™. o«. Kshretienne
Marca Reglstrada

N E U C H A T E L
20, faubourg de l'Hôpital

les jours ouvrables
de 14 h 30 à 17 heures

CINÉMAS
Bio : 14 h 45 et 20 h 30, Tout près de

Satan.
Apollo : 18 h et 20 h 30, L'Orchidée noire.
Palace : 15 h et 20 h 30, Le Dialogue

des carmélites.
Arcades : 15 h et 20 h 30, La Mort de

BeUe.
Rex : 15 h et 20 h 30, Recours en grâce.
Studio : 15 h et 20 h 30, La Révolte des

gladiateurs.

PHARMACIE D'OFFICE (Jusqu'à 23 h) :
Dr M. Wildhaber , Orangerie

De 23 h à 8 h., en cas d'urgence,
le poste de police indique le pharmacien

à disposition.

/| Bi des générations fllffljlj
PFZ Z TÔT modernes 
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Un des meilleurs
romans dessinés

f rançais

Copyright by Opéra Mundl et Cosmopress.

CÉCILE

Mercredi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h, en ouvrant l'œil... 7.15, Informa-
tions. 750, sourions à la vie. 8 h, émis-
sion d'ensemble. 12 h, au carillon de
midi... avec, à 12.30, le rail, la route, les
ailes. 12.45, informations. 12.55, d'une
gravure h l'autre. 13.40, le trio à cordes
hongrois.

16 h, feuilleton. 16.20, orchestre C. Dû-
ment. 16.40, l'heure des enfants. 17.40,
pages de Schubert et Bizet. 18 h, le ba-
ryton Hermann Prey. 18.15, nouvelles du
monde chrétien. 18.30, pages brillantes.
18.45, la Suisse au micro. 19 h , actua-
lités nationales. 19.15, Informations. 19.25,
le miroir du monde. 19.45, en marge de
« Musique aux Champs-Elysées ». 20 h,
questionnez, on vous répondra. 20.20,
qu'allons-nous écouter ce soir au pro-
gramme du concert symphonique : Lud-
wig van Beethoven, Henry Barraud,
Mario Zafred, Morton Goold. 20.30,
les concerts de Radio-Genève, avec l'or-
chestre de la Suisse romande, direction
André Audoli, soliste : Rodolfo Caposali,
planiste. 22.30, informations. 22.35, mi-
roir du monde. 22.25, trois petits tours...
et puis dormons.

Second programme
Jusqu'à 19 h, programme de Sottens.

19 h, mélodies légères et récréatives,
20 h, prélude au sport... et musique ré-
créative. 20.15, reportage sportif. 22 h,
musique légère. 22.10, micro-magazine du
soir. 22.30, programme de Sottens.
BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, informations. 6.20, orchestre ré-

créatif. 6.50, quelques propos. 7 h, in-
formations. 7.05, les trois minutes de
l'agriculture. 7.10, mélodies populaires
d'Autriche. 11 h, émission d'ensemble.
12 h, duos de Dvorak. 12.20, nos compli-
ments. 12.30, Informations. 12.40, musi-
que légère. 13.25, imprévu. 13.35, études
symphonlques de Schumann. 14 h, pour
Madame.

16 h, musique de cirque. 16.30, souve-
nirs d'une écuyère de cirque. 17 h, mu-
sique française. 17.30, pour les enfants.
18 h, concert populaire. 19 h, actualités.
19.10, le procès Eichmann. 19.20, cota-

, munlqués. 19.30, informations, écho du! temps. 20 Jî; 'in Memorlam Jussi BjeÊ -
ling. 21 h , la monarchie démocratique !
Danemark. 21.45, musique danoise. 22.15,
Informations.

TÉLÉVISION ROMANDE
17 h, pour vous les Jeunes. 20 h, télé-

journal. 20.15, «J'y suis... J'y reste », film
de Maurice Labro. 21.45, avec Roger
Pierre et Jean-Marc Thibault. 21.55, der-
nières Informations. 22 h, téléjournal,

EMETTEUR DE ZURICH
20 h , téléjournal. 20.15, « Die Perlen-

kette », film. 21.50, le commentaire de
P. Durrenmatt. 21.55, téléjournal.
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.w en jersey-estival, tricot façonné multicolore haute mode.
Décolleté dégagé et mi-manches rapportées. Se porte avec A ^"\
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Autres modèles : Synlon bouclé « Claire » 59.-̂ -
Lurex dernier cri « Claudine » 89.—
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Bourgeois Frères i O S.A. Ballaigues Avec bons-images AyanU >.»««'

Frigo
Je les al tous vus
Je préfère un

« Ignîs »
La cuve est en acier émaillé
Je l'achète chez

TANNER LA COUDRE
Exposition : Dîme 52 Tél. 5 51 31

H est spécialiste Facilités de paiement

Les meubles Victoria sont en vende cheznmm
N E U C H A TÉ l *—'

Fbg de l'Hôpital - Hue des Fausses-Brayes.
Tél. 5 75 05.
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A vendre

APPAREIL
DE PHOTOS

6 x 6  reflex , objectif In-
terchangeable plus un
téléobjectif plus un sys-
tème de macro-photo.
Prix très bas. — Offres
sous chiffres P. 2801 N.
à Publlcltas, Neuchâtel.

Grand choix de

RÉSISTANCES
Bas prix : Fr. —.05,

—.10 et —.20

#PORRET RADIO
» T é L é V I S I O N

SEYO N N E U C H A T E L

""Voir petite vitrine

Duvets plats
remplis trois quarts du-
vet, fourre sarcenet , lé-
gers et très chauds, 120
X 160 cm, 40 fr. ; 140
X 170 cm, 50 fr. ; oreil-
ler 60 X 60 cm, 7 fr. 50 ;
traversin 60 x 90 cm,
11 fr 50. — Kurth, 9,
avenue de Morges, Lau-
sanne, téléphone (031)
24 66 66.

Pieds faibles
Pieds

douloureux
Mes Supports sur me-
sures, dans la techni-
que « original BOIS -
CUIK », vous rendent '
la marche aisée , sans
douleurs. Sans métal ,
légèreté surprenante,
élastique et stable à
la fols. Enfin un sup-
port efficace qui se
porte aussi dans une
chaussure élégante.

SUPPORTS
POUR ENFANTS

BAS élastiques
pour

VARICES
SI vous recherchez
avant tout un bas de
qualité et de longue
durée, faites l'essai
d'un de nos nom-
breux bas • spéciale-
ment conçus pour
jambes fatiguées ou

fortes varices.
Pour hommes, quali-
té extra-forte.

CHEVILIÊRES-
GENOUILLÈRES

élastiques

Hernie
Grâce à un procédé
de contention qui ne
comporte ni ressort
ni pelote, le NÊO
BARRÈRE contient
avec un minimum de
gêne les hernies les
plus volumineuses.

Y. REBER
Bandagiste

19, fbg de l'hôpital
. NEUCHATEL

Tél. (038) 5 14 53
Essai gratuit sans en-

gagement tous les
Jours, mardi excepté.

Pour le
Val-de-Travers :
Téléphoner au 5 14 53
pour connaître les

dates de passage
dans votre région.

A vendre

2 baignoires
en grès, 25 fr. les doux
Téléphona 5 75 94,

A VENDRE
un divan-lit 1 V_ place ;
deux postes de radio
dont un avec tourne-
disque 3 vitesses ; 1 ma-
chine à écrire, une tente
de camping à bas prix,
le tout en parfait état.
— Tél. 5 74 93 après
18 heures.

A vendre

magnifique
caméra

« Nizo » 8 mm, avec
télé-objectif , titreuse et
divers accessoires. Très
belle o c c a s i o n .  Tél.
5 23 87.

A vendre plusieurs

BREBIS
(blanches des Alpes)
avec un et deux agneaux
de trois mois. S'adresser
à Pierre Bacuzzi , le Pur-
cil , Noiraigue. Tél. (038)
9 41 92.

ENSEMBLE !̂ ~j \  3
ROBE ET JAQUETT E I Ii \â

g\
en tissu genre un uni, \ l \ f̂ **
veste droite à col tailleur r f m\\ **, % __
Robe aux lignes strictes. j  #j  A. -ï\f i*î

Marine, beige, ciel ¦¦¦-,, ' / i/laâ'
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Il , Il
| L'habit ne fait pas le moine $
| mais un habit chic s'achète |
» °kez «

i MOINE i
|| MAGASIN Grand-Rue |
8 et 1
| ATELIER DE MESURE PESEUX |
Il II

¦w •_?'*Jr ¦¦
Meubles T  ̂mi!P •Victoria qp 2?

•r
Les Meubles Victoria vous offrent:
le nouveau catalogue illustré en couleurs,
48 pages. Demandez-le, gratuitement et
sans engagement pour vous, auprès d'un
concessionnaire de la branche! s



Le péril jaune existe bel et bien

Voici un instantané de la présentation des équipes dans le gigantesque palais des sports de Pékin

Dans les épreuves individuelles des champ ionnats du monde
j * ¦ de te$nis:rdëf iâ)ble qui ont commencé à Pékin
**_ *>..'•:•• . ¦?.'.f*SV'.">'-.':"'' ' . ' ¦ - ¦ ¦ ¦ ¦ 
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Les épreuves individuelles des
championnats du monde de ten-
nis de table ont débuté hier à
Pékin. Le tableau du simple mes-
sieurs comprend seize têtes de
séries, soit quatre Chinois, trois
Japonais, trois Hongrois, trois
Suédois, un[ Allemand, un Rou-
main et un Yougoslave.

Le favori? est le Chinois Jung
Kuo Tuan , tenant du titre, le A'.p 2
le Hongrois Berczik, champ ion
d'Europe , le No 3 le Japonais Og i-
mura, ex-champ ion du monde et
le No 4 Hoshino, l'actuel , champion
du Japon... ':

PARENTS PAUVRES EUROPÉENS
Les seize; têtes de série joueront ,

en principe, les huitièmes de finale.
Mais p lusieurs n'y parviendron t
certainement pas . Le parcours est
semé, en effe t, de nombreux obsta-
cles chinois . et japonais. La Chine
a engagé , en dehors de ses têtes de
séries, une -bonne douzaine d'ex-

cellents joueurs. D 'autre part , le
Japonais Kimura , par exemp le, qui
a battu , dans la f inale  de la coupe
Swaythling, le tenant du titre

^ 
Jung

Kuo Tuan , n'est même pas tête de
série.

Les têtes de séries sont , du haut
en bas • du tableau , les suivantes :
Jung Kuo Tuan (Chine) , Foldi
(Hon) ,  Larsson (Su) ,  Markovic
(You) ,  Sido (Hon) ,  Wan Chuan
Yao (Chine) , Negulesco (Bon) ,
Hoshino (Jap) , Og inmra (J a p) ,  Al-
ser (Su) ,  Freundorfer (AU 0) ,
Chuang Tse Tung (Chine) ,  Muraka-
mi (J a p) ,  Hsu Ying Cheng (Chi-
ne) , Mellstrom (Su)  et Berczik
(Hon) .

Calme dans la iempêfe
Le footballeur autrichien Dienst

opère dans les rangs de l'équipe du
Rapid de Vienne, laquelle s'est
qualifiée dernièrement pour les
demi-finales de la coupe d'Europe
des champions, aux dépens des
Suédois de Malmce.

Dienst est âgé de 32 ans. Au
cours du match-retour qui opposa
lés équipes précitées en Scandina-
vie, ce joueur fit deux ou trois
rudes interventions. II s'aliéna
l'antipathie du public. Et, par la
suite, chaque fois qu 'il toucha la
balle, un concert de sifflets souli-
gnait son intervention. Cette hosti-
lité ne toucha en rien l 'Autrichien .
Il garda le sourire. Son équipe
gagnait. Que lui fallait-ffl de plus ?
II en avait vu d'autres.

Eprouvé par une ancienne blessure

Louison Bobet annoncera peut-être,
prochainement, son renoncement aux
compétitions cyclistes, mettant ainsi un
terme à une prestigieuse carrière com-
mencée en 1943. Opéré à la fin de 1955
d'une induration à l'entre-jambe, Bobet,
malgré les soins permanents dont il a
été l'objet, a toujours fait preuve d'un
courage extraordinaire. Cette année,
après avoir couru les Six-jours de Mi-
lan au mois de février, Bobet souffrait
plus que jamais. Il déplorait d'autant
plus ce fait qu 'il avait retrouvé une
excellente condition ph ysique.

A son retour à Paris, il rendit visite
au médecin. Le praticien le rassura et
ordonna un traitement cicatrisant par
ultra-sons. Le mieux ne se fit toute-
fois pas sentir et Bobet abandonna au
Critérium national.  Eprouvé morale-
ment , il déclara forfait  peu après pour
Paris-Roubaix.

Bobet a signé plusieurs contrats pour
des épreuves de province. II est vrai-
semblable qu 'il les honorera, mais ces
déplacements et ces compétitions, peh-
se-t-on dans les milieux cyclistes, pren-
dront l'aspect d'une tournée d'adieux.

Bobet parle de retraite

Les footballeurs suisses et Ruppan
penseront aux matches de mai

1 Ce soir au stade bâlois de Saint-Jacques contre l'équipe d'Autriche 1

On parle de match représen-
tatif , mais, en fait, c'est bien
la Suisse et l'Autriche qui se
rencontreront ce. soir à Bâle.

Les Autrichien^ Ont renoncé à la cou-
pe du monde. ïls s'en mordent les
doigts. Pour de nombreux footballeurs
suisses, il n'y à actuellement que cett e
coupe du monde qui compte. C'est dire
qu 'on luttera à fond au stade Saint -
Jacques. Pour une question de prestige,
quant aux Autrichiens, qui tiennent à
prouver qu 'ils ne sont pas une quantité
négligeable eux qui furent des maîtres
grâce à leur fameuse école viennoise !
Pour une question vitale, quant aux

^Suisses ! Car si ce match ne revêt que
'l'étiquette d'amical, il n'en présente
pas moins un caractère éliminatoire
pour nos hommes. Les candidats à
l'équipe nationale sont devenus nom-

breux de par l 'émulation créée par
Rappan , de par , aussi, les perspectives
d'aller au Chili aue nous ont values sur
le plan psychologique, la victoire contre
la France et, sur le plan pratique, la
victoire contre la;  Belgique.

Deux matches décisifs
Aujourd 'hu i , on lutte pour sa place

alors qu 'il y a peu d'années, ce n'était
pas un honneur, mais une corvée que
d'endosser le maillot « rouge à croix
blanche». Les mœurs ont bien changé
et nous sommes les premiers à nous
en réjouir. Afin de soigner la cohé-
sion de notre équipe nationale et de
celles où il y puisera les remplaçants
(Suisse B et « Espoirs »), Rappa.if1'' a
organisé de nombreux matches. Ils va-
lent mieux que n 'importe quelle théorie.
C'est en jouan t ensemble qu 'on ap-
prend à se connaître. Un match eut lieu
en mars à Berne contre Schalke. Celui

de ce soir constitue une nouvelle étape.
II faudra  être prêt en mai quan d, en
l'espace de hui t  jours , notre pays af-
frontera la Belgique à Lausanne, puis
la Suède à Stockholm. De ces deux
matches dépendra dans une large me-
sure notre participation au tour final
du Chili.

A ce prix !
Pour le match de ce soir, Rappan,

fidèle à ses habitudes, n'a pas apporté
de grandes modifications à son équipe.
Les nouveaux venus, et encore on peut
se demander s'il s'agit de nouveaux ve-
nus, sont convoqués pour remplacer des
titulaires blessés. Kernen, condamné à
l'inaction par un claquage, ne repren-
dra la compétition que samedi à Win-
terthour avec son club. Antenen ne cou-
rut que d'un pied dimanche contre
Grasshoppers. Si ça suff i t  dans le cham-
pionnat actuel où l'on joue à un rythme
de grands-pères, c'est insuffisant dans
une rencontre Internationale. On se
presse à ,1a porte dans l'équipe natio-
nale. U faut savoir jouer et, surtout,
accepter de donner son maximum cha-
que fois qu 'on revêt le maillot « rouge
à croix blanche » pour être assuré d'être
présen t au match suivant. Une sélec-
tion est, présentement, à ce prix. II est
cher, mais c'est le seul possible dans
une équipe nationale qui se respecte.

L'équipe de ce soir sera formée de :
Elsener ; Wuthrich, Schneiter ; Grobé-
ty, Meier, Weber ; Ballaman , Vonlan-
then, Hugi, Aliemann, M. Mauron.

Mais il n'est pas impossible qu 'on
procède à quelques chan gements en
cours de match. Les bénéficiaires en
seraient Schneider, Tacchella , Bani,
Brizzi et Pottier, convoqués comme rem-
plaçants. Us affichent une belle forme
actuellement et aspirent tous, évidem-
ment, à devenir t i tulaire à part en-
tière de l'équipe suisse régénérée par
Rappan.

Val.

Suisse - Autriche eut Heu vingt-six
fols. Le bilan n'est guère flatteur
pour nos Joueurs. Ils ne fêtèrent que
quatre succès :
1917 Zurich 3-2
1923 Genève 2-0
1925 Berne 2-0
1946 Berne 1-0

Trois fols, la partie resta nulle :
1921 Saint-Gall 2-2
1950 Vienne 3-3
1952 Genève 1-1

Voici enfin la liste impressionnante
fles revers helvétiques :
1917 Bâle o-l
1918 Vienne 1-5
1922 Vienne 1-7
1925 Vienne . . 0-2
1926 Vienne 1-7
1927 Zurich j  . . . . . .  1-4
;1928 Vienne ' ..;' 0-2
1929 Berne •1-3
1931 Bâle 1-8
1932 Vienne 1-3
1934 Genève 2-3
1934 Vienne 0-3
1936 Zurich 1-3
L937 Vienne 3-4
1948 Vienne 1-3
1949 Lausanne 1-2
1954 Lausanne 5-7
1955 Berne 2-3
1957 Vienne 0-4

Quelques chiffres

Le comité central de la Ligue «misse
die hockey , sur glace a examiné urne
miouvelite tes le cas de l'arbitre zuri-
cois EmKfei Sûhimid, lequel avait été
désign é comm e arbitre pour le récehit
tourn oi! - ippjidjal . Sa candidature, après
différentes intrigues fu t  refusée par les
autorités internationales. Après une
nouvelle étude des docaim entis à dispo-
sition , -le. çornUé. n 'a o-ien trouvé qui jus-
tifiait une -telle décision. Il a renou-
velé s'a' confiance" à l'arbitre zuiriooiis.

Confiance renouvelée
à l'arbitre Schmid

Dimanche,' une course de côte aura
lieu sur le parcours Villars - Burquin -
Mauborgef. ' Elle sera organisée  par la
section vaudoise de l 'Au tomobi l e  Club
de Suisse qui reconduit cette compé-
t i t ion  courue pour la première fois en
1913.

Le parcours est long de quatre kilo-
mètres avec une dénivellat ion de trois
cent quarante, mètres et une pente
moyenne de huit  pour mille.

Cette épreuve réunira tous les cou-
reurs romands  des d i f fé ren tes  catégo-
ries. Des voitures de tour i sme, de grand
tourisme, de- sport et de course pren-
dront le départ et seront p ilotées par
des concurrents qui se sont dist ingués
dans de nombreuses manifes ta t ions
nationales ou internat ionales .

La matinée sera consacrée aux essais,
suivis, l'âprès-midi, de deux manches
de course. L'épreuve est la troisième
de l'année sur le plan  romand et le
parcours présente un intérê t  sportif et
spectaculaire de premier ordre.

De nombreux concurrents
aux prises dans le Jura

La Société d'escrime de Neuchâtel
organise dimanch e à la Rotonde le
championnat suisse à l'épée pour ju-
niors.

Cette comp ét i t ion  se déroulera le
mat in  pour  les é l imina to i re s, et l'après-
midi pour les demi-finales et finales.

Les épreuves se disputeront à l'épée
électrique.

Les salles d' armes de Lausanne, Ge-
nève, La Chaux-de-Fonds, Montreux ,
Berne, Zurich , Saint-Gal l , Bienne , Bâte ,
Fribourg et Neuchâtel ont engage leurs
meilleurs éléments.

Le championnat suisse
juniors à Neuchâtel

Pour la première fois depuis sa
création, en 1931, le fameux  « Masters
Tournament » de golf a été remporté
à Augusta, par un étranger. Le vain-
queur, Gary Player, âgé de 25 ans et
originaire d 'Af r i que du Sud , a battu
d'un point  ('.280 contre 281) le vain-
queur  de l'an dernier Arnold Palmer.
Voici le classement du tournoi ainsi
que le mo n t a n t  des prix remportés
par les concurrents :

1. Gary Player (A-S) 280 points
100,000 francs suisses) ; 2. Arnold Pal-
mer (E-U) 281 p. (60 ,000 fr.) ; 3. Char-
les R. Coe 281 (amateur) ; 4. Don Ja-
nuary (E-U) 285 (35 ,000 fr.) ; 5. Tommy
Boit (E-U) 285 (35 ,000 fr.).

Cent mille francs
pour un point

Le championnat de football de IIlme ligue

Le cours de répétition du régiment
neuchâtelois a provoqué trois renvois
sur les neuf parties prévues au pro-
gramme. Résultats :

Groupe I. — Audax - Serrières 1-1 ;
Fleurier II-Auvernier renvoyé ; Colom-
bier II-Boudry IA 0-3 ; Saint-Bialse-But-
tes renvoyé ; Xamax IIA-Blue Star 6-0 ;
Groupe II : La Sagne-Floria renvoyé ;
Boudry IB-Sonviiier 1-2 ; Fontaineme-
lon II-Xamax IIB 3-1 ; La Chaux-de-
Fonds Il-Courtelary 2-3.

Xamax II A conserve le sourire. Non
seulement, il obtient un succès élevé
contre les Verr isans , mais son princi-
pal adversaire, Serrières, lâche du lest
contre Audax.  La position xamaxienne
devient de tout repos. Il suf f i ra  de réa-
liser cinq points au cours des cinq der-
nières parties. On admet t ra  que ce n 'est
pas une tâche bien lourde. Boudry I A
tient à son quatr ième rang. Il n 'a fa i t
aucune concession sur le terrain du
Bled.

Dans le groupe II, grosse surprise :
l'invincible réserve de la Ghaux-de-
Fonds subit une  défai te  contre Courte-
lary. Au premier tour , les joueurs du
Vallons de la Suze ava i en t  été les seuls
à battre le leader. Cet accident ne porte
pas à conséquence, puisque les coéqui-
p iers d'Amey possèdent encore trois  lon-
gueurs d'avance sur  leur  va inqueu r .
Xamax I I B  baisse pavi l lon  à Fonta ine-
melon , dont  la deuxième garn i tu re  four-
n i t  un championna t  honorable.  A Bou-
dry, le choc de menacés ne connut  pas
l 'issue qu 'on a t t enda i t .  Sonvi l ie r , à la
recherche d'un succès depuis  longtemps,
s'est imposé.  Comme Boudry I B  a bé-
néf ic ié  d'un changement  de résultat , la
marge est encore d'un point. Mais tout
n'est pas perdu pour Sonvilier.

Classements :

GROUPE I Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

Xamax II A . . 15 13 2 — 65 21 28
Serrières . . .  15 10 2 3 48 31 22
Couvet . . . .  14 9 3 2 42 15 21
Boudry I A .  . 15 8 2 5 37 26 18
Auvernier . . .  14 6 3 5 29 37 15
Audax 14 4 5 5 31 31 13
Blue Star . . .  15 5 3 7 27 46 13
Saint - Biaise . 1 3  4 2 7 32 39 10
Colombier II . 14 3 1 10 29 49 7
Fleurier IL .  . 13 3 — 10 20 37 6
Buttes . . . . .  14 1 1 12 21 50 3

GROUPE II Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

Ch.-de-Fds II. 13 10 1 2 68 18 21
Courtelary . . 13 9 — 4 35 29 18
La Sagne . . .  11 7 — 4 35 39 14
Xamax II B . . 13 5 2 6 35 40 12
Fontainemel. Il 12 5 — 7 32 27 10
Etoile II . . .  10 4 1 5 21 27 9
Boudry I B. . 11 3 1 7 24 51 7
Floria 9 3 1 5 23 24 7
Sonvilier . . .  12 2 2 8 26 44 6

Si les commandants militaires se mon-
trent compréhensifs , neuf parties au-
ront lieu dimanche. Groupe I : Serrières-
Fleurier II ; Auvernier-Blue Star ; Cou-
vet-Audax ; Saint-Blaise-Boudry IA ; Xa-
max IIA-Colombier II. Groupe II : La
Chaux-de-Fonds Il-Sonvilier ; Etoile II-
Boudry IB ; Fontainemelon II-Floria ;
Courteiary-La Sagne.

We.

Serrières
encore distancé

Waldner commence
à menacer M@l»foiasii

A la Charrière, le premier but chaux-de-fonnier fut réalisé par le
Junior Brossard (noire photo), qui ne pouvait espérer meilleur climat

pour ses débuts.
(Press Photo Actualité)

Les classements des marqueurs chez les footballeurs suisses

Les attaquants de la ligne A
continuent à faire grise mine.
Ils ont cependant amélioré leur
rendement par rapport à leur
faible production des dimanches
précédents.

Un fait  retiendra l'attention : le but
réussi par Fatton contre Chiasso, qui
est le 243me de sa carrière en ligue A.
Précisons que seul Servette bénéficia
de tous ces buts ! Notre ancien interna-
tional, à part un stage à Lyon, n'a
connu que ce club. Bel exemple de fidé-
lité ! Mais revenons à ce fameux 243me
but. En le réussissant, Fatton a égalé
le record d'Amado. Nul doute que le
Genevois, d'ici à la fin de la saison , en
établira un nouveau. Peut-être déjà di-
manche à Granges I

Un revenant
Au cours de la dernière journée de

championnat , vingt-trois buts furent
réussis. Pas de «coup du chapeau». Seu-
lement trois « doublés ». L'un des au-
teurs est un revenant : Hugi. Depuis
plusieurs dimanches, son nom était
tombé dans l'oubli. Tout à coup, il ex-
plose. L'approche des matches interna-
tionaux est pour quelque chose dans
cette résurrection- Waldner est un ha-
bitué de notre chrorfique. Avec ses deux
réussites, il s'approche insensiblemen t
de la deuxième placé. Niggeler (Young
Fellows) assume la patern i té du troisiè-
me « doublé » .

Les autres but s eurent pour auteurs
Graf , Facchinetti (Bienne),  Pottier,
Brossard, Favre (La Chaux-de-Fonds),
Glisovic (Granges), Robbiani , Vonlan-
then (Grasshoppers), Fatton , Heuri ,
Bosson. Pasmandy (Servette), Scheller,
Schmid , Etterl in (Winter thour) ,  Wech-
selberger (Young Boys), Feller (Zu-
rich).

Toujours Robbiani
Au classement  général , Robbiani  (21)

conserve la tète. Un écart de quatre
longueurs  le sépare du second , Hamel
(Granges) .  Mais Waldner , s'il continue,
a bien des chances de devenir le-'-dmi-
phin.  Son retard sur le Soleurois ne se
monte  qu'à deux buts, tout comme
d'ail leurs celui de son coéquipier Brizzi
dont les tirs trouvèrent égalemen t la
cible à dix-sept reprises.

Les marqueurs de la ligue B ont fait
une belle moisson. En réussissant tren-
te-cinq buts, ils ont établi le record du
secon d tour. Mais il f au t  bien dire que
deux résu l t a t s  contribuèren t fortement
à cet te  performance : Bellinzone-Marti-
gny 8-2, Sion-Ca n tonal  7-2. Dix-neuf en
tout , soit plus de la moit ié !

Un seul
« coup du chapeau »

Righin i  (Bellin zone) réussit  le seul
« coup du chapeau ». Six joueurs f i rent
plier l 'échiné à deux reprises aux gar-
diens adverses : Pedrazzoli , Pellanda
(Bellinzone), Perroud (Cantonal),  Mau-
ron (Martigny),  Anker (Sion) et Resin
(Yverdon).

Pour le reste, nous trouvons Bezzola
(Bellinzone), Henri (Berne), Bossi , Got-
tardi, Ciani (Lugano), Brandli  (Schaff-
house),. .perruchoud, Baudin , Massy,
Karj env- Grand;-, .(Sion), Griinig, Beck
(Thoune),' Gerber (Urania) ,  Keller . Mer-
lo . Garcia .(Vevey), Chevalley (Yver-
don) .  Et les inoubliables maladroits qui
marquèren t contre leur camp : Carrard
(Vevey) et Gruber (Aarau).

Trois joueurs de Lugano occupent à
nouveau les premières places du classe-
ment  général. Gottardi a porté son actif
à vingt buts, soit qua tre de plus que
Poulsen , toujours sur la touche. Quant
à Ciani , avec quinze  t i rs  victorieux , il
a décramponné de justesse le Schaff-
housois Akeret.

R. Pe.

Chez les Britanniques

Cinquante-sept clubs écossais ont ap-
prouvé , au cours d'une assemblée te-
nue à Glasgow, l' augmentation des pri-
mes accordées aux joueurs  demandée
par l'Union des f o o t b a l l e u r s  britanni-
ques. En revanche , ils ont r e f u s é  le se-
cond point  des revendications selon
lequel un joueur a toute l iberté de
changer de club à l'exp iration de son
contrai. La p lupart  des clubs ang lais
ont d' ailleurs adop té le même point
de vue , ce qui a amené les f o o t b a l l e u r s
à reprendre leurs menaces de grève.

Augmentation des primes

Pour recevoir Hambourg

.4 l' occasion du match aller comptant
pour  les demi- f ina les  de la coupe d'Eu-
rope qui opposera ce soir, en Espagne,
Barcelone à Hambourg,  on prévoi t  dans
la cap itale catalane . que le nouveau
stade de Barcelone re fusera  du monde
mal gré sa capacité de 110 ,000 p laces.

Les équi pes seront les suivantes  :
B A R C E L O X E  : Ramallets  ; Foncho ,

Gracia ; Segarra , Gensana , Garay ; Vit-
laverde, Kuba la , Evaristo , Suarez  et
Csibor. Si le Brési l ien Evar is to  n 'étai t
pas remis de sa b lessure  à la cheville..
Kubala passerait  avant-centre et Koc-
sis f e r a i t  son entrée au pos te  d'y iter
droit . , ''v

HAMBO URG : Schnoor ; Krug ,  Kurb-
j u h n  ; Werner, Meinke , Dicter  Seeler ;
Nei .sner , Dehn, Uive Seeler, Stuermer et
Doer f e l .

Le stade de Barcelone
refusera du monde

Les footballeurs de Servette,
premiers du championnat suis-
se, joueront un match amical
en nocturne le 22 avril contre
l'A. C. Milan.
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RESUMONS
Le public balois sera en fête ce

soir. Notre équipe nationale accueille
l'Autriche. Bien qu 'il s'agisse d'un
match représentatif , nos joueurs sa-
vent l'Importance de l'enjeu. C'est un
des derniers tests avant les parties
capitales de mai , contre la Belgique
à Lausanne et la Suède à Stockholm.
Rappan poursuit sa ligne de conduite :
confiance aux « anciens ». Aucun nou-
vel élément ne sera Incorporé à Saint-
Jacques.

La chronique des marqueurs de li-
gue nationale est un peu plus volu-
mineuse que ces dernières semaines.
Les attaquants ne se laissèrent pas
endormir par la chaleur priiitanière.
En li gue B, spécialement, les specta-
teurs furent comblés. Le record du
second tour fut battu.

Aux antipodes ou presque, Pékin
abrite toujours les championnats du
monde de tennis de table. Notre cli-
ché Illustre d' une façon saisissante
l'organisation impeccable des Chinois.
Non contents de cela les peuples jau-
nes possèdent les grands favoris de la
compétition Individuelle. Les Hongrois
et les Tchèques réussiront-ils à .ré-
sister aux ambitieux Asiatiques ?

Cl.

Quatre semaines après le Tour des
Qua tre-Cantons, Zurich orga n isera la
seconde épreuve helvétiqu e sur route
ouverte à toutes lies catégories (profes-
sionnels, amateurs A et B, jun iors et
in dépendaints) : le 47me championnat de
Zurich. Cett e épreuve empruntera , le
7 mai , Te parcours  traditionnel Zurich,
Diibdndorf , Weitziikon , Wald, Fiischen-
thal , Bauma, Fehralltdorf, Kemiptthal,
WinterthouT, Flaach, Berg am Irchel ,
Glaittfel 'den , Kaiserstuhl , SigMstorf ,
Schofflisdo'i- f , Regensberg, Hûtt ikon , Re-
gensdorf , Hongg,  Zurich , Adl ikon , Diels-
dnrf , Regensberg,  Hôngg et Zurich. La
distance sera de 210 km.

Le parcours
du championnat de Zurich

# Le boxeur américain Eddie Machen,
classé second prétendant au titre mon-
dial des poids lourds détenu par Floyd
Patterson , a remporté à San Francisco
une nette victoire aux points en dix
rounds sur son compatriote Mike de
John. Le match fut médiocre et les
6500 spectateurs manifestèrent à, plu-
sieurs reprises leur mécontentement.
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© Résultat de l'épreuve de marche Cas-
tagnola - Gandria et retour : 1. Giorgio
Poretti (Massagno ) 40' 58" 8 ; 2 . Gian-
battlsta Gabuttl et Serglo Botta (tous
deux de Lugano) 44'.
© La course cycliste de 110 km organi-
sée par le Vélo-club de Colombier a
été remportée par Ebner , en 3 h 19.',
devant Bàndi , Loup, Porret, Lucatelli,
Mauer , etc.
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0 Contrairement à ce qui a été annon-
cé, ce n'est pas Young Stars Zurich
mais bien le Silver Star de Genève II
qui a remporté dimanche , à Berne , le
titre de champion suisse de ligue natio-
nale B de tennis de table. L'équipe ge-
nevoise a, en effet , battu la formation
zuricoise par 5-2. Toutefois. Young
Stars a gagné contre Elite Berne par
5-4 et s'est ainsi assuré la promotion
en ligue nationale B.
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— Renard , donnez-lui-en une.
H l'alluma et souffla un mince fi-

let de fumée. Il fit  une grimace.
Son ulcère .le faisait souffrir à nou-
veau. Il pâlit. Il avait envie de vo-
mir. Il écrasa sa cigarette dans un
cendrier tandis que Laurent le dé-
visageait .

H tournait en rond et cela dé-
fdaisait à Zanoni. H pensait à Yo-
ande. Pourquoi s'était-elle tue sur

ses relations avec la victime ?
Pourquoi, sinon pour cacher quel -
que chose, quel qu 'un ? Avait-elle
peur de son ami '? Connaissait-elle
le meurtrier et voulait-elle le cou-
vrir ? Il s'assit derrière son bureau
_4 tapota son sous-main. Zanoni lui
fit pitié un ins tant .  Et puis il
n 'était pas sûr du tout qu 'il fût
Coupable ,. Un détail manquait. Il
avait l 'impression que tous s'étaient
ligués contre lui. Il se releva. Il f i t
quelques pas dans la p ièce. Au loin ,
les lumières scinti l laien t  sur Paris
qui somnolait .

— Ainsi , hier soir , Johnston arri-
ve chez vous avant dix heures ' en

compagnie de la pianiste. Vous lui
demandez de l'argent et il refuse. Il
quitte votre établissement, vous le
suivez jusque chez lui et vous le
tuez , froidement.

— Ce n 'est pas vrai ! hurla-t-il.
— Calmez-vous , Zanoni.
— Ce n'est pas moi.
— Auparavant vous aviez essayé

de le faire chanter en lui envoyant
un télégramme que nous avons trou-
vé sur lui... Tenez , le voici.

Il le prit et le lut.
— Et alors ? Je vous répète que

ce n 'est pas moi.
— Vous reconnaissez avoir envoyé

ce télégramme ?
— Non. Je ne sais pas ce dont

vous voulez parler. Je suis victime
d'un concours de circonstances.

— Oui , comme tous les autres. Des
victimes , d'innocentes victimes ! .Ils
disent tous cela. N'essayez pas d'être
le plus fort. Quelqu 'un est entré
chez Johnston peu de temps après
lui et cette personne était son as-
sassin. Qui donc autre que vous
avait intérêt à venir le voir à pa-
reille heure ? Qui ?

— Ce n 'est pas moi.
— Vous lui deviez un million en-

viron.
— Je les lui aurais rendus.
— Oui , en récupérant ce million

par un chantage. Nous avons trouvé
un calep in dans le fond de son ti-
roir-caisse , où votre nom est écrit
en grosses lettres. Des tableaux de
grande valeur, n'est-ce pas ?

— J'aime la peinture.
— Johnston aussi l'aimait.
— Je vous jure que je lui aurais

rendu son million.
— Inutile de m'amuser. Dites-moi

plutôt comment vous avez fait pour
sortir de l'immeuble.

— Je suis sorti par la porte.
— Pourquoi , cet après-midi, par-

tiez-vous pour Genève ?
— Un voyage comme tant d'au-

tres, j' avais besoin de m'évader un
peu.

— De vous évader ? N'était-ce
pas plutôt le besoin de fuir la po-
lice ?

— Pourquoi ? J'ignorais qu'il avait
été tué !

— Zanoni , jouez cartes sur tables.
— Je suis innocent.
Laurent ne s'énervait pas. Il

croyait tenir la bonne piste et at-
tendait que Zanoni se rendit , qu'il
commît une erreur susceptible de le
perdre. Pourtant il paraissait sincè-
re. Il manquait un maillon à la
chaîne. Qui le fournirait , qui enfin
permettrait de retrouver l'assassin ?

— Pourquoi avez-vous laissé la
direction du bar à Robert ?

Zanoni avait tressailli. Il se sen-
tait pris dans le piège qu 'il avail
construit lui-même inconsciemment.

Il avala sa salive.
— Robert est à mon service de-

puis de longues années , j' ai confian-
ce en lui.

— Sans doute» mais que faisie^-

vous ce matin, devant le magasin de
Johnston ?

— J'étais allé voir s'il avait ou-
vert.

— C'est le comble du cynisme !
lança un inspecteur qui se trouvait
dans le bureau.

— Zanoni, reprit le commissaire,
vous vous rendez compte que ce
n'est pas clair : vous saviez bien
qu 'il ne pouvait pas ouvrir, plus
jamais.

— Non.
— Je finirai par vous faire avouer

la vérité, je vous l'assure.
— Je dis la vérité.
— Supposons donc que vous la

dites, pourquoi vouliez-vous le voir,
ce matin ?

— Il m'avait presque promis de
me remettre cinq cent mille francs.
Je lui ai téléphoné vers dix heures
et demie , et comme il ne répondait
pas, j'y suis allé.

— Et pourquoi aurait-il décidé ce-
la brusquement ?

— Pour elle.
— Qui ?
— Yolande.
— Elle était sa maîtresse ?
— Je n 'en sais rien. Yolande vit

avec Karlmann , mais elle avait
quand même un certain penchant
pour l'antiquaire. Il était bon avec
elle, il lui donnait parfois de l'ar-
gent.

— Pour quoi faire ? ~-~
ynp> Je n'en sais rien.

— Pourquoi ne laissait-elle pas
son ami ?

— Il était jaloux et capable de
n'importe quoi.

— De tuer ?
— Je ne sais pas.
— Où voyait-elle Johnston 1
— Ils se donnaient rendez-vous

chez moi.
— Souvent ?
— Cela dépendait.
— Vous avez des chambres dans

votre établissement ?
— Non.
— Alors ?
— Johnston était un sentimental.
— A son âge !
— Il n 'avait pas eu de chance

dans la vie.
— Vous étiez donc au courant de

la vie privée de Yolande et de l'anti-
quaire ?

— Oui.
— Qu 'en savez-vous exactement ?
— Karlmann lui faisait souvent

des scènes.
— Et Johnston la consolait.
— Peut-être.
— C'est Yolande qui vous l'a dit ?
— Oui.
— Étant au courant de cela , vous

avez menacé Johnston , c'est bien ce
que je disais, chantage . !,... .

— Je ne l'ai pas menacé.
— Et le télégramme ?
— Je vous répète que je ne com-

prends rien. Je vous jure que je suis
innocent. 

• îfjj r Ils le sont tous au début.

Laurent haussa les épaules. Il
était ennuyé de ne pas trouver les
questions qui réussiraient à confon-
dre Zanoni. Il se demanda s'il n 'al-
lait pas le relâcher aussitôt. Et
pourtant! Il passa dans la pièce voi-
sine. Il décrocha le téléphone. Assis
sur le bord d'une table, il laissait
pendre sa jambe qui se balançait.
Il faisait chaud.

— Allô? La Lune Bleue? Robert ?
Ici, commissaire Laurent , passez-moi
monsieur Desbois. Merci.

Lorsqu 'il franchit le seuil de son
bureau , Zanoni s'épongeait le front.
Il regard a cette mèche blanche qui
faisait une tache dans la chevelure
brune.

— Ton barman est dans le coup,
lui aussi, nous allons l'arrêter.

— Non , non , pas lui... il est pro-
pre, lui, je ne veux pas qu'il soit
mêlé à cela.

— Ah ! Il est propre , lui... tu ou-
blies qu 'il a été condamné avec sur-
sis il y a deux ans... de curieuses
aventures galantes, cela ne te dit
rien... ?

— Il n'y avait pas de preuves
contre- lui.

— C'est vrai , je le reconnais,
mais ce n'est que partie remise.
Tu peux dire qu'il est propre, le
monsieur.

— Il est étranger au crime.
— Comment le sais-tu ?
— Il en serait incapable.

\ .
(A suivre.) *)
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FRIBOURG

FRIBOURG. — Réunis en assemblée
ordinaire  à Chàtel-Saint-Denis, sous la
présidence de M. Gérard Glasson, dé-
puté a Bulle, les délégués du parti ra-
dical fribourgeois ont  décidé à l'una-
nimi té, de lancer , prochainement deux
in i t i a t i ves  populaires. La première de-
mandera l'élection par le peup le — et
non plus  par le Grand conseil — des
deux conseillers aux Etats fribourgeois,
tandis que l'autre visera à insérer,
dans  la const i tut ion cantonale  fribour-
geoise , le référendum f inancier  obli-
gatoire  — c'est-à-dire la soumission
a u t o m a t i que au peuple — pour toute dé-
pense extra-budgétaire dépassant un
m i l l i o n  et demi.

BERNE

Une enfant écrasée
BERNE. — Mardi , peu avant midi, la

petite Christine Rot h , âgée de quatre
ans, traversait la chaussée avec quel-
ques autres enfants, à la Bethlehem-
strasse, à Berne-Bumplltz, lorsqu 'une
roue avant  d'un trolleybus qui venait
de qu i t t e r  un arrêt lui passa sûr le
corps. La fil lette a été tuée sur le coup.

XAirn

Un incendie
dans un hôtel de Villeneuve

VILLENEUVE: — Mardi , à 17 heures,
à V i l l e n e u v e , un incendie  a éclaté à
l'hôtel du ' Ra i s in , propriété de la fa-
m i l l e  A m n u't e r .  Il a pris  na issance  dans
'la chambre  d'un emp loyé et s'est'-pro-
pagé dans  les combles. U a f a l l u  une
heure de lu t t e  aux pompiers pour s'en
rendre m a i l l e s .  Les dégâts , causés par
le feu et par l'eau , sont i m p o r t a n t s ,
mais i l s  n 'ont  pas encore été évalués.
Les causes du s i n i s t r e  ne sont pas
connues  a c t u e l l e m e n t .

Les radicaux fribourgeois
lanceront prochainement

deux initiatives '
lu réorganisation de l'armée

Ses conséquences pour les états-majors, les corps de troupe et les unités
. De notre correspondant de

Berne :
Dan s un précédent art icle, j'ai

ind i qué quelles seraient , d' une  ma-
nière . généra le, les conséque nc es
proche s ou plus lo inta i nes, de la
nouve lle, o rgan i sa t ion  de l' armée.
Voyons m a i n t e n a n t , selon les ren-
se ignements  f o u r n i s  lors de la con-
férence de presse, l und i  après -midi,
par le colonel d'é ta t -major  général
Déné reaz , les p r inc i paux change -
men ts apportés à l'organisation des
é ta l s -majors, de corps île troupes et
des un ités.

Dans les états-majors supérieurs,
où l'on r e t r o u v e r a  les collaborateurs
tact i ques , les chefs  des armes com-
b a t t a n t e s, les chefs de service, avec
les a d j u d a n t s, les aumôniers, le chef
de la gendarmer ie  d' a rmée  et le
che f du ser vi ce « ar mée e t foyer »,
les grades des officiers seront en
géné ral  m a i n t e n u s .  Toute fo i s, les
c o m m a n d a n t s  des brigades f ron t i è -
re et les chefs d'état-major de corps
d' armée por teront  le grade de colo-
nel -brigadier. De plus, le Conseil fé-
déral a le pouvoir de promouvoir
le commandant des troupes d'avia-
t ion et de D.C.A. au grade de colo-
nel commandant  de corps, puisqu'il
aura  désormais voix dé l ibéra t ive  et
•non plus seulement con sulta ti v e à
la commission rie défense nat ionale .

INFANTERIE

Que se passera-t-il dans l 'infantê
rie '? En élite, les régiments actu els
subsistent , formés dés mêmes ba-
ta i llons , ainsi que lès . .bata i llons in-
dé pendants, à une  exception près.
Le batai llon , 108, qui était fédéral,
est remplacé par un bataillon de
fus ili ers ;de ; montagne attr ibué à
Ni r iwald. vU-ri régiment vaudois, lé
régiment solëtirois et un régiment
zuricois seront motorisés. Le régi-
ment  f r ibourgeois de; . langue fran-
çaise (le régiment 7) dev i endra un
régiment de montagne. On le voit,
les fantassins de. l'élit e restent in-
corporés dans leur , bataillon. Quant
aux mitraill'euiris affectés 'aujour-
d'hui aux compagnies lourdes de
f us i liers , ils passeront dans les Com-
pagnies de fusiliers ou de carabi-
niers de leur bataMloiL

En landwehr , les fantassins con-
servent également leur incorpora-
tion, de même qu'en landsturm.

Ainsi , pas. de changements consi-
déra bles pou r nos soldats d'infan-
terie qui seront, par éta pes, armés
du fusil d'assaut , pùiisque, outre les
mitra illeurs; seuls , quetoiiès spécia-
listes des* r limités , regimenlalres
(tambours, trompettes, soldats ra-
dio et soldats dit train) seront
t ransférés d'une unité dans une au-
t re  . . .

TROUPES MECANISEES
ET TROUPES LÉGÈRES

Les t ransfer ts  seront  ici plus
nombreux .  D'abord , on suppr imera
un escadron va udo i s, un esc ad ron
argovien , un  escadron thurgovien
et t rois  escadrons fédéraux .  La ca-
va le r ie  sera a rmée, e l le  aussi , du
f u s i l  d' assaut ,  rie la m i t r a i l l e u s e  et
du tube  roquet te .

Les cyclistes conserveront  leur in-
corpora t ion , mais on ne recrutera
plus de cyclistes de l a n g u e  i tal ien-
ne.

Enfi n e t surt out , la mise sur p ied
de régiments  rie  chars et rie ba t a i l -
lons  d' e x p l o r a t i o n  ex igera  rie nom-
breux  Irarisïçi't.s d a n s  lu personnel
tles h'oup'e^l m

oi
lo.risécs. La cause en

est u n e  noi'iveile- . a l t r i lj u t i o n  de ma-
tér ie l  b l i n d é  a uq u e l  s'a jou t e ron t
d a n s  un  proche  aven i r  les chars
« C e n t u r i o n  » a r r i v é s  d 'A f r i que  du
sud, et , p lus t ard , le c h a r  suisse..

ARTILLERIE , AVIATION, D.C.A.
On a p révu  u n e  véritable r e f o n t e

pour  l'artillerie, pu isque  les b a t t e -
ries c o m p r e n d r o n t  désormais  six
p ièces. Une part ie  du pe rsonne l
s e u l e m e n t  — en particulier les ca-
nonniers — conservera  l ' i nco rpo ra-
tion a c t u e l l e . Les spécial!s-tes des
t r a n s m i s s i o n s  seront en m a j o r i t é
a f f e c t é s  a u x  nouvelles ba t t e r i e s  de
di rection des , f eux  et les spécial is-
te.s' (les. : services' aux batteries de
zone dès. pdsilio'us.v' .t

• ."/ Pour l' a v iati on, on ne peut guère
parl er rie r éo rgan i sa t i on  au 1er j an-
vier i9(i2 , car re l ie  a r m e  est en
.constânie évolution. Les t ro upes
gardent ' l eu r  f r 's i t l i o i i n iMiuMU , en
particuli er à l'échelon rég iment  et
groupé. Ce sera le cas aussi  pour
les t roupes rie D.C.A., où toutefois,
trois groupes légers seront  dissous
et les hoùimes a ffe ctés aux groupes
restants. A

¦ .' :..y'.' GROUPE S DU G,€NIE
ET t>ES FORTIFICATIONS

Actue/ll-ènieiit , le génie do i t  fa i re
appel a dés Hommes d'autres arm es
pour Compléter ses effect i fs  en land-
wehr et en- landsturm. La nouvelle
organisation porte remède à cet état
de choses '; en effet , l e contingent
d'élit e sera su f f i san t  pou r  a l i m e n -
ter les formations; groupant - des
hommes des deux autres cla sses de
l' a rmée. Au 1er j a n v i e r  1962, le
f r a c t i o n n e m e n t  dés ba t a i l l ons  rie
sapeurs  sera normal isé, les colon-
nes rie transports  ..automobiles d e
sa peur s dissoutes, les a u t o m o b i l i s -
tes affectés et les véhicules attri-
bués aux  comp agni es d'état-ii iajor
et .aux compagnies- -de sapeurs  des
bataillons. Il faudra cependant d 'au-
tres transferts pliisqu'u n  génie  d'ar-
mée sera créé au 1er j a n v i e r  1962.

L'oirgaui.satiùn : des troupes de
forteresse rest e liée à l'a rmement  et

à l'équipement  des ouvrages forti-
f iés stables. Mais ces troupes dis-
poseront à l'avenir  d'un con tingent
d'hommes d'él ite trois fois plus éle-
vé qu 'au jou rd'hu i .  On pourra , de la
sorte , appeler chaque ann ée en
cour s de répétition un plus grand
n ombre de formations et avoir des
ét ats-majors et ries garnisons mieux
préparés à leur mission.

AUTRES TROUPES
Il n'y au ra  pas de grands  chan -

gements  dans les aut res  troupes. Si-
gnalions cependan t  que l'effectif to-
tal ries t roupes de t r ansmiss ion,
chargées de missions toujours plus
nombreuses, d oit être augmenté et
cela par la voie du recrutement.

Pour les troupes sanitaires-, la-ré-
organi sa l ion  sera _ .p ar t icu l iè rement
marqu ée da ns les fo rmations , de
l' armée.  On a u g m e n t e r a  le nombre
des établissements sani ta i res  mili-
taires pou r  assurer  une meilleure
d é c e n t r a l i s a t i o n  et u n e  meilleure
u t i l i s a t i o n  des ins ta l la t ions  actuelles
ou fu tu res.

Les troupes de ravi ta i l lement
remp laceront , dès le 1er j anv ie r
1902, les t roupes  rie subsistances,
Les unités sp écial isées pour le ra-
v i t a i l l e m e n t  en vivres , en carbu-
ra nt s et en mun itions existent et
le. personnel  conservera son incor-
porat ion , à l'exception t outefois d es
bou l angers qu i seront af f ectés à des
compagn ies  de boulangers  sédentai-
res.

hn r e v a n c h e, en rédu i san t  le
n ombre ries u n i t é s  die transports
automobiles , on provoquera de nom-
breux transferts .  Les colonnes de
t r ansp o rts a utomobiles ont , ac tu elle-
ment , une. capa c ité trop faible. Elles
seront  remplacées' par des compa-
gnies de t ranspor t s  automobiles;
mi eux adaptées aux besoins des
n ouvelles formations.

"On créera en out re  des troupes
de rép a r a t i o n  qui comprendront
tou s les ar t isans.  L'instruct ion en
sera grandement fac i l i t ée .  Une au-
torité uni que aura tous les spécia-
listes sous son contrôle. Les arti-
sans qui ne seront p lus af fectés à
des unités de combat ou à des ser-
vices, à leur  passage *en l andwehr,
seront  i ncorporés dans les forma-
t ions du service du matériel ratta-
chées aux  divisions ou à l'armée.

UNE GRANDE TACHE ADMINISTRATIVE
Les décis ions  —des Chambres ne

c o n c e r n e n t  pas seulement  les hom-
mes ; des é tab l i ssements  militaires
recev ron t une autr e dest ination et
l 'i n f r a s t ruc tu re  même de l'armée de-
vra être adaptée à la nouvel le  doc-
trine d 'engagement. Les plans 'de
ces tra vaux admin i s t r a t i f s  et tech-
ni qu es sont  au point .  II s'agit de
passer à l'exécut ion tout en tenant
compte des exigences d'une mobili-
s a t i o n  é v e n t u e l l e  survenan t en cours
de réorganisation.

A ce propos, l e colonel Dénéreaz
déclarait : «Ce  travail peut  se com-
parer à la réf ection d'une voie de
communica t ion  sur l a q u e l l e  le tra-
fic doi t  continuer. L'anné e 1901
sera , pour les a utorités militaires
cant onales et l es servi ces du dépar-
tement mili ta i re fédéral une a nn ée
exceptionnelle, exigea nt de tous un e
grande  discipline pour assurer l'in-
dispensable coordination.  »

Les préparatifs ont été assez mi-
n u t i e u x  pour que les plans a rr êtés
par le Conseil  fédéral soient réal i -
sés, malgré les diff icul tés, jusqu'au
1er janvier  1902.

G. P.
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OBLIGATIONS 40 avril 11 avril .
ZURICH

3'h '/« Féd , 1945, déc. 104.10 d 10410 :
S '/i '/n Péd . 1946, avril 103.20 d 103.20 d
3 »/. Péd. 1949. . . .  101.65 101.66
2 'U •/» Féd. 1954, mars 99.— d 99.— d
3 "/. Féd. 1955, juin 101.60 101.70
8 %> C.F.F; 1938. ¦' '. . 101.25 101.25 '

ACTIONS
Union Bques Suisses 4190!— 4193.—
Société Banque Suisse 3O50.—¦ 3075.— .
Crédit Suisse . . . . . .  3115.— 3125.—
Bque Pop. Suisse (p.s.) 2085.— 2100.—
Electro-Watt...., „ ..... 2700.— 2675.— .
Interhandel 5050.— 50O5.—
Motor Colùmbùs . . .  2150.— 2160.—
Indeleo . „,:,-.•_ ; ,;y)ffiorjr.ï—. :.: 1480.-S- ...
Italo-Sulsse 1020.— 1022.—
Réassurances Zurich . 3500.— 3490.—
Winterthour ffeeld . ;. u.— 1372.—
Zurich Assurances . . 6875.—ex 6950.—
Saurer . . . . . .  2110.— 2120.—
Aluminium '. . ¦.- •. ., . 5850.— 5830.—
Bally . . ' ."'• "¦ ..-.' .'• 1850.— d. 1880.—
Brown Boverl . . . . . . 3850.— 3875.—
Fischer . . ". ".'. '. *> .  . 2270.— ' 2290.—
Lonza . . ... .'.. . i\ . 3600.— 3675.—
Nestlé porteur _ . . .. . 3390.— 3420.—
Nestlé nom "." . '," ', .: . 2142.— 2145.— '
Sulzer . . . . .  4535.— 4630.—
Aluminium . Montréal .155.-̂ -;. : 154.— d
American Tel . & Tel. 555.— 566.—
Baltimore . 148.50 147.—
Canadian Pacific , 103.—- • 103.50
Du Pont de Nemours ; 902 .— ; 918.—
Eastman Kodak ¦ 511.^,- 511.—
General Electric . . '276:.—¦ 274.—
General Motors . . .  201.— 203.—
International Nickel .'. 288.— 291.—
Kennecott . . . . 366.— , ' 374.—
Montgomery Ward . 138.— 137.—
National Distillera . 120.— 121.— .
Stand. OU New-Jersey 21150 213 —
Union Carbide . . . .  559.— 570.— .
U States Steel . . . .  377.— 3-32.—
Italo-Argentlna . . . .  78.25 78.50
Philips . . . . . . 1413.— 1417.—
Royal Dutch C'y . . . 188.— 18R.50 '
Sodec . . . "- 141.— 140 —
Allumettes.B 184.— 185.— '
A.B.G. . 517.— 508.—
Farbenfabr Bayer AG 861.— 860.—
Farbw Hoechst AG 770.— 771-—
Siemens . . . . . . .  750.— 747.—

BALE
ACTIONS

Ciba . . 13875.— 13950 —
Sandoz . . . .. . . .  17700.— 17800.—
Gelgy, nom - . . . .  .27600.— 27000.—
Hoff.-La Hoche. (b,].) 39900.— 40000 —

" . '*_!] SAN NE
, ACTIONS
BC. Vaudoise . . . 1275.— d 1290.—
Crédit Fonc: Vaudois 1092.— 1095.—
Romande d'Electricité 645.— 648.—
Ateliers constr., Vevey 900.— 890 —
La Suisse-Vie . . . 5350.— 5350,—r "

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec . 147.50 147.50
Bque Paris Pays - Bas 264 .— 273.—
Charmilles (Atel de) 1300.— 1300.—
Physique porteur . . 1050.— 1030.—
Sécheron porteur , . 740.— 758.—
S.K.F. ¦'.>-. • • . 475.— 475.—
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise.

Bourse de Neuchâtel
' AOTIONs '- 1 .'.;•:¦¦ "̂ lO avril 11 avril

Banque Nationale : 725.— d 725.— d
Crédit Ponc Neuchât . 730.— 700.— d
La Neuchâteloise as g . 160O.— d 1600.— d
Ap Gardy Neuchâtel . 390.— d 425.—
Câbl. élec. Cortalllod 20500 — ,cl21000.—
Càbl et Tréf. Cpssonay 6100.— d 6100.— d
Chaux et cluv Suis: r 3240.— d 3225.— d
Ed. DUbied & Cie S. A. 3700.— d 3700.— d
Ciment Poxtland 9200.— o 9200.— o
Suchard Hol . SA «A» 830.— d 830.— d
Suchard Hol. S.A. <<B» 4750.— 4800.— o
Tramways Neuchâtel.; 610.— d 610.— d
Sté Navigation; lacs
NtelrMorat,;.; prlv :¦. .¦': 65.— d 65.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât.' 2'/i 1932 97.50 97.50
Etat Neuchâtr 3'2i 1945. 101.75 101.75 d
Etat Neuchât. 3V» 1949 101.75 d 101.75 d
Com NeuehT. 3V» 1347 99.— d 99.— d
Com . Neuch . 3»/». 1951- 97.— 97.— d
Chx-de -Fds  31/2 1946 100.— d 100.— d
Lé Locle : "S'/i 1947 100.— 100.— d
Foc m. Chat 31/. 1951 97.50 d 97.50 cl
Elec Neuch 3"/« 195J 92— d 92.— d
Tram1 Neuch 3'/ .l94B 98.— d 98.— d
Paillard S.A ; 3 '/J 1960 99.— d 99.— d
Suchard H6ld.. .3Vi 1953 97.50 97.— d
Tabacs N -Sér'. 3V/> 1953 '. 99.25 99.— d

Taux d'escompte Banque Nationale 2 °/o

>.%<>¦ ! .
'"

CouVs .•<jesi ' :t»ilie<s de banque
du 11 avril IBfil

' <!!
*̂ ^^K- 

' 
" 
'' '• A< 'hat Vente ,

France \. ' . . 86 '/, 39 '/.
u.s A ; *":;y . . . .  4.30 4.34
Angleterre' :. - ., y... 

¦ . 11.95 12.20
Belgique -. ;'¦ .' . 8 25 8.60
Hollande :.' . .' . 118.— 122.—
Italie — .68 —.71
Allem agne " . . . 107.— 110.—
Autriche 16.45 16.75
Espagne . ; . , ' ¦ ,' 7.— 7.30

Marché libre de l'or
Pièces suisses .. .' ¦' : .' . 32.50/34.50
françaises . . . 31.75/33.75
anglaises : ". .  39.50/42.50
américaines . . . . . .  167 '. _. 177 ',_
lingots . '¦¦¦.-¦ ¦ ¦ ¦ 4825.—/4925 .—

Communiqué à titre indicatll
¦ par la Banque Cantonale Neuchâteloise-

ïiisïiipï mm

Hmnlks économiques el financières

LES VERRIÈRES
Le développement du village

et les voies
de communication

(sp) Parlant d'une enquête de l 'Office
économique neuchâtelois sur la main-
d'œuvre disponible pour de nouvelles
entreprises, le < Journal des associa-
tions patronales » écrit dans son nu-
méro 14, que « dans une localité comme
les Verrières, cent femmes et jeunes
fi l les seraient disposées à accepter un
emploi dans  une  entreprise -'Installant
dans le vi l lage.

» Ce personnel fé m i n i n  n 'est que très
par t ie l lement  occupé actuel lement  ; ce
fai t  s'explique par l'c lo ignement  des
Verrières et « par des l iaisons ferro-
viaires peu favorables pou r cette caté-
gorie de personnes ». Pour tan t , la main-
d'œuvre cies Verrières conviendrai t  par-
fa i temen t à l'exercice d'une activité dans
la pe t i te  mécanique de précision , l'élec-
trotechnique, etc. »

Voilà donc souligné une fois de plus
l ' importance de bonnes communica t ions
pour le v i l l age  des Verrières. Celte
cons ta ta t ion  vient  conf i rmer  oe que
nous n 'avons cessé de dire ici au sujet
du main t ien  et du développement de
la l igne du Val-de-Travers. Si l'horaire
des t r a i n s  de voyageurs s'est amélioré
depuis l ' é lec t r i f ica t ion , il reste encore
beaucoup a fa i re  pour amener le trafic
marchandises qui devrai t  être normale-
m e n t  neheminé  de France en Suisse et
vice, versa.

NOIRAIGUE

Soirée des accordéonistes
(c) Pour clore la saison , le club d'accor-
déonistes « L'Echo du Creux-du-Van » a
donné , samedi, sa soirée musicale et théâ-
trale. Sous la direction de M. René Crl-
slnel , nos Jeunes musiciens exécutèrent
un programme plaisant et qui mérita de
chaleureux applaudissements. « En écou-
tant la radio », comédie en un acte, de
Saint-Romain, et « La bonne est de la
classe » , vaudeville de V. Thomas, furent
enlevés avec brio et procurèrent d'agréa-
moments aux spectateurs.

Un sursis concordataire
accordé

(c) Un sursis concordataire v ien t  d'être
accordé à la manufac tu re  de bonneter ie ,
t ragiquement  privée de ses chefs, au
milieu de l'hiver dernier . Cette ent re-
prise occupe une  c i n q u a n t a i n e  d'em-
ployés, d'ouvr iers  et d'ouvrières, parmi
lesquels se trouve un fort cont ingent
d ' I t a l i ennes . Le sursis à été demandé
par un avocat de Neuchâte l , nommé cu-
r a t e u r  de la f ab r ique  et qui  espère
ainsi la vendre  plus fac i lement .

SAINT-SULPICE

Apparition du muguet
(c) Si la sécheresse n 'a pas favorisé
la croissance des moril les, la précocité
de ce p r in t emps  étonne une l'ois de
plus  : le muguet  f l eur i t  déjà dans la
forêt de la Doubs , ce qui réj oui t  les
promeneurs.

Un doigt cassé au travail
(c) M. Max H i l t b r a n d t , domic i l i é  à
Saint-Sul p ice et ouvr ie r  de la fabr i que
de caoutchouc de F leur ie r , a été vic-
t ime d'un accident de t r a v a i l .  Il s'est
fai t  prendre une m a i n  dans une  trans-
mission et a eu un  doigt cassé.

COUVET

Mouvements de la population
(c) La prospérité de nos i n d u s t r i e s ,
l'a c t i v i t é  d'e toutes les branches de
l'a c t i v i t é  huiiKilne et lia reprise , chaque
pr in iemps , des chantiers dans le. bati-
mcn.t et dans quelques métiers saison-
niers provoquent dos VTnbuvements  de
popula t ion dont  l'ampleur ': est sains ces-
sé en au gin entai in n .' C'est a ins i  qu 'au
mois de mars , le coil't.rôle des habi-
ta nts a enregistré  dans ' notre village
4(i arrivées.

Ce c h i f f r e  représente êe 'qu 'on consi-
dérait  comme normal! pour un trimes-
tre il y a quelques a nnées. C'est dire
que le mouvement  de la population a
quasi tr iplé . Cette èyolittipin aura cer-
ta inement  une répercussion sur le ré-
gionalisme neuchâte lo is  qui à lait  der-
nièrement l'objet (l'une -piihiicailion (je
l'Institut n'euL,l iâ!e loi 's."Oh ' peut . le ' re-
gretter ou s'en ré jouir , selon qu 'on con-
sidère le 'régionalisme exagéré comme
un élément susceptible de freiner le
progrès "ou comme un facteur permet-
t a n t  à un peuple de conserver sa per-
sonnal i té . Eu tout  état  de cause, l'évn-
luilio 'ii actuelle nou s , impose ces mé-
langes de population contre lesquels il
serait  va in  d'e vouloir réagir.

FLEURIER

(c) Le parti  radical de la Chaux-de-
Fonds, a désigné les candidats suivants
pour l'élection au . Grand conseil :
MM. Adrien Favre-Bulle, député ; Paul
Baertschi , chef de fabrication ; Louis
Boni , député ; Maurice Favre, député ;
Paul Gavillet, commerçant, la Sagne ;
Franz Kocherhans, député ; Robert Mo-
ser, député ; Mme Huguette Reîst , comp-
table ; M. Carlo Spitzn&gel,. professeur ;
Mme A l i n e  Vuillem^i 'fonrlée de pro-
curat ion.  !*'1>"';: .' '.;'*¦ : ¦¦;

Cette liste est apparentée avec celles
des par t is  libéral et progressistes na-
tional .

Le part i  socialiste a désigné les- can-
didats  su ivants  : MM. Ahdr.é Sandoz,
président du Conseil  '¦ communal ; Ed-
mond Béguelin , député ; Claude Robert ,
député ; André  Tissot , député ; Eugène
Vuil leumieiy député ; Ju l ien  Junod , dé-
puté (la Sagme) ; Marce. Berbera t , dé-
puté  ; Gérald Pe t i t huguenin , député ;
François Jeanneret , député ; Eugène
Maléus, député ; Edouard Hauser, dé-
puté  ; Willy Malcotti , député ; Char-
les Ryser, député ; Marcel P i f fa re t t i ,
député ; Henri  Perret , député ; Mlle
Raymonde  Schweizer, députée ; Mme
Jenny  Humbert-Droz, ménag ère ; Mme
Hélène K u n z m a n n , ménagère ; MM.
Eric Ho f s t e t t e r , ouvrier de fabri que ;
Alber t  Perrenoud , ga in ie r  ; Fe rnand
Donzé, b ib l io théca i re  ; Pierre Auber t ,
avocat. La l i s t e  est apparentée  avec
celle de la Nouvelle gauche.

De son côté, le parti  libéral présente
les candidats  suivants : Mme May Per-
rier - Pierrehumber t, ins t i tu t r i ce ; MM.
Ju l i en  Girard , député  ; W i l l i a m  Botte-
ron , député (la Sagne) ; Henri  N ydeg-
ger, ch imis te  ; François Jeanneret -
Grosjean, avocat.

LA CHAUX-DE.FOIVDS

Candidats
pour le Grand conseil

(c) Lundi , peu après 20 heures, un
automobi l is te, M. Zahnd , 29 ans, do-
mici l ié  à Concise, circulait  à vive al-
lure en direct ion de la Vue-des-Al pes.
Ar r ivé  au virage de la Motte , au-dessus
du re la is  du Cheval-Blanc, il perdit su-
b i t emen t  la maîtr ise de sa machine
qui fu t  déportée sur le côté gauche
de la chaussée. Une coll is ion s'en sui-
vi t  avec une  voiture qui arr ivai t  au
même moment  en sens contrai re  et
dont  le conducteur  tenait  régulière-
ment  sa droite . Le choc fut  très violent.
Les deux véhicules ont subi d'im-
portants  dégâts. Les conducteurs n 'ont
pas été blessés. '- '¦ -

Un conducteur perd
la maîtrise fie sa machine

EPAUTHEYRES

De l'essence sur le feu !
(c) Occupé à briller des déchets dans
un champ, le jeune Vic to r  Gomi , âgé
de 1H ans . versa de l' essence sur son
feu. pour l'attiser. De grandes  f l ammes
s'élevèrent et le jeune homme fut  brûlé
au visage. Il f u t  t r anspor té  à l 'hôpital
cantonal où l'on cons ta ta  que ses bles-
sures n 'é ta ient  pas graves. Le jeune
homme put regagner son domicile.

BéCtOftIS DES îlflCS y

MORAT

(Phot. Roger Pache , Payerne)

Les habi tants  de Morat  gardent avec
un soin ja loux  leurs trésors his tori-
ques. Pendant  p lus ieurs  mois , des spé-
cialistes juchés  sur- des écha faudages
tabulaires , ont travaillé à la rénova-
tion complète  dc la célèbre porte  de
Berne. Les travaux sont maintenant
terminés et ce beau travail dc restau-
ration f a i t  l'admiration des nombreux
visiteurs qui a f f l u e n t  dé jà  dans la
vieille cité.

La réunion tics Céciliennes
(c) Pour la première fols à Morat s'est
déroulée, le dimanche 9 avril , la 21me
réunion des Céciliennes du décanat de
Salmte-Croix. Elle débuta par une messe
solennelle dite par l'abbé Maurice Vau-
they, curé de Sainte-Croix , et au cours
de laquelle 480 chanteurs présents exé-
cutèrent la Messe en la de Pierre Kaelin ,
directeur diocésain , et dirigé par l' auteur.

Après l'évangile, l'abbé Vauthey pro-
nonça l'allocution de circonstance , féli-
citant chanteuses et chanteurs, rappe-
lant en particulier aux membres des
chorales le rôle qu'ils ont à remplir dans
l'économie de la liturgie.

Apres l'office, chaque chorale se pro-
duisit a. l'église dans une pièce grégo-
rienne et une œuvre polyphonique. Ces
différentes exécutions permirent de me-
surer l'énorme progrès réal isé, aussi bien
dans l'Interprétation du plahi-chant que
dans le choix , du répertoire.

Un repas excellemment servi à l'hôtel
Engè ayant apporté à tous un Instant de
détente , les membres des chorales se re-
trouvèrent à l'église pour évoquer la
mémoire de leurs collègues disparus et
pour la remise des médailles aux mem-
bres vétérans.

Après la bénédiction' , dû saint sacre-
ment donnée par l'abbé Pauchard . curé
de Bellechasse , tous ces chanteurs se
rendirent avec la musique de Morat en
tête à l'hôtel de l'Enge , où chaque société
eut l'occasion de se produire , mais cette
fois-ci dans un répertoire profane.

Pour terminer cette magnifique jour-
née , la fanfare de Morat et toutes les
chorales entonnèrent ensemble « Le vieux
chalet » de feu le regretté abbé Bovet.

YVERDON
Départ

au poste de gendarmerie
(c) L'adjudant Albert Cmrchod , chef
d'arrondissement de la gendarmerie
d'Yverdon , Gra.ndson et Echallens, qu i t t e
son poste , atteint par la limite d'âge.
Il se iretiire après une belle carrière.
Son remplaçant sera le sergent Ernest
Magnenat , actuellement chef de poste à
Pully. Il entrera en fonctions à la fin
(in ,mnis rie. niai.

CUDREFIN

Assemblée des sociétés locales
(c) L'Association des sociétés locales a
tenu son assemblée de printemps sous la
présidence de M. Roland Baumann. Les
comptes et le dernier procès-verbal ont
été adoptés sans oppositions. Après la
démission de la secrétaire, Mme J. Bau-
mann, le comité pour 1961 est formé
comme suit : président , M. Roland Bau-
mann « Persévérance») ; vice-président -
trésorier , René Tschannen (Football-
club) ; secrétaire, E. Mosimann (Moto-
club).

Le calendrier d'été est constitué, et
les principales manifestations de l'été se-
ront : au mois de mal , le tournoi du
F.-C, en juin le moto-cross du Vully
(18) et la vente de la paroisse ; enfin,
en juillet, la Fête de la jeunesse.

L'association organisera comme ces der-
nières années la fête du 1er Août,.'

Mutation à la gendarmerie

(c) La Munic i palité a pris congé, au
cours de l'une de ses dernières séances,
de l'appointé  Druey, qui , après six an-
nées de service au poste de la gendar-
merie cantonale  de Cudrefin , a été
transféré au poste d'Aigle. Il sera- rem-
p lacé par l'appointé Barraux, qui vient
du poste d'Aigle.

: ' ; "" \f

La porte de Berne
a été rénovée

Votre grimace n'est
rien... pensez à celle
de vos microbes !

Contre la toux,
la trachéite et la bronchite.

Le Sirop Famel a sans doute mauvais
goût... mais vos microbes le craignent
comme la peste. Il fera fuir la toux
tenace ; il vous libère la gorge et sou-
lage votre bronchite. Voilà 50 ans que
des centaines de milliers de grippés
savent que pour le prix de quelques
grimaces on peut tuer la toux !
A base de codéine — calmant bienfaisant

et sédatif léger
de Grindélia — antispasmodique et baume

des muqueuses des voies respiratoires
de fleur de droséra — plante médicinale

qui calme les quintes de toux
d'un lacto-phnsphate de calcium — toni-

que et reconstituant
et de créosote — puissant antiseptique

et expectorant.

Le Sirop Famel pour la famille,
le flacon, Fr. 3.75.
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Y VER P O N Vallon de Floreyres

Dimanche 16 avril, dès 14 h

Motocross international
Courses de 500 cms et de 500 cm3

avec Bickers, Jansen. Hallmann et Juniors

les suisses Romatller, Jegge, '-' Vue sur tout le parcours

... .- Bleuer, etc. - - Essais dès 9 heures

l — , : >

Comment surmonter

S 

la crainte?
I II est possible à cha-

i raître ses craintes,
! de retrouver son as-

surance — un sens
de sécurité et de réconfor t  —
et d'aller ensuite de l'avant,
le cœur plein d'un nouveau
courage.

Telle a été jusqu'à présent
l'expérience de ceux qui ont
abordé l'étude de la Bible et de
son complément indispensable,
Science et Santé avec la Clef des
Ecritures par Mary Baker Eddy,
dans un espri t dénué de préj u-
gés et avec une pensée réceptive
aux vérités contenues dans ces
deux ouvrages.

Ce qui est vrai de la dispari-
tion de la crainte, l'est égale-
ment de la maladie, de la souf-
france et du chagrin. Science et
Santé explique, en effet , que la
crainte est la cause de bien des
inharmonies qui se manifestent
dans notre vie. Ce livre montre
comment dissi per la crainte
d'une manière  effect ive et
permanente.

Jugez-en par vous-même. Vous
pouvez lire , acheter ou emprun-
ter Science et Santé dans

0

LA SALLE DE
LECTURE DE LA

Science
R„.U.S.P...O«. Chrétienne
Marea Re.lstrad»

N E U C H A T E L
20, faubourg de l'Hôpital

les Jours ouvrables
de 14 ri 30 à 17 heures

L'OiWÉMiKÏS/VMtt/V

L'ordonnance d'exécution prévoit
une  hausse de 5 %

pour les logements « anciens »

Le délai référendaire  étant passé, le
Conseil  fédéral  a édicté les ordonnances
d'exécution pour l'arrêté fédéral du 21
décembre i960 sur les- loyers des biens
immobiliers et la caisse de compen-
sai ion des prix du lait et des pro-
du i t s  la i t iers  et pour la loi fédérale
du 21 décembre 1960 sur les marchan-
dises à prix protégés et la caisse de
compensat ion des prix des œufs et des
produi ts  à base d'œufs.

L'ordonnance concernant les loyers :
et la limitation du droit de résiliai.';
lion est particulièrement intéressantê ;
Il est prévu d'assoup lir  progressive-
ment , mais plus énergi quement  que
jusqu'ici, le contrôle des loyers dans
la mesure où cela sera compatible
avec l'économie.

L'assouplissement  se fera de deux
manières  : en maintenant le contrôle
ac tue l , mais avec la possibi l i té  d'au-
toriser des hausses générales, ou en-
core en remplaçant le contrôle par un
système de surveillance.

Comme premier pas, l'ordonnance
prévoit  une autor isa t ion  générale de
hausse des loyers de 5 %.

Dans un prochain numéro, nous re-
viendrons plus longuement sur ce su-
jet.

Assouplissement
du contrôle des loyers

Les candidats P.P.N.
du district

(c) Le parti progressiste a dési gné
huit  candidats aux élections du Grand
conseil.  Ce sont MM. Charles Borel ,
Bené Calame, François Faessler, Léon
Guinand , Marcel Huguenin , Bobert
Beymond, Bobert Sauser, Claude Si-
mon-Vermot.

M. Carlo Méroni s'est 1 désisté pour
raison de santé. Bappeldns qu 'en 1957,
hu i t  progressistes avaient été élus, six
socialistes et un pop iste. On sait que
le district du Locle verra sa députa-
tion réduite d'un siège, soit 14 au lieu
de 15.

LE LOCLE
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Plus de 1000 DISQUES
Microsillons 45 tours

à Fr. 1.50 la pièce
Plus que quelques disques 78 tours

à Fr. —.50 la pièce

Ecluse 14 - Neuchâtel

rtWPS ¦ Fermé le samedi après-midi.
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la simplicité est son génie
l'économie est son talent
citroën2cv ie km ie
plus économique du monde
consultez l'annuaire télëpho
nique sous «Citroën »,
vous trouverez l'adresse de
notre agent local

Depuis Fr.4500.-

Tout le monde peut s 'o f f r i r  aujourd ' hui  un
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mesure de se procurer un BON PIANO MODERNE,
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es dimensions, a.vec cordes croisées, cadre
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Choisissez de préférence un PIANO NEUF. H en
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6S conditions très favorables.

HUG & CIE MUSIQUE, NEUCHâTEL
Zll

ltlfl,tltWMt,tl.llll>MllllllltMllllll,ni,lllll.Mll'lltMHl,IH4*IWMIW.I,MM.IIW,HH,,*.ltMll,W IMIU.W*Wltt,H^.»«t,W,.Wt.W*llttllMMI.I_WlMIIWt».

h découper et à renvoyer à l'adresse .. Ê
ci-dessus pour recevoir , sans aucun 9
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• La visite d'un expert . Adresse _ _ I
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Exposmon ..e Voitures d'enf a nts
LOlGl IC yi OHS Wisa-Glorla

Pour les
beaux jours prlntanlers ! Wisa-Glorla tombe à merveille. En sou-

. , 'i, haitant la bienvenue à tous, nous ré- '/_.
Quelle'joie pour Maman de sortir en- serVons une petite surprise aux futu-
fin avec son enfant après de longs res mamans et aux mères d'enfants /
mois d'attente. La voiture de sortie jusqu'à 3 ans : sans aucune obliga- /
sera jolie, car Maman l'a vraiment tion d'achat, elles pourront prendre ,
méritée et pour Papa c'est une fier- part gPatujtement à une loterie inté- '
té et un plaisir aussi. Il s'agit bien reSsante de 1000 prix de valeur. Ren-
entendu d'une voiture soignée, pra- dez-nous visite, vous serez enthousias- ¦
tique et bien équipée répondant en- més ! Nous vous avouon8 seulement f
tièrement aux besoins de Bébé. qu'une chambre d'enfant complète /
Ainsi, la magnifique exposition des der- Wisa-Gloria récompensera l'heureux f ,
niers modèles de voitures d'enfants . premier gagnant. ••

¦ 
.:,

¦ïï^B^^pï^ ig& §§ §&
Sans aucune obligation de votre part, nous nous ferons un plaisir de vous présen- y
ter les dernières créations Wisa-Gloria aux couleurs gaies et aux formes les
plus modernes.

»._.. ..•»...> Cet M. BIEDERMANN MARCEL GRANDJEAN
FOIRE DE BALE .. .,,. ¦ .6, rue du Bassin 16, Grand-Rue
Halle 17 Sland No 5658 _;<&£&[ PeJeux

N e c c h i  d'ë
démonstratiori

machine
à coudre

zig-zag, comme Tjeuvc.
garantie 5..mf$j '>>«.

Fr. 495.—
Facilités de palariient' i

Seyon 16 - Grand-Rue 5
Tél. (038) 5 34 24

MaiyLong
LA PLUS DOUCE
DÉS MARYLAND
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* 
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SOCIÉTÉ COMMERCIALE DE BALE
cherche pour entrée au 1er mai ou à convenir

secrétaire
sténodacty lographe

pour correspondance française et allemande et tra-
vaux de bureau (débutante éventuellement acceptée).
Bonne occasion de se perfectionner en allemand.
Poste intéressant , conditions de travail agréables , un
samedi libre sur deux. Caisse de retraite ' — Adresser
offres de services accompagnées de photo, curricu-
lum vitae et prétention de salaire sous chiffres

K 4906 Q à Publicitas S.A., Bâle.

Fabrique d'ébauches de Peseux S. A.
engagerait quelques

OUVRIÈRES
OUVRIERS

5e présenter au bureau de la f abrique,
rue de Neuchâtel 34, Peseux

HELD & Cie S.A., Menuiserie-ébénisterie à Montreux
engage

MACHINISTES
MENUISIERS
POSEURS

Places stables, bien rétribuées. Semaine de 5 jours.

On demande pour tou t
de suite un '

commissionnaire
Boulangerie Baumann ,

KBfilz , près Berne. Tél.
(031) 63 02 44.

On cherche pour da-
me seule, habitant ap-
partement tout confort ,

gouvernante-
ménagère

de toute confiance , dési-
rant trouver foyer ac-
cueillant . Bons gages. —
S'adresser à Mlle Made-
leine Schlaefll , la Neu-
veville .

On cherche pour tout
de suite ou date à con-
.yenliîj ' Une
9 .JL 'gentille

jeune fille
pour aider au ménage ;
à la même adresse on
cherche un jeune homme
en qualité de
commissionnaire

Faire offres à la confi-
serie Ziircher , Colombier .
Tel; 038-6 3412.

On demande une

JEUNE FILLE
pour aider au ménage .
Bons gages et vie de fa-
mille . S'adresser à M.
Louis Martin , restaurant
du Simplon , près de la
gare , Neuchâtel. Tél. 038-
5 29 85 .

Je cherche une
SOMMELIÈRE

La Prairie , Grand-Rue 8,
Neuchâtel .

On cherche une
fille de cuisine

nourrie , logée, bla nchie;
un Jour de congé par
semaine. Entrée immé-
diate. — Hôtel du Lac ,
Auvernier. Tél. (038)
8 21 94.

Equipe
de boiseurs-
charpentiers

de première force serait
engagée par entreprise
du canton de Neuchâ-
tel. Situation intéressan-
te pour ouvriers quali-
fiés . — Adresser offres
sous chiffres AS 63.642
N, aux Annonces Suisses
S.A., « ASSA », Neuchâtel .

Je cherche

un berger
à l'année pour 12 à 15
bêtes, pour la Monta-
gne - de - Cernier ; loge-
ment , eau , électricité ,
téléphone. Entrée 1er
mai ou date à convenir .
S'adresser à Henry Debé-
ly, Cernier. Tel, 7 18 80.

On demande dans pe-
tit hôtel au bord du lac
une

employée .
de maison

propre et travailleuse ;
bon gain et vie de famil-
le . Adresser offres écrites
à R. R. 1471 au bureau
de la Feuille d'avis.

Grand garage de la place cherche un

laveur-graisseur
qualifié, pour entrée immédiate ou à
convenir. Travail stable, bien rétribué.
Avantages sociaux. — Adresser offres
écrites à B. B. 1456 au bureau de la
Feuille d'avis.

L'administration du domaine de la
ville de Berne , à la Neuveville, cher-
che un

employé viticole-chauffeur
Salaire selon règlement ; logemen t à
disposition : entrée immédiate. Place
stable avec caisse de pension.
Faire offre écrite à l'adresse sus-
mentionnée»

j Fabrique d'aiguilles «Le Succès», à la
î Chaux-de-Fonds et à Cressier(NE),
i engage

MÉCANICIENS
pour l'exécution d'étampes et réglage

de machines automatiques.

POLISSEURS
OUVRIÈRES

pour travaux divers sur aiguilles
(on met au courant).

Faire offres ou se présenter : 5-7,
rue du Succès, la Chaux-de-Fonds
(tél. 039-3 29 44) ou à la succursale
de Cressier (NE) (tél. 038-7 74 15).

Au 2me étage, le rayon

TOUT POUR L'ENFANT
HABILLE PETITS ET GRANDS

Vestes en daim Costumes fillettes Pantalons garçons
modèle pour fillettes, en lainage fantaisie, en lainage peigné de
façon classique avec diverses façons, veste coupe moderne étroite,
col doublé , à porter droite et jup e plissée, 2 poches, ceinture à
avec ou sans ceinture. coloris de printemps. coulisse, gris moyen

„ ... ._ Taille 6 ans
Brun mode. *> C TaiUe 4o cm 

*> «% 5ÛTaille 4 ans *# «? .- É m À m
+ 3 fr. par 2 ans *Tw« Ha "̂  * Par 2 ans

Grand choix de robes, jupes , blouses, blazers
pour tous les goûts, dans tous les prix

s ¦ ¦ 

Chef monteur
pour agence Schindler, Téhéran , contrat de
deux ou trois ans. Indiquez nom , adresse ,
âge, expérience, situation de famille , natio-
nalité , langues parlées, photo , salaire de-
mandé ; logement et nourriture assurés par
agence. — Offres sous chiffres 55, Publici-
tas, Service exportation , Lausanne.

VENDEUR
d'automobiles , qualifié et dc toute moralité , serait engagé
par agence Citroën , à la Chaux-de-Fonds.
Place stable et d'avenir.

JEUNE HOMME sachant conduire serait également engagé \
pour la prospection , serait mis au courant. Faire offres au f .
Grand Garage des Montagnes S.A., la Chaux-de-Fonds. f .
Tél. (039) 2 26 83. jj

On cherche

FEMME DE MÉNAGE
pour quelques heures le matin.

On cherche

DAME DE BUFFET
Adresser offres écrites à P. P. 1470
au bureau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons

MAGASINIER
connais-sant si possible l'allemand et
le matériel de chauffage central.
Semaine de 5 jours , caisse de
retraite.
Faire offres ou se présenter chez
SULZER FRÈRES, Société anonyme ,
chauffage et ventilation , Saint-Ho-
noré 2, Neuchâtel.

Nous cherchons pour nos labora-
toires un.

JEUNE HOMME
sortant  de l'école pour être formé
comme garçon de laboratoire. En-
trée immédiate ou à convenir. —
Faire offres avec bullet in scolaire à
Métaux Précieux S.A., Neuchâtel 9.

Lire la suite des annonces classées en quinzième page

Maison hosp italière
cherche personne pour la comptabilité et
pour aider la directrice.

Bonnes possibilités pour personne capable
ayant occupé poste semblable.

Faire offres avec renseignements sous
chiffres P 10618 N à Publicitas , Lausanne.

Pour l'ouverture de l'hôtel du Lac,
les Brenets , nous cherchons pour le
1er mai 1961 ou date à convenir :

Cuisinier v,
Commis de cuisine
Dames de buffet
Sommelières
Personnel

pour l'office
parlant le français et possédant
connaissances de l'allemand. Adres-
ser les offres, avec prétentions de
salaire, copies de certificats et
photo, Henri Gauchat, bureau fidu-
ciaire, Chemin Vert 2, Bienne.

Nous cherchons

VENDEUSE
pour le kiosque de la gare de
•Neuchâtel
Les débutantes dans la branche
seront instruites.
Conditions de travail et presta-
tions sociales avantageuses.
Les intéressées sont priées de
faire parvenir leurs offres de
service, contenant renseigne-
ments sur l'activité exercée jus-
qu'ici, avec copies de certifi-
cats et photo, à la
Société Anonyme LE KIOSQUE
à Berne.

Clinique
cherche aide de maison pour l'étage ; 250
à 300 francs selon capacités. — Faire offres
avec renseignements sous chiffres P 10617 N
à Publicitas , Lausanne.

GRAND GARAGE
de la place cherche pour tout de suite ou date à convenir, un bon

vendeur d'iulos,
. ' . -' . ., ' ¦¦- , y . '- .,

qualifié et consciencieux. Débutant sérieux serait ' 'éventuellement
formé. Travail et salaire intéressants. Caisse de retraite. Adresser
offres écrites avec curriculum vitae et photo sous chiffres S.R.
1449 au bureau de la Feuille d'avis.

r ——>k
Nous cherchons dans notre section de vente

STÉNODACTYLO
habile pour la correspondance allemande et française.

Semaine de. 5 jours.
Prière de faire offres à FELDMÛHLE AG

Chemlcfasern,
Rorschach/Bodensee

V. ._ J

REPRÉSENTANT
pour la vente d'extincteurs de marque reconnue
officiellement. Gain principal ou accessoire, forte
commission.

Adresser offres écrites k K. K. 1465 au bureau
de la Feuille d'avis. >,J f ,

r \
Importante maison de la Chaux-de-
Fonds cherche, pour entrée immédiate
ou époque à convenir, une

employée
de bureau
qualifiée

connaissant parfaitement les langues
française et anglaise , pour son service
correspondance anglaise.
Travail agréable et varié. Semaine de
5 jours.
Prière de faire offres manuscrites dé-
taillées, avec curriculum vitae et pré-
tentions de salaire à Case postale 722,

'•. la Chaux-de-Fonds.

LA VITRERIE M. KAUFMANN
cherche un jeune manœuvre débrouillard ;

possibilité d'apprendre le métier
Se présenter le samedi de 9 h à 11 heures

Jeune employé (e)
de bureau
actif et intelligent trouverait en-
gagement dans fabrique près de
Soleure ,, pour .s'occuper de la cor- - , «i
respondance française et de diffé-
rents travaux de bureau. Sténo-
graphie nécessaire. Entrée à con-
venir.
Offres détaillées avec certificats
ou références et indication de sa-
laire , sous chiffres H. 3751 à Pu-
blicitas S. A., Soleure.

B 

EBAUCHES S.A.
cherche pour son nouvel
atelier de remontage, si-
tué place de la Gare,
Neuchâtel, des

JEUNES FILLES
qui désireraient être formées a
divers travaux d'horlogerie, pro-
pres et faciles.

Prendre rendez-vous par télépho-
ne, pendant les heures d'ouver-
ture , au No 5 22 55.

Nous cherchons

employée de bureau
ayant quelques années de pratique
ou sortant d'apprentissage, pour la
correspondance française et des
travaux de calculation. Entrée im-
médiate, si possible. — Faire offres
avec certificats à la Direction de
Métaux Précieux S. A., Neuchâtel.

Réglages plats, posage de cadrans
et emboîtages

seraient sortis à domicile. ¦— Adresser offres
écrites à N. N. 1468 au bureau de la Feuille
d'avis.

Usine de l'ouest de la ville cherche,
pour entrée immédiate ou à convenir

employée de fabrication
ayant si possible des notions d'alle-
mand et de dactylographie pour
mise en travail et contrôles de fa-
brication. Nous offrons : place sta-
ble et bien rétribuée , semaine de 5
jours , caisse de retraite. — Faire
offres avec prétentions de salaire à
D.D. 1458 au bureau de la Feuille
d'avis.
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Contactez l'organisation George S. May si vous souhaitez :

1 
Réduire vos prix de revient et augmenter ainsi vos profits , assurer
vos approvisionnements dans les meilleures conditions ou vous rendre

dQk  £  ̂£  ̂ Jk comp étitifs en matière de production , de vente et de distribution.

^M, M B 4ff_[r B M ^^S 55 *P, ^hoix cle représentants et d'importateurs comp étents, permettant
¦̂1 de figurer avec succès sur les marchés intérieurs et étrangers.

J^f 
4) 

A *P Ouverture 
de 

négociations avec des industriel s de votre pays ou de
4&- l̂irfift f̂c WJ U ~JM £êêJ ̂ fcf dflPÉ f ^^ l'étranger , pour l'exploitation de vos brevets.

i /jÊ Relations avantageuses avec des industriels de votre pays ou de
J"- l'étranger, susceptibles d'entreprendre la fabrication de certaines

pièces détachées de vos produits.

S 
Découvrir les produits français ou étrangers que vous pourrez fabri-

*.., .-~ „„ .„..„„„ .., ,..,, _„ .,, „, ,,.. ,„ _ .„„._ ,,_„_„, T V « _ 0 c.,* v*.». uu„9  quer sous licence, selon vos projets.

le domaine du commerce national et international. r: inl Tout autre appui conduisant à un succès accru de votre entreprise.¦1, ' „» %¦• Sjâ MM *

| . - ¦ ¦- - , :;..'- « - - - ,_ -.̂ ' - ¦ fi *̂>i-  
¦1 ' • ' . -. .- ' '( ' ¦

f "V  ': ¦ ¦<-K»MflEfi ¦-¦¦ , . ..,

VOILA POURQUOI:
A) L'Organisation George S.May emploie plus de collaborateurs de nationalités différentes qu'aucune autre entreprise de cette branche:

518 AMERICAINS 65 HOLLANDAIS 22 AUTRICHIEN S
299 ALLEMANDS 42 BELGES 18 SUEDOIS
261 FRANÇAIS 33 SUISSES 18 CANADIENS
251 ANGLAIS 24 DANOIS 17 IRLANDAIS

I - 145 ITALIENS 22 NORVEGIENS 1735 EMPLOYÉS
•» (15. 1.1961)

*"  ̂ iK&^̂ âP̂ Mj  ̂/ .̂ '•'•~<0£JÊÊËêA. ̂lutr r̂ n^̂  ̂ \ ** w ^̂ K f \  # ll /mÊL on f ^̂ B tu ' f Bar ^C./*%. V î"* _i/ r$ ft *%
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I*\ Aussi bien aux Etats-Unis qu'au Canada ou en Europe de l'Ouest notre r] Nous ne nous bornons pas à donner des conseils, mais nous aidons
organisation est en mesure de résoudre sur place les problèmes de toutes également à la mise en oeuvre de nos propositions;
entreprises.

f) L'Organifcrtion George S. May s'est constamment développée et ne cesse
de grandir:

¦f \ Aucune autre organisation de notre genre ne dispose d'une telle sélection
 ̂ de collaborateurs qualifiés ni d'un réseau aussi vaste de téléscripteurs, 

 ̂
^.̂  d,affaîreg totfd de toug leg bureaux de Ia George S, May se

ni d'une aussi longue expérience dans la solution des problèmes corn- 
montait à l'équivalent de

merciaux.
. ..

„ . ... , Fr. 68.102.681,00 en 1959et Fr. 85.900.137,00 en i960wi\ Nous sommes une organisation capable de réaliser, sur tme grande * 7
' échelle, une réduction des prix de revient, un planning administratif et

une simplification des mesures de contrôle, soit pour vous-même, soit î _ _, — fiojt uae augmentation de 26%
pour vos succursales à l'étranger;

Ecrivez ou téléphonez. Un agent viendra vous voir sans aucune obligation de votre part.
Pour fa Suisse:

GEORGE S. MAY MANAGEMENT INTERCOL AG
Zug • Baarerstrasse 71 • Téléphone 4SI 33 - Télex 52735

Autres bureaux âe l'Organisation George S. May:
GEORGE S. MAY INTERNATIONAL COMPANY GEORGE S. MAY INTERNATIONAL COMPANY GEORGE S. MAY INTERNATIONALEngineering Building Piazza délia Repubblica 32 50 Champs-ElyséesChicago 6, Illinois, U.S.A. Milan» Italie P 8e F

GEORGE S. MAY INTERNATIONAL COMPANY GEORGE S. MAY INTERNATIONAL COMPANY , . 
o ^̂ ^̂

• 
M W129 East 42nd Street Operrmnghof, Opernnng 1 GEORGE S. MAY INTERNATIONAL COMPANY

New York 17, New York, U.S.A. Vienne *» Autriche Belgian Branch
Centre International Rogier 520

^r^nv  c »r > v  ™™>T * 
mr^r 

* T mWn A ATV GEORGE S. MAY INTERNATIONAL COMPANY Place RogierGEORGE S. MAY INTERNATIONAL COMPANY Kurfûrstenstrasse 30 Bruxelles, Belgique291 Geary Street . Dûsseldorf, AllemagneSan ï rancisco 2, Californie, U.S.A.
GEORGE S. MAY INTERNATIONAL COMPANY.G.B. GEORGE S. MAY INTERNATIONAL COMPANY

GEORGE S. MAY INTERNATIONAL COMPANY Villiers House Holland Branch
620 Cathcart Street-Suite 1000 41, Strand Delftsestraat 5

Moulreal 2, Québec, Canada Londres W.C. 2, Angleterre Rotterdam-Centre, Pays-Bas
!



Les trois problèmes
de l'Union sud-africaine
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Les trois problèmes, en grande par-
tie de politi que étrang ère , que l'Union
sud-africaine rencontre toujours, sont :
le séparatisme entre les races 01'« apart-
heid»)  ; le problème du Sud-Ouest
africain et les revendications sud-afri-
caines sur les protectorats britanni-
ques.

L'« APARTHEID »
D'après le gouvernement sùd-afri-

cain , sa politi que raciale est une af-
faire intérieure. Toutefois , depuis que
l'étranger • se mêle de cette affaire ,
celle-ci est devenue un problème inter-
national.

Les problèmes raciaux en Union sud^
africaine sont très délicats. Ici , il ne
s'agit pas d'un pays d'une population
autochtone de race noire , où se sont
établis, au cours du XIXe siècle, quel-
ques mill iers ou dizaines de mill iers
de Blancs , (et cela le plus souvent
pour quel ques années seulement), mais
ici, il est quest ion d'un pays qui était
inhabité au XVIIe siècl e, et pris alors
en possession par des Blancs.

Les Noirs sont venus beaucoup p lus
tard , comme immigrés, comme étran-
gers, dans ce pays cultivé par des
Blancs. .-

Un schéma de la population
de l'Union sud-africaine en 1959.

Une carte de 1 Union sud-africaine.

Comme le démontre notre dessin ,
la population de l 'Afri que du sud com-
prend plus de trois m i l l i o n s  de Blancs ,
presque dix mill ions de Noirs , environ
un mil l ion et demi de métis et enfin
à peu près un demi -mi l l i on  d 'Asiati-
ques , pour la p lupar t  des Indiens.

Les Noirs ont donc la majorité.  Don-
ner par exemp le le droit de vote aux
Noirs , équivaudrai t  à un suicide pour
les Blancs , en Afri que du sud. Voi'lià le
point de vue d'e la grande m a j o r i t é  des
Blancs de l 'Union sud-afr ica ine , tont
d'e ceux d' expression néerlandaise
« Af r ikanns  » que d' expression anglaise.

Le gouvernement sud-africain pour-
suit donc la pol i t i que d' « apartheid ».
Le princ i pe directeur  de cette polit i que
est de donner  aux Noirs p leins pou-
voirs ' dans leur propre sphère , au fur
et à mesure qu 'ils se mont re ront  ca-
pables de les exercer. L'« apar the id» ,
dans  sa form e la plus favorable signi-
fierait donc , l'au tonomie  pour les Noirs.

LE SUD-OUEST AFRICAIN
Après la Deuxième Guerre mondia le ,

les anciennes colonies a l lemandes  fu-
rent distribuées aux na t ions  all iées.
Toutefois , les terr i toires  n 'étaient  pas
simplement  rat tachés aux colonies de
ces Etats , mais recevaient un s t a tu t
spécial et res ta ient  sous le contrôle
de la Société des Nat ions .  Ainsi , l 'Union
sud-africain e obtint un mandait SUT
le Sud-Ouest africain.

Après la Deuxième guerre mondiale ,
l'Union sud-africaine ne consentit pas
à appli quer le régime de tutelle à son
terri toire sous mandat .  Elle main t ien t
que le mandat  de la Société des Na-
tions a expiré en même temps que cette
organisa t ion et elle ne reconnaît  p lus
aucune obligation in te rna t iona le  en
ce qui concerne l'admin is t ra t ion  du
territoire.  Le Sud-Ouest a f r ica in  est
de p lus en plus incorporé dans l 'Union
de l 'Afri que du sud et est représenté
à la Chambre des députés et au Sénat
de cet Etat.

Le Sud-Ouest africain a une  super-
ficie de 835,000 km2 (à titre de com-
paraison : la superficie de la France
est de 551,000 km2)  et compte p lus
de 400,000 habitants , dont 50,000
Blancs.

LE BETCHOUAlSALAf lD,
EE SWAZILAND

ET LE BASUTOLAND
L'Union sud-africaine exige l'incor-

poration des protectorats br i tanni ques
Bétchouanaland , Swaziland et Basuto-
land. Au poin t  de vue économi que , ces
protectorats fo rmen t  déjà une uni té
avec l 'Union de l 'Afri que du sud. Le
gouvernement '  de l 'Union a souligné ,
à ma in te s  reprises , qu 'il a besoin de ces
protectorats  pour  l' exécution de ses
projets visant à l'établissement des
réserves indig ènes.

La coexistence pacifique dans le domaine économique
Proposition soviétique au Conseil économique et social de I ONU :

NEW-YORK (A.F.P.). — La déléga-
tion soviétique a présenté pour adop-
tion par le Conseil -économique et so- •
cial de l'ONU un projet de « déclara-
tion sur la coopération économique
internationale » qui constituerait une
sorte de code dc la coexistence pacifi -
que dans le domaine économique. Il
comprend un préambule et huit arti-
cles qui disposent que :

9 Le progrès économique et social
exige le développement des relations
économiques entre Etats, indépendam-
ment de leur régime social ou de leur
degré de développement.

# Les relations- économiques et
commerciales doivent reposer sur les
princi pes de l'égalité, du profit mutuel
et de la non-ingérence dans les affai- '
res intérieures.

• Les pays doivent s en tenir au
princi pe de la nation la plus favori-
sée . et les membres de l'ONl doivent
renoncer â ' tout e discrimination, sous
quelque forme que ce. soit, contre cer-
tains pays ou groupes de pays.

# Les brusques fluctuations des prix
des produits de base devraient être
éliminées et la conclusion d'accords
commerciaux à long terme devrait être
encouragés, en vue notamment  d'ac-
célérer l'expansion économique des
pays souis-développés.

4 L'assistance économ ique et tech-
ni que fournie aux pays sous-dévelop-
pés par les pays industriels et par
les organisations internationales doit
être fondée sur le respect de la sou-
veraineté des pays bénéficiaires et la
non-ingérence dans leurs affaires inté-

rieures, sans conditions politiques,
économiques ou militaires incompa-
tible s avec le princi pe de l'indépen-
dance nationale et de la souveraineté.
En . outre* les conditions de l'assistance
ne -doivent pas être onéreuse pour Jes
réci piendaires , doit viser à assurer
leur indépendance économi que, élimi-
ner la monoculture, créer une indus-
trie nationale et former des cadres
techni ques. Une partie des ressources
libérées par un désarmement général
et complet servira à accroître l'aide
aux pays sous-développ és, tant sur une
base bilatérale que par l'en tremise de
l'ONU.

9 Chaque Etat , indé pendamment de
son degré de développement économi-
que, possède le droit souverain de
disposer de ses ressources naturelles
conformément à ses int érêts.

9 Les capitaux étrangers , publics
et privés , investis dans les pays sous-
développ és devront servir à dévelop-
per les secteurs les plus importants
de l'économie et accumuler des res-
sources en vue de financer le déve-
loppement économique et ne devront
pas servir aux exportateurs de capi-
taux à tirer des profi ts  excessifs ou
monopoliser certains secteurs et cer-
tains produits.

# Les : réalisations scientifi ques et
techni ques doivent devenir l'apanage
des peuples de tous les pays et il
convient , à cette f in , d'encourager au
maximum la coopération sciemtique el
technique entre tous les Etats , tan<
dans le cadre de l'ONU que sur un<
base bilatérale.

Des millions de familles russes
ont célébré Pâques dans les églises

MOSCOU.— ( A.F.P.).^- La plus
grainde fête religieuse de Russie, Pâ-
ques, célébrée le 9 avril dans toute
l'Union soviétique par des milllions
de familles russes, est le couronne-
ment d'une semaine de fêtes pascal'es
célébrées avec beaucoup de piété et
souvent de ferveur, dans les églises
du pays.

C'est dans la nuit de samedi à di-
manche que les cérémonies les plus
solenineiMes se sont déroulées dans les
églises de Moscou, devant lesquelles,
dès samedi après-midi , d'intermina-
bles filles d'attente s'étaient formées.
TraditionneiHement , les croyants ve-
naient faire bénir les gâteaux de Pâ-
ques « Paskha » et « Koulitchi », ac-
compagnés des non moins traditionnels
ceuifs teintés de toutes les couleurs,
parm i lesquels doit se trouver au
moins um œuf rouge , symbole die la
résurrection, diu printemps et du so-
leil .

C'est aux premières heures de la
matinée de dimanche, aiprès que lies
cloches des églises eussent annoncé à
minuit la résurrection de Jésus-Christ
que les croyants et très souvent les
ath ées se mettent à tabl e pour déguster
ces aliments bénits, suivis de plats va-
riés et également tiraiditionnels comme
le jambon au four, le porcelet ou le
poisson en gelée, des pâtés en croûte
divers, le tout accompagné de quel ques
verres de vodka ou de vin de bonne
qualité.

Légers incidents
Des pai/rouU'les de komsomods (jeu-

nesses communistes) se trouvent éga-

lement autour des églises de Moscou ,»
pendan t  l' après-midi de samedi , apos-
trophant des jeunes qui se rendaient
à l'église. Quel ques incident s mineurs
se sont produits au cours de l'après-
midi . Devant l'église de la Résurrec-
tion , située dans le centre de la ville,
un détachement d'e jeunes athées
ayant reproché à un groupe de jeunes
filles , cartable sous le bras , île s'être
rendues « là-bas », ces dernières ré pli-
quèrent : « Cela ne vous regarde pas. »
La patronilil e n 'a pas insisté.

Quelques altercations se sont pro-
duites également devant rentrée de
la cathédrale patriarcaile d'Blochovo.
Des jeunes filles d'une quinza ine  d' an-
nées ont reproché à des grand-mères
de venir faire bénir  leurs gâteaux de
Pâ ques. Ces dernières, soutenues par
un vieiltaird à barbe blanche , ont re-
poussé l'attaque des activistes, les trai-
tant de « gamines morveuses ».

« Noui s ne venons pas à vos réu-
nions politi ques , ne venez pas à nos
fêtes religieuses. , C'est tout ce que
nous vous demandons », ont-eliles
ajouté.

Mais  c'est au monastère  de N ovo-
dievitchy que s'est situé le speetaole
le plus saisissant de cette nuit pascale.
Une foule de plusieurs milliers de per-
sonnes réunie da'ns l'enceint e de cette
forteresse-abbaye moyennageuse, cé-
lèbre par le rôle qu 'elle joua à plu-
sieurs reprises dans l'histoire russe,
a chanté des cant iques de Pâques , fort
avant dans la nui t .  Un service d'ordre ,
ferm e et nombreux , canalisait la foule
moscovite autour des que lque quarante
églises ouvertes au culte.

l'ami de votre peau :
le Lait de Vichy

Doux comme un baume, très riche en
éléments naturels bienfaisants pour la
peau, le LAIT DE VICHY a sa place
dans chaque foyer. Il assure 'l'hygiène
et la toilette quotidienne du nourrisson,
de l'enfant et de l'adulte. Il combat
les irritations (dartres, piqûres d'in-
sectes, brûlures légères) et rend à la
peau souplesse et douceur.
LE LAIT DE VICHY est pour H

femme le démaquillant idéai.

&I1 

convient à tous les épi-
dermes qu'il fait respirer
et revivre. C'est un produit
des Laboratoires Dermato-
logiques de VICHY. Il est
en vente exclusive chez votre
pharmacien.

Des milfers d'hommes ont adopté
Hue mette EXTRA

iÉP|MVHr Monsieur R.W., employé postal :
ÉËMMJëF "¦ ' :'¦::%>. Ce qui différencie votre publicité de tant d Urutres,
j M I , c'est que tout ce que vous dites de cette nouvelle lame
B*vjffP«* ~* est strictement exact. Jamais encore je n 'avais eu entre
W " h *5?S»& «B les mains une lame pareille qui rase si parfaitement et
V|JHf§ c'est avec plaisir que je la recommanderai à mes collègues.

ïi ^'"lif Monsieur A. K. à Genève:

<Ji WÈI0 £*• <*WÊ4'>*̂ - CA Ceu Â htou. Ĉ rCteAlA.

W j  Ex CL* CX x *.'*- *l~- p4u*>i u++ l*-**.£s & t d*»l~

É y  

Monsieur B.C. à Neuchâtel : ... .. .. ,, _ . . .
...£, ' KL Je me rasais encore il y a deux ans à l'électrici té ,
MBttÊ mais ma barbe trop dure m 'a fait choisir un G-illette.
1C sË iP* S J' en étais déjà très content , mais cette fois c ' est

...JBUK... <¦ : S.'t ivf "»3 de l' enthousiasme.

JVlclX JuCnKCr, le champion suisse de gymnastique _, , - ,  , . . ,,
aux engins a participé avec succès depuis 1954 à de nom- En résume: la manière dont vous vous rasiezjusqu a
breuses compétitions internationales. Son opinion sur la nou- maintenant n'a aucune importance. Peu importe
velle Blue Gillette EXTRA: «Se raser mieux , pl us vite, plus que votre barbe soit particulièrement rebelle ou
.proprement et plus agréablement est devenu impossible. C'est votre peau tr£s sensible : avec Blue Gillette EXTRAvraiment la lame-miracle!» votre rasag£ sefa bien meilleui.; bien plus confor.

table aussi , d'une douceur et d'une légèreté incroya-
C'est un fait incontestable! Tous ceux qui essayent blés; vous aurez l'impression de vous raser avec
la nouvelle Blue Gillette EXTRA l'adoptent avec un appareil sans lame.
conviction, avec enthousiasme jnême. Lisez donc 
ce que contiennent plus de mille lettres qui nous Achetez dès à présent ^ip WBf
ont été adressées spontanément| la nouvelle lame Blue W

\/r-» ' x _ . _ -,. ~\ fo£L«__.s_ cX * y t-\ ^c»—^ «-*-*• 10 lames (également en MEGEEESaBlySiÉil
dra-t-S-s JLa. v<a—va_s= a - <zX ĉ -efi. dispenser) Fr. 2.40. EXTRA : -jB
KX^<=L«A. pSLuxs. prr^s e^o-n- \o « ¦ » rv : s. Appareils Gillette I JBWjr"̂ ^^
VroJlJLe^ï  'B.hsucr-o CK 5JUOÛU. .1 modernes monoblocs, à partir M W

* de Fr. 5.50 déjà. «T

Monsieur G.H. à Frauenfeld: P. S.' Vous le savez bien : GUÏette vous garantît
qu'avec un appareil moderne Gillette et les nou- ./J'ai toujours l'impression de n'être pas propre (comme x .. , Jîf -,.,. ,, „„_-_, . _ „__ ,„_ .„.,_„ ,.„„„

ei je ne m 'étais pas lavé ) en me rasant à l'électricité VelleS lames Blue Gillette EXTRA VOUS VOUS raSÇ-
et j 'ai pourtant essayé bien des systèmes. Chaqu e jour , TCZ plus proprement qu'avant. Si VOUS n'êtBS pas
je me rase avec Gillette bleue et Je parie n ' importe satisfait des lames Blue Gillette EXTRA, le prix

S^^-'SiS^S "̂  J^Tre ! 

vous sera 

remboursé intégralement contre 
envoi

fidèle, mais maintenant aveo Blue Gillette EXTRA. du paquet entame.

O

^^^B ^9 S^H ____________¦____________¦_¦__¦ msch:ne à laver entièrement
Mto  ̂ ^  ̂ I automatique, adaptée à votre
I ^̂ ^̂ Tl I budget, ne nécessitant que
^__ ____ 9 I I  Peu de place et traitant votre

^L HBHB BHHflH ^HiHHHMI linge avec ménagement?
¦jHSB^̂ ^̂ ^̂ ^̂  _i_______________________________________«̂_____i Alors —choisissez Adora-
_KJI|am3̂ Hpp33Sî ^MJBpPH_jjËjM Diva! Cette machine , grâce à

____ I son accédé à deux lissus,
^KfBlËSËSjijSpisî  ̂ vous offre un linge particulière-
^̂ ^̂ ^̂ ^ ^̂ ^̂m^^^SÊr̂̂ ^̂ '̂^tjïï^̂^ fS! ^̂  ment propre. Son emploi est

^̂ ^^̂ ^™'̂ _T^^^ i__^^M_r ^̂^^^^__l̂ ^k ^
es P'us s'mP'BS- P°ur éviter

Sm Wê ^D B 
le 

scellement , l'Adora-Diva
¦S JB ' B! BH Peuf se fixer sur un socle
¦ I agi SI mobile. Des matériaux de pre-
B Ĥ  ./. ¦ Mm, Bt mier choix seulement ont été
«j _̂te^_ntf__9 ISr utilisés pour sa construction:
^¦̂ â ls^̂ wfî̂ ^ÈSif̂ k' tambour,cuve,boileretdes3us
^BÈJf ĵS ŜIsâ̂ ^â  ̂ sont en acier au chrome-
^^KffijsBfajjjj fej^^  ̂ nickel.Capacité:3'/j à 4 kg de

^^^_HB1^̂  ̂ linge sec. Adora-Diva: un pro-
duit suisse de qualité de la
Zinguerie de Zoug SA.

1 WB W
'̂rJ "̂" ĴHi§Ŝ ™̂ ^̂ P̂ ^B Zinguerie de Zoug SA. Zoug

t^LV JB BB y '' ¦¦'{ ^* aaai. '<• '̂ SB îsJ

Foire de Bâle : Halle 20, Stan d 6520

C. Nagel
Menuiserie
Ebénisterie NencMtel
__ i i , Ecluse 17Meubles de magasins Tél. 5 22 65

PRÊT S #
sans aucune formalité sur toutes
valeurs, assurance-vie, titres, bijoux,
appareils ménagers, radios, appareils
photos, articles de sport, tableaux, etc.

Caisse neuchâteloise de Prêts sur Gages S. A.
LA CHAUX-DE-FONDS

''"%, rue des Granges (derrière l'hôtel de Ville)
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SAMEDI 15 AVRIL
PYAGE GRATUIT EN CAR A SUHR

directement à l'exposition de la fabrique, nouvelle et agrandie chez Pfisîer -Ameublements S.A.
Paradis pour enfants

Pfisfer-Ameublements S. A. vous présente les « nouveaux modèles 1961 » Le grand événement de l'annét

Renseignements et inscriptions: R^"el^'Z Ẑ^T^
Z^ t̂°"é'

è Terreaux 7, tél. (038) 57914
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résumé, Pl^M
j e ne BBSw VI
puis que louer la

ESŜ S& ĴI
Fo/V^ ce g«e «ows dit Monsieur A.

y: Ami-Nemitz, Lausanne, de sa DAF
y Variomatic:

«Etant un des premiers possesseurs de
cette voiture, j'ai parcouru depuis fé-
vrier 1960 plus de 15 000 km.
J'ai fait le parcours d'une étape Lau-
sanne-Paris avec 4 personnes, sans
aucun accroc et sans fatigue à la
moyenne horaire de 58 km (essence
5,9 1 au 100 km).
Je suis un fervent de la montagne et
ne m'en suis pas privé d'en gravir les
pentes avec m'a DAF: montées régu-
lières (38 km heure dans les plus for-
tes inclinaisons), descentes très sûres
grâce au frein moteur spécial, presque
sans employer le frein à pied.
C'est une petite voiture qui permet de
rouler en ville en toute quiétude,
n'ayant aucun souci de changement
de vitesse et, qualité appréciable: par-
qua ge facile.
Bien réglée et avec un emploi ration-
nel de l'accélérateur, la consomma-
tion de benzine pour ces 15 000 km a
été de 6,8 l ' par 100 km, consomma-
tion d'huile quasi nulle.
En résumé, je ne puis que louer la

1 DAF 600 et la recommander à tout
ceux qui ne sont pas grisés par la
vitesse.

,.. -PS. Ma femme tient à préciser que
c'est la seule voiture qui ne lui occa-

'¦'"; sionne aucun malaise, l'accélération
étant tout à fait progressive.»
Demandez la brochure «L'heurettx
propriétaire vous parle » , qui est une
collection de lettres de clients.

Entièrement automatique
dès Fr. 5980.—

Agent général pour les districts
de Neuchâtel, Boudry, Val-de-Ruz,

Val-de-Travers

GARAGE DU LITTORAL
J.-L SEGESSEMANN
Pierre-à-Mazel 51 - Neuchâtel

Tél. 5 99 91
Début route des Falaises

ELNA dans les
coulisses de la mode !
De grandes maisons , organisatrices de défilés de cou- "tibL ^̂ ^^̂ >J
ture, choisissent souvent l'ELNA pour toutes les créa- ^__fch|_ ^̂ HKlions et modèles qu 'elles présentent. >P̂ _k_^^^4
Nous sommes sensibles à cette marque de confiance, f" ^Sl^_j
car les défilés de couture sont suivis par un public fémi- "̂"X ^ Vnin très averti et parfaitement capable d'apprécier la \ N»

^qualité du travail réalisé par la machine à coudre ! ¦ 
__P*̂ ^ \

Cette préférence donnée à l'ELNA a d'autres consé- r/__^Lrf«̂ vquences heureuses: elle signifie qu 'en vous équipant %
 ̂
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mode cette année! L'ELNA est donc , aux yeux des spé- ^PPtxL_3 J^ ŵi
cialistes des ate liers de couture , l'outil parfait pour réali- Y \̂^ .% '"' mm
ser un trava i l  impeccable. V
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Un tel témoignage de confiance s'appuie sur des faits: vv %̂J$A "̂ SHI
l'ELNA s 'est conquis un titre de «première mondiale» JW _̂ ^>|fË|
en lançant pour la fem me chez elle la première machine f | )̂^KWL
à coudre à fonct ionnement automatique , la Supermatic. I ¦ / JA^LT?
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des points et des motifs décoratifs les plus divers et les ' L_ f̂cr Jw \¦plus modernes! D'une simp le pression sur la commande Ĵ KJ* ÛW \ '
qui pilote l'EInagraphe , vous réalisez automatiquement J^Sc m¥ M
tous vos travaux de couture ou de broderie! C j :- ^ \̂  ̂ ,fir

.-fr ¦ 
V*-~-N%

'"* \ \y V^^Nk
• I 'SŒff ^art i \V 

\ 
"

1 • ¦ W f ' \t'- J
i ,-¦ ,1- V i

tsêMtmmsimax *=. «  ̂
est robuste I |9 ^p k H ^1

Machines à coudre ELNA Produits de TAVARO SA Genève
TAVARO Représentation S. A.. 2. rue St-Honoré, Neuchâtel



Le problème du Bienne-Tâuffelen-Anet
Le sort d'une voie ferrée régionale en discussion

En 1917 fut ouverte une ligne fer-
rée à voie étroite reliant Bienne à
Tauffelen et Anet. Malheureusement ,
le manque de capitaux avait forcé la
compagnie à poser les rails sur la
route cantonale sur 11 kilomètres
du parcours. L'entrée en ville de
Bienne s'effectue par la rue de Mo-
rat, et la tête de la ligne se situe
au milieu de la place de la Gare.
Pour remédier à l'enchevêtrement
du trafic et aux dangers que pré-
sente un chemin de fer parcourant
la partie latérale d'une artère, et
en raison du dangereux croisement
de la ligne ferrée avec l'autoroute
Bienne-Berne, la ville de Bieiîne fit
élaborer une étude technique envi-
sageant des possibilités de rempla-
cement du train par un service d'au-
tobus, ceci en 1956 déjà.

Après avoir entendu certains spé-
cialistes, la direction cantonale ries
routes et la ville de Bienne propo-
sèrent la suppression du chemin de
fer au profit d'un service routier.
Une agitation assez vive s'éveilla
dans la région l'été dernier , lors-
qu'on* apprit que le département fé-
déral des postes et chemins de fer
avait l'intention de recommander
cette solution au Conseil fédéral.
Remarquons en effet que les habi-
tants n'ont pas perdu confiance en
« leur » chemin de fer et qu 'ils le
défendent avec énergie ; les diverses
communes intéressées de la région
ont fondé un comité d'action pour
le maintien de la ligne ferrée, co-
mité qui semble décidé à entre-
prendre des démarches auprès du
Conseil fédéral.

En étudiant la situation de plus
près, nous observons que le Bieline-
Tàuffelen-Anet (BTI) dessert deux
régions très différentes du point de
vue économique.

Les eaiitpagiies situées entre Attet
et Tauffelen jouissent actuellement
d'un grand développement de l'agri-
culture et de l'industrie. C'est dire
l'importance que prend le service
des marchandises (le BTI en trans-
porte quelque 40,000 tonnes par
année). Or, supposons que le che-
min de fer vienne à être supprimé :
comment ces transports se feront-

>ils si ce n'est par la route 1 Ainsi,
Ides voies de communication qu'on
"croyait rendre plus fluides en les
débarrassant des rails ne seront que
plus encombrés encore par des trains
routiers, camions et tracteurs à re-
morque. Soulignons aussi que cer-
taines industries ont envisagé de
transférer ailleurs leurs établisse-
ments si la vole ferrée venait à être
déposée, grave éventualité qui en-
traînerait inévitablement tin net re-
cul de la population dans toute la
région.

Le long du tronçon Tâuffelen-
Bienne, les villages s'agrandissent

très rapidement et, peu a peu , se
transforment en faubourgs de la ville
de Bienne. Le service de voyageurs
s'y intensifie donc à un rythme
accéléré ; des liaisons rapides et fré-
quentes s'imposent. Or, les • expé-
riences de diverses compagnies ont
démontré ; que seul un chemin de
fer moderne est capable de résoudre
ces; exigences. Non seulement il est
rapide et indépendant de la circu-
lation routière , mais encore sa ca-
pacité de transport reste pour ainsi
dire illimitée. Un service sur pneu ,
en revanche, indépendamment de

Une automotrice du B.T.I. entre Lattrigen et Morigen. Le train longeant ainsi
la chaussée présente un grand danger pour la circulation routière. Une

- séparation convenable entre le rail et la route s'impose.
l'inconfort qu 'il présente pour les
voyageurs .sur de longs parcours , est
plus oriéreux : il faut tenir compte
des dépenses à la charge de la com-
pagnie, qui sont plus élevées . que
par l'exploitation ferroviaire ; en
effet , les véhicules routiers ne peu-
vent transporter qu'un nombre très
restreint 1 de voyageurs.

Il vaut la peine de considérer ces
facteurs une fois pour toutes, car
il est regrettable de voir se com-
mettre certaines graves bévues, con-
séquences d'arguments souvent se-
condaires. En effet , les expertises
en vue d'un assainissement d'une
ligne ferrée se bornent souvent à
examiner certaines questions d'in-
térêt immédiat, mais d'ordre secon-
daire, pour passer sous silence des
problèmes capitaux. Plus précisé-
ment , on se contenté • fréquemment
de calculer le coût des divers pro-
jets de transformation et de lès
comparer financièrement, alors qu'on
oublie d'étudier le développement
économique de la région et ses re-
lations avec lés transports publics.

Les conséquences de telles omissions
se montrent d'habitudes désastreu-
ses. Nous en trouvons de cuisants
exemples en Allemagne et en Fran-
ce, où des voles régionales ont été
déposées contre le gré des indigè-
nes et pour des raisons financières
immédiates uniquement. Bésultat :
dépérissement de l'industrie suivi
d'un dépeuplement progressif de la
région. Certaines compagnies suis-
ses, en revanche, ont été assez pré-
voyantes pour dépenser de grosses
sommes et maintenir le trafic fer-
roviaire, servant ainsi l'économie

Avantage qu 'un service foiltîer n'tiffre pas : lé B.T.I., grâce à ses chariots
transporteurs spéciaux , peut acheminer des vagons à écartement normal. Il
s'agit ici d'un vagon français sur un chariot transporteur en gare de Locras.

nationale. Nous pensons entre au-
tres aux Chemins de fer du Jura ,
au Chemin de fer de Waldenbourg,
à celui de la vallée de la Sihl et au
Stansstad-Engelberg.

Pour adapter le BTI aux exigences
du trafic actuel, il s'agirait essen-
tiellement :

1. de reporter la voie sur un tracé
indépendant de la route ;

2. de construire une gare d'arri-
vée souterraine à Bienne , et

3. de faire l'acquisition d'un ma-
tériel roulant moderne , confortable
et rapide.

Mais, une fois encore; le maintien
de la voie ferrée s'impose absolu-
ment si l'on veut sauvegarder cette
région d'un dépeuplement progres-
sif et y favoriser l'industrie. Certes ,
mieux vaut faire une dépense plus
élevée pour une compagnie qui , nous
l'admettons, restera peut-être tou-

Un train du Bienne-Tauffelen-Anet , sur la place de la Gare a Bienne. En
raisOn des embouteillages que le traiit provoque en ville, l'entrée en gare

de Bienne devrait se faire par un tunnel.

jours déficitaire, que de livrer à
elle-même une région en plein dé-
veloppement économique.

Espérons que les autorités fédé-
rales montreront suffisamment de

compréhension à l'égard des indi-
gènes en laissant à leur disposition
une liaison convenable avec le reste
du pays.

G.-A. SCHETTY.

HAUTERIVE
Chronique de l'école

(c) Comme en ville , l'année scolaire s'est
terminée samedi dernier et six garçons
et une fille ont dit pour toujours adieu
au collège où ils ont passé neuf ans de
leur vie . Pour la plupart d'entre eux,
c'est l'apprentissage dans quelques Jours;
pour les autres, la perspective d'une nou-
velle année scolaire dans un autre degré.

Jeudi , le bureau de la commission sco-
laire et le corps enseignant ont procédé
aux promotions et discuté quelques cas
spéciaux. Ici comme dans la plupart des
communes voisines, la nécessité d'une
classe de développement se fait de plus
en plus sentir et le cas des élèves régu-
liers de 9me année est un problème
d'actualité.

Vendredi soir , au restaurant de la
Croix-d'Or , le souper traditionnel réu-
nissait les membres de la commission
scolaire , les dames inspectrices et une
partie du corps enseignant. A cette occa-
sion , la commission scolaire, par la voix
de sa présidente, prit officiellement congé
de Mme Gladys Monnet, démissionnaire.
Elle était arrivée à Hauterive il y a
quatre ans, venant de la Chaux-de-
Fonds, pour tenir la classe des 3me et
4me années. Son enseignement dynami-
que a été très apprécié par les enfants,
les parents et les autorités.

En reconnaissance de ses émlnents
services à la tête de sa classe, Mme
G. Bauer lui remit un cadeau et une
gerbe de fleurs. Au nom des dames Ins-
pectrices, la présidente, Mme M. Rossel,
après l'avoir remerciée et félicitée de l'ex-
position des derniers travaux de couture,
remit à la démissionnaire Un souvenir et
quelques roses. M. Peilet titulaire de lé.
classe supérieure et doyen du Corps en-
seignant, dit à son tour à Mme Monnet
combien son départ caUse dé regrets a
ses collègues.

La soirée se termina par la projection
de deux films excellents tournés au
cours d'un voyage en Hollande et autour
de notre beau lac par M. F. Seller, se-
crétaire de la commission scolaire.

CUVE
PHËTRE

chemJs ex./e

A remettre pour raison
de santé, tout de suite
ou date a convenir, dans
localité industrielle, com-
merce de
cycles et motos

bonne ' clientèle ; belles
possibilités ; petite re-
prise. — Adresser, offres
sous chiffres A. T. 1332
au bureau de la Feuille
d'avis.
*— '
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...si économe et si nerveuse!

En 18 mois, l'Anglia réussit le prodige de compter 250 000 usagers ^^^HHfflBVKKsatisfaits. Chacun vous le dira: L'Anglia rayonne de santé. C'est une Ê. £MÊ3 MpEiB aFOKD, une vraie FORD ! De nombreux rallyes ont déjà confirmé ses . P^^^^ttP^^Py • : <
étonnantes performances... Son confort, son aménagement font ^^^^^ P̂^^^B^,bonne figure à côté de voitures bien plus coûteuses. Jolie, elle n'est iMI : 1 J^Pyr^pas dépensière pour autant - et dans sa classe, elle offre tellement .̂ ^H^PÉÉId'avantages réels... à commencer par son prix! Ê ' " ' m-
Son charme, ses belles qualités séduisent ceux qui la connaissent. J| |
A votre tour, venez vite faire sa découverte. Votre distributeur FORD ( Ji
vous attend. I ft•ik ¦ 
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FORD ANGLIAFr 6475.- ^ If iïPtl
Ford Anglia—Roulez content, jouez gagnant! j =oRD-P .onn ier de .'automobile W FORD .suisse)
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Garage des Trois Rois, J.-P. & M. Nussbaumer, Neuchâtel, Pierre-à-Mazel 11
NIDAU : Garage du Pont S.A. DISTRIBUTEURS LOCAUX : Couvet : Daniel Grandjean , garagiste
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GROSSESSE
Ceinturas
spécial».

dans tous genres
avecsan- 4E 4Ë
gle dep. *«¦**•'
Ceinture «Satas»

5 "A S. E. N. J.

.. .

FONTAINEMELOIV
La cérémonie des promotions

(c) La manifestation marquant la fin de
l'année scolaire s'est déroulée - mercredi
soir, à la salle de spectacles, au milieu
d'une nombreuse population et soiis la
direction de M. Denis Bobert , président
de la commission scolaire: -

Selon la tradition , la fanfare « L'Ou-
vrière » ouvre les feux : ses productions
sont vivement applaudies. Puis tour, à
tour les élèves des différentes classes pré-
sentent sur scène les numéros compo-
sant un programme très varié mis au
point par le corps enseignant. Rondes,
chants, scènes mimées, saynètes et mor-

ceaux de flûte douce charmèrent les au-
diteurs qui ne ménagèrent point leurs
applaudissements, spécialement à quel-
ques jeunes acteurs au talent remarqua-
ble. M. Robert donna les renseignements
les plus importants concernant la marche
des huit classes qui comptent actuelle-
ment cent septante-deux élèves ; il prit
congé officiellement de Mlle "Fernande
Micheloud, qui dirigera prochainement
une classe à Neuchâtel , où elle a été
nommée, et de Mlle Monique Zwald, qui
quitte l'enseignement pour se marier.

M. Germain Divernois distribua à ses
quinze élèves les certificats attestant la
fréquentation régulière de la classe de
9me année qui s'est ouverte à Fontaine-
melon le 1er juin 1960 ; puis M. Jacques
Liengme, vice-président de la commission
scolaire, donna lecture de la liste des
élèves promus.

Après la manifestation , les spectateurs
allèrent admirer l'exposition des travaux
effectués par les filles et les garçons de
9me année, et ceux des garçons du degré
supérieur de l'école primaire.

Comme deux instituteurs seront mobi-
lisés jusqu 'à la fin d'avril , les élèves au-
ront trois semaines de vacances ; la nou-
velle année scolaire débutera le 1er mai.

Inspection
du corps des sapeurs-pompiers
(c) Lors de son exercice général du
printemps, le corps des sapeurs-pom-
piers, commandé par le cap. P. Grand-
jean , a été inspecté par le major Hen-
ri Zumbrunnen , de la Ghaux-de-Fonds,
et par lé Conseil communal. La troupe
à fait preuve d'intérêt et a manifesté
beaucoup de bontte volonté dans le
travail qu'elle devait effectuer. L'ins-
pecteur s'est déclaré, très satisfait de la
bonne tenue et de la disci pline des
pompiers qui , par ailleurs , sont dotés
d'un matériel complet , moderne et bien
entretenu. Le corps est parfaitement
capable de remplir sa mission et la
confiance que lui témoignent les auto-
rités est pleinement justifiée.
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reprend ses leçons d'anglais pour la préparation aux examens du

Diplôme de l'Université de Cambridge
le mardi 18 avril 1960, à son local de la rue de la Treille 3.

Les nouveaux élèves sont priés de s'inscrire auprès du Secré-
tariat romand, Orangerie 4 (tél. 5 22 45).
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C'est en étroite collaboration avec __ «
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modèle, nos conseils de lavage Dixan appropriés. ———"*"

A VENDRE

LANCIA FLAMINIA
coupé « Touring », 2 portes, 2 places ,
modèles 1960, 13,700 km, voiture à
l'ét at de neuf.
S'adresser à Fabriques de Tabac
Réunies, téléphone 5 78 0Î.

Mad ame René KNEISSLER
et ses enfants

tiennent à remercier tous ceux qui ont bien
voulu compatir au deuil cruel qu 'ils ont
éprouvé et à leur dire combien Ils ont été
sensibles à ces témoignages d'affection. . .

Avril 1961.

Très touchée par les nombreuses marques
de sympathie qui lui ont été témoignées en
ces Jours douloureux, la famille de

Madame Hermann STEFFEN
née Rosse!

prie toutes les personnes qui, par leur pré- fsence, leurs envols de fleurs ou leurs mes- i
sages, l'ont si affectueusement entourée i
dans cette épreuve, de trouver Ici l'exprès- i
sion de ga profonde reconnaissance et ses I
sincères remerciements. f

Le Landeron, le 10 avril 1961. |

Très touchée par tous les témoignages de
sympathie reçus, et ne pouvant répondre
à chacun personnellement, la. famille de

Monsieur Emile 8UNIER
ancien restaurateur, prie toutes les person-
nes qui ont pris part à son grand deuil de

• trouver Ici l'expression de sa profonde
reconnaissance.

Nous, avril 1961.

BSSSBsaHBSSsnHBSB2nssBslB_BSsHssssaBB_!
Monsieur Charles BÉGTJEREL et famille, I

profondément touchés par les nombreuses I
marques de sympathie reçues lors du décès I
de leur blen-aimée épouse et maman, re- fmerclent toutes les personnes qui, par leur |présence, leurs messages et envols de fleurs, I
ont pris part à leur grand chagrin. '

Boudry, avril 1961. f
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contre les mîtes

Sacs antimites, en plastique, avec cadre et
fermeture éclair

pour 4 à 6 vêtements dès 4i75

pour 6 à 12 vêtements dès liSO

pour 1 vêtement, sans cadre dès 3i45

pour l'armoire ou l'auto, sacs •ffi&U
de protection pour 3 vêtements et 5i50

y '"': :': housses pour lainage "r dès \i- -̂

; housses pour couvertures dès ZivO

armoires en plastique
opaque et très épais dès 4§i—

Nous cherchons

ouvriers
pour la terminaison de pièces en
laiton. — Ç.-H. Huguenin, plan .'"3, .
Nenrbâtel. Tél. S 24 75:

On cherche

personne
pour entretien de bu-
reaux le soir , du lundi
au vendredi. Adresser of-
fres écrites avec référen-
ces à T. T. 1473 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Bureau de la place en-
gagerait tout de suite ou
pour date à convenir

sténodactylo
habile et consciencieuse.
Faire offres sous chiffres
G. G. 1461 au bureau de
la Feuille d'avis.

Madame Richard , doc-
teur , Crêt-Taconnet 40 ,
Neuchâtel , tél. 5 16 61,
cherche pour tout de
suite

femme
de ménage

d isposant de quelques
heures par Jour.

Jeune fille forte et ac-
tive est demandée

comme aide
de cuisine

à l 'hôpital Pourtalès.

On cherche

sommelières
débutantes acceptées,
bon gain. S'adresser : tél.
(039) 3 15 27, la Chaux-
de-Fonds.

On cherche

employée
de maison

et

garçon
de cuisine

Hôtel Bellevue, Auver-
nier . Tél. 8 21 92.

On demande pour tout
de suite, jeune ouvrier

boulanger-
pâtissier

Faire offres ou se pré-
senter à la boulangerie
du Mail, rue Jaquet-
Droz 2 , Neuchâtel, Tél.
S 28 54. I

Etude de la ville cher-
che une

EMPLOYÉE
de langue maternelle
française, bonne sténo-
dactylographe au cou-
rant des travaux de bu-
reau .. Place stable. —
Adresser offres manus-
crites, avec prétentions,
sous: chiffres H. B. 1363,
a.u bureau de la Feuille
d'avis.

• ¦'»'

Entreprise du canton
cherche, tin Jeune

dessinateur-
architecte

pour travaux de relevés,
élaboration de plans, de-
vis , métrés, etc. Entrée
immédiate. — Faire of-
fres avec prétention de
salaire sous chiffres S. N,
1410 au bureau de la
Feuille d'avis.

Je cherche

sommelière
débutante acceptée, et

fille de cuisine
Auraient la possibilité de
faire de l'équitatlon. Da-
te d' entrée à convenir.
S'adresser à famille Cas-
ser, restaurant la Chaux-
d'Abel. Tél. (038) 8 11 58.

Nous engageons

ACHEVEURS
avec mise en marche.
S'adresser à Jaccard &
fils , Sablons 48, Neuchâ-
tel . tél . S 14 82.

rBftsslssUslnslsasslssUHsslsm
La Librairie-Papeterie Reymond, à ¦

KJ Neuchâtel, rue Saint-Honoré 5, S
J cherche w

j une apprentie vendeuse î
m Durée de l'apprentissage : 2 ans. m
\\ Faire of fres ou prendre rendez-vous -S
m par téléphone au 5 44 66. B

Jeune garçon chercne
place de

commissionnaire
après les heures d'école.
Tél. 5 38 59.

i Jeune homme, tallen ,
encore en ItaUe , cherche
place de

soudeur-
mécanicien

, (permis de conduire). —
Ecrire à Marlno Jannet-
ta, Parcs 145, Neuchâtel.

Jeune homme, Suisse
allemand parlant le fran -
çais, très consciencieux ,
ay,;nt de l'Initiative, pos-
sédant atelier avec plu-
sieurs dépendances, télé-
phone, auto, cherche

TRAVAIL ACCESSOIRE
assuré, pour 2 à 3 Jours
par semaine ou demi-
Journées ; éventuellement
travail à l'extérieur. —
Adresser offres écrites à
F. F. 1460 au bureau de

i la Feuille d'avis.

Homme âgé mais en-
core très actif et parfai-
tement au courant de
tous les travaux agrico-
les cherche place dans
établissement agricole ou
chez particulier en qua-
lité

d'aide agricole
ou jardinier

Congés réguliers désirés.
Faire offres sous chif-

fres P 2873 N à Publi-
citas, Neuchâtel.

Jeune Italien ayant
quelques connaissances
d'allemand cherche pla-
ce de

coiffeur
pour messieurs

pour le 1er mal .
Donato Masciangelo,

KALLNACH/BE.

nTTVTTTTuTTlT] I

Docteur DELUZ
ABSENT

jusqu'au 15 avril

Dr CORNU
FONTAINES

ABSENT
jusqu'au 16 avril

CHASSE
J'achèterais fusil cali-

bre 12 ou 16, même an»
cien.

Offres à R. Schmutz,
Chavannes-Lausarane.

Collectionneur parti-
culier achète

timbres-poste
lots, classés ou non clas-
sés, etc. — Adresser of-
fres écrites à D. Y. 1380
au bureau de la Feuille
d'avis.

181  
vous avez des

meubles à vendre
retenez cette adresse

AU BUCHERON'
g Neuchfttel , tél. 5 26 33
¦¦SSSHHHBSlfflHSi ĤP

Je cherche à acheter
un

vélo de dame
en parfait état. — Willy
Baltensberger, Boudry. —
TAl R 43 B4.

Timbres-poste
achat , collections, tim-
bres en vrac, vieille cor-
respondance. Téléphone
039-2 3fl 35. Th. Vullleu-
mier, Jardinière 13, la
Chaux-de-Fonds.

Perdu une

CANNE
en merisier. Prière de la
rapporter au poste de
police. Récompense.

"" 
PERDU

dans le parc du
port de Saint-Biaise

1 BOUCLE
D'OREILLE

forme de cœur asy-
métrique, en ar-
gent et émai l vert.

La faire parvenir
contre récompense
à Mme A. Morard ,
Pérolles 14, Fri-
bourg.

Quel particulier prête-
rait Fr. 7000.— à per-
sonne ayant traitement
fixe ?

Intérêt garanti
6 %

Remboursement à conve-
nir. Faire offres sous
chiffres P 2872 N à Pu-
bllcltas, Neuchâtel.

Belles

cuisses
; de grenouilles
[ à 3 fr. la douzaine. —

S'adresser à l'hôtel du
Kenla, la Gaufre, la Clu-

l se, Emichoux (France).

' ORCHESTRE
de 3 musiciens cherche
engagement à partir du
| 12 avril. Tél . 6 46 87.

. Fr. 60 ,000.—
sont demandés pour pla-
cement. Garanties réelles
et sérieuses. Intérêt 6%.

Faire offres sous chif-
fres P 2871 N à Publi-
citas, Neuchâtel.

A vendre limousine

« vw »
modèle 1960, 51,000 km,
en parfait état , 4800 fr.,
paiement comptant. —
¦ Tél. 5 37 15.

: «Citroën» 2 CV
t

fourgon, année de cons-
truction 1958, r o u l é
25,000 km, à vendre
3000 fr. — S'adresser :

. Grand garage des Mon-
; tagnes S.A., la Chaux-
' de-Fonds. Tél. (039)
• 2 26 83.

I
' 1A vendre l

« VESPA »
GS, 4000 km, prix inté-
ressant . — S'adresser le
soir , dès 20 h , Grand-
Rue 9, 4me à droite.

A vendre, voiture

« Peugeot 203 »
modèle 1952-53, en état
de marche, pour le prix
de 1800 fr. Téléphone
5 86 58, aux heures des
repas.

A vendre

OPEL
OLYMPIA 1955 ï
parfait état de marche

PEUGEOT 403 1958
état impeccable.

Garage J.-B. Ritter, le
Landeron. Tél. 7 93 24

A vendre

« Opel » Cabriolet
1952, moteur revisé , en
bon état de marche,
1200 fr. Tél. 8 31 26.

« Citroën » 2 CV
i960, belge , état de neuf,
à vendre. Offres sous
chiffres H. H. 1462 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On achèterait

« D.K.V. »
modèle récent . Paiement
comptant . Adresser of-
fres sous chiffres 124-
204 au bureau de la
Feuille d'avis.

VÉLOMOTEUR
« Condor - Puch », l u x  e ,
en bon état, Fr, 400.—.

VÉLO
d'homme, à l'état de
neuf , Fr . 150.—. Télé-
phoner aux heures des
repas au 5 75 36.

Superbe occasion : â
vendre

« LAMBRETTA
125 »

modèle 1960, roulé 1200
km, comme neuve , bas
prix. Tél . 718 65 ou se
présenter à Savagnier,
chez M. Bernard Junod.

A vendre

« VW Standard »
500 fr. Tél. 5 48 16.

^WWff*
Occasions

avantageuses !
FORD CONSUL

1959, ivoire , 4 portes , ln>-
térieur simili, prix avan-
tageux.
FORD TAUNUS 12 M
1953, verte , 2 portes.

FORD 18 CV
1952 , 4 portes, bleue,
soignée.

SIMCA
Versailles, 12 CV, 1955,
grise et bleue, excellent
état.

VENTE A CRÉDIT
Essai sans engagement

Demandez liste complète
avec prix au

garage du Littoral
Agence Peugeot

J.-L. Segessemann
Neuchâtel - Tél. S 99 91

Pierre-à-Mazel 51

A vendre

« Peugeot 202 »
Prix 500 fr Tel 5 48 16.

A vendre

«M. G. A.» 1600 spécial
Twin Eam, 2 arbres à came en tête. Modèle
1960. Freins à disques sur les quatre roues.
Occasion unique. Comme toujours, pour les
belles occasions, s'ad resser au Garage du
Seyon, R. WASEB, Neuchâtel.

A vendre pour cause imprévue

«Lloyd Àrabella»
jamais roulé, fort rabais.

Adresser offres écrites à W. V. 1453 au
bureau de la Feuille d'avis.

Garage Hirondelle
PIERRE SENN, Pierre-à-Mazel 25

Agence VW
Porsche, Chrysler-Valiant , Ply mouth

Neuchâtel
1111/ l O RD/ f O RII  verte, toit ou-» if I 999 ' I SOUj vrant, 50,000 km.
VW 1959; gr_se| 26,500 Km.
V W I 9O0, grise, toit ouvrant

VW I 954, bleue, houssée

Vauxhall Cresta 1 958,
grise, 82,000 km, 12 CV, 6 cyl.

Ford-Régence 1956/ 1957,
grise/verte, V-8, 12 CV |i

Fiat 600 1957, 37
34cLbleue'

Ford Gustom 1952, USh&T'
ESSAI SANS ENGAGEMENT !
FACILITÉS DE PAIEMENT

Tél. 5 94 12



I Jlau>c taus : enfants ~ adolescents ~ adidtes et aînés ! I
I Apprenez les langues facilement Faites-vous des amis . Développez vos connaissances dans une 1
i\ et avec plaisir ï G u [TAR E = pe,i,e e,a"e ambiance agréable I§ H DANSE CLASSIQUE y 1
H = petites classes cours pour fillettes — demoi- STENOGRAPHIE - Méthode Aimé Paris §1

I FRANÇAIS-ALLEMAND-ITALIEN 
Tu TnsT) h Fr 12- DACTYLOGRAPHIE = 1

1 ANGLAIS - ESPAGNOL - RUSSE 
<*™_j_ ^_ _ avecj  ̂

|

I _ méthode moderne 
' ARTS APPLIQUÉS:  COMPTABILITÉ = 4 leçons de 2 h Fr. 15.- 1

|| - professeurs qualifiés et dynamiques DESSIN - PEINTURE - CÉRAMIQUE - PEINTURE M
fi — plusieurs degrés SUR PORCELAINE COUTURE: coupe — confection — transformation fl
f '1 — ouverture de nouvelles classes dès avril 4 leçons de 2 h Fr. 15.— machines électriques modernes 4 leçons de 2 h lA Fr. 15.— M
%¦ ¦* — classes de 12 élèves environ ———— ______________—__.____________«_______________ 

riliei .._ I|S
m —.« M . ¦' ' ¦ ' _¦ - ¦ m m f r* _%n-rr CUISINE : 4 leçons de 21/2 h, Fr. 24.— repas compris m

1 PRIX : 4 leçons de 1 h. Fr. 7.- SPORTS * ' f * nu^i-^on A »U.E Hm * "¦¦ " " ¦ JrVII I J .  , PHOTOGRAPHIE : 4 leçons de 2 h Fr. 15.— M
H - feuilles d'enseignement gratuites. TENNIS : 6 leçons de t h Fr. 27.- -̂ ~ ' 1i : • (balles comprises) llff 1 f1 11 f) t1 M
1 AUTO -é COLE mm-. ; YAC"™£« Z f̂T!l- " ECOLE-CLUB MlUliiJd §
il enseignement rapide — tonstiencieux EQUITATI ON : 5 leçons de 1 h Fr. 40.— 16, rue de l'Hôpital — Neuchâtel — Tél. S 83 49 m
H Abonnement ' Fr 125.- *i^ Secrétariat ouvert du lundi au vendredi de 8 h à 12 h f|

hj  *" * " * ' y ¦! Chaque mardi après-midi et de 14 h à 21 h 15 — Samedi de 8 à 12 h il
H 8 heures d'enseignement pratique -u n, ¦«_._» ¦«¦•_«**«__¦__¦»* .-—. _£_._. m
I 4 heure! *-*- .héo„qu, « CLUB DES PERSONNES ISOLEES. 

j ^  ̂
— ,|

N l'heure Individuelle F,. «_: Cau...ie! - l,lm.-«. ,««-Jeux - Ihé, ete. ICOLE-CLUB MIGROS . NeuchSIel ' I¦f Cotisation mensuelle Fr. 1.— ———¦ - g»
f i Préparation du permis de conduire Nom Prénom . M

I 
pour motos - scooters - vélomoteurs. 

Améliorez VOto Condition physique Rue _ Localité _
~ 

1

M PLEINE FORME | tél. _ s'inscrit pour les cours de M
R Pour VOS enfants : gymnastique: respiratoire - relaxation - lutte M
£ ] • ' . . . '• • >  «j contre la fatigue . , . "™,B ' " "' p|
i DEVOIRS SURVEILLÉS ' 12 leçons de 1 h Fr. 30.— degré ! - Il - 111 M

fil -_______-__-—— ' Jours préférés : (indiquez 2 possibilités) H
m lundi — mardi — jeudi et vendredi de 16 h 30 DANSE MODERNE: if
H à 18 heures ;? " 4 leçons de 2 Ff. Messieurs FM5.— «__.„_.,..___ OFJg _ . «. .' "v ___ ¦ ¦ _. J» K ¦- ¦» >*i Signature . iâi
|H 4 semaines = 24 h de surveillance Fr. 18.— Dames Fr. 7.— I a M

B?̂ Bp_MWfifcj^̂ ^̂ ^aB^S^̂ _^̂ ^T  ̂ a î ' . ^̂ ™H SB
j^P̂  ̂ ' ..'liseion, ^^•JB

fiâiëÉplSiMHBs^̂  ̂ î!tl * " 
¦ ¦ ~ ^^^ylHgs?Pfe'^d?y^" B

p^" n i .Tiaa R fi . * y v *' i' ' ^- . ^*B ?̂ :~'f£'^K____fii?

P  

Acheteriez-ùôtis un tap is - ^ - ¦ ¦ .".: . - ; -mn v •?ï; : '̂ Bf|»'
S les y eux f ermés ? r~\ o ^Bi

Quelle question ! Ht pourtant, combien sont-Us ceux qui regrettent un '> • J ( I - T^__~ C '~^  ̂ * V»=»»_ ^__ T^NslV achat peut-être précipité ou, plus simplement encore, effectué sans tenir f  \ | | T 7 ̂ '—• ~ ^¦•i'I§
\ compte de certaines lois esthétiques naturelles. On regrette « après », / —s. I I H i (^^^^^^^^^^-  ̂ WPES\ bien sûr I Mais, ne vaut-11 pas mieux savoir « avant » ?  I | f ~^^—¦' "~v f M p " ^ \ |  ' " «S fi

/ A QUE CHOISIR POUR VOTRE SALON ? y~N L ^-j W h p-^^
l_ 

^H
f \^̂  

Ij e salon, c'est un peu votre « étiquette » ! Vous y recevez vos amis, qui ""{( \ \ IV j f l  1 ^
__|

^ K![t^ vous Jugent à vos meubles, à vos rideaux, à vos tapis, à la façon dont U \_-MMJ V—"~~^ >L r 
V 'J ,»»_ /T "5111""

 ̂ HS» le tout s'harmonise. Rien me peut y être laissé « hasard ; tout doit être SJI JH^Saca sg&0'- ¦» l___r Z^^- // 91/ composé pour le contentement des yeux et celui du cœur , même s'il Bl^_r*'̂  E§ &r Z 
~~-J~^^TSBBS~l f N. i i // p£|f faut abandonner à la fantaisie une marge prudente. Cela vous parait Sa» ^f HH t ' "̂  ^^^^H»^ ' // // i 3

\ difficile ? Mais non, pas avec l'aide de l'homme qui connaît son affaire ! ¦B^ÉSïf-  ̂ f*l î\ \  I i TfflTnMfcii > — >s  ̂ If ^'  ̂ Il ___M

] CONSEILS DU SPÉCIALISTE 
M^^ î ^»l\ I P ? ^^^^^^ -̂  rC/ Mf3»<, Tapis haute laine ou ras selon goût e* mobilier . ^_^S_^'\ %i\\ I -^"' ^^^H.̂ ^SSt [ il 7 __M!Mobilier classique ou de style : petit dessin en tapis d'Orient ou WÊP-&3 ' \\\ I / "*3«^__6k II P^. tm'A

Mobilier moderne : tapis d'Orient uni ou de style sobre - Berbère - M^SS'Î*** C^^« 
~™~ 

I S ' ' ' ¦" ^^^B^^» 4K Il ___8^
V. Vous voyez que les possibilités ne manquent pas. et à tous les prix ! i__frw?_t_â§" ! l ^"'̂ J^Sl ^llsi-« - ¦̂ SÇÉàflSislHsii SsPsisi  ̂ ____pAT'-s
v\ E* Puls' nous ne dem-andons qu 'à accomplir notre mission en vous IBKïîiSBSS; i ..ajM _RPlfaB^^^TT¥Tffi^TSfiSi^fl IllSSffiW^" ^1'' f
W. aidant à rendre votre intérieur plus coquet , plus confortable encore. ff^_ JH_^!̂ _^iS_!'!_B__^J_LilE_J__j^O!!31^S3Wn^^roT ĵ ltBUBB.SlisiaiEs^^^Jy' ¦ t fI

V\ JVE CACHET, PAS VOS A C H A T S  QUAND E. GANS-RUEDIN ^^^^^É^^^^^^^ ^^^^^^ ^^^^^^"""" j M  _. y \
\" MET TOUTES LES CHANCES DE VOTRE COTÉ ! Wtmm̂ ^i ^^^^^̂ ^̂  ̂ JÂW^^M

BSSSSSSSW 
I H TIM Ui Ullll M"llUlillIW NEUC HATEL , Grand-Rue 2, tél. (038) 5 36 23 BERNE , Kramgasse 23-25 , tél. (031) 310 32

^̂ ^

Que ce soit pour une installation moderne
ou pour une réparation,

demandez la maison spécialisée

lOSBElES
INSTALLATIONS SANITAIRES
eau, air gaz

PLASTIQUE EN TOUS GENRES — Devis,, projet*
Mail 25, tél. 5 60 32, Poudrières 4

I R .  

KESSLER AUTO-ÉCOLE
NEUCHATEL 0 5 3210 ''

\À VW Karraann
I ilsjB#™ l'heure

_9_^___^_BHHBBBBBBBBBBBBBBBBBSHBBBBBBI

ÉCHANGEZ
vos vieux meubles
contre des neufs

C'est la meilleure solution
pour f aire une bonne aff aire

JjplîBLESjïlUP
Beaux-Arts 4 

~
, - Tél. 5 30 62

Mamans, futures mamans
' - '- ' tous les jeudis après-midi,

de 14 h 30 à 15 h 30
y Mi '¦ ¦ix -T.fl>ï-.< -conseiis et démonstrations pratiques de

puériculture
¦t:''--.r.:!par"Une nurse diplômée ; de 15 à 18 heures,

confection de layettes
Restaurant neuchâtelois sans alcool

Faubourg du Lac 17

^̂ fefe s. â intl  LA VOITURE QUI VOUS ENCHANTERA ^Hin ^̂
^ _̂_ (B̂  ̂ B / UU Moteur 1,5 litre à 4 cylindres avec deux carburateurs , 8/68 CV. ^ f̂eas_ _̂==W^BW«M^_mvB___l̂ ^̂ ---_5. ^

"̂̂ ^¦¦âa^̂ ?̂  précise. Carrosserie tout acier. Aménagement intérieur luxueux, _f§5T Ĵ / ^
"̂ 

Z--" 1
 ̂
^̂ ^_-__P̂ *|™™SS

tél. (022) 24 12 44 Prix : Fr. 11,850.— 12 mois de garantie f^_^̂ ^̂ ^ S^̂ ^ î ^Î im\ -̂̂ " ĴMM m
Lausanne : P. Nessi, Garage des Sports, _ . "¦ _¦ ._ . .• « -!_^S^_^_^___iS'M£L. ^M/fwÊB) I^Çk^*^m^Ê%Œm^^m

tel (0215 26 37 55 Demandez une démonstration sans engagement. 'S^S^MÊ^̂̂ Êmmtm^̂ ^̂ ^̂ mm^^^^^^^^M^^^^^ îm!^^

I 

Moutier : Garage Balmer Frères , Agence générale pour la Suisse romande et le canton de Berne 
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j ÉCOLE DE MANNEQUINS S
} DÉ3BUT DES COURS DU SOIR : j

^ Mardi 25 avril 1961
J Renseignements et inscriptions : J

CHÉDEL COUTURE
i Rue Saint-Honoré 2, Neuchâtel - Tél. 5 43 46 j
•%/̂ «»>»̂ fc _̂»'%»̂ ^> .̂rt%'l%''̂ ^

: MOBILIER COMPLET
( neuf de fabrique, comprenant :
i 1 très belle chambre à coucher moderne,
i érable/noyer, avec literie complète, cou-i vre-lits, 2 poufs-coffre, 1 tour de lits ;
t 1 studio (canapé et 2 fauteuils) 1 glltéridôn.i 1 millieu de chambre 2 tableaux ; f' • .

i le mobilier complet IT. X.JwU."'
livraison franco garantie 10 ans. Facilités

s de payement.

; 0DAG Fanti & Gie, COUVET
> Tél. (038) 9 22 21



LA BÉROCHE EST EN FLEURS

Le printemps bat son plein à la Béroche , de même que dans toute la région
du lac de Neuchâtel.  Les arbres ont reverdi et il fait une chaleur presque

estivale. Les cerisiers sont en fleurs...
(Press Photo Actualité)

Les montres suisses demeurent
contingentées en France

LA VIE HOR LOGÈRE
Les relations économiques franco-suisses ne seront pas changées

On écrit de Paris à la C.P.S. :
On attendait avec impatience, dans

les milieux économiques français, la
parution du « Journal officiel » du 31
mars car on savait qu 'il contiendrait
une nouvelle liste de libérations des
échanges et un nouveau tarif douanier,
qui remplit 237 pages de texte, appor-
tant une réduction généralisée de 5 %
sur tous les produits et une réduction
plus forte de 10 ?_ sur les automobiles
et les textiles .

Cette mesure, qui n'est qu'une antici-
pation sur la réduction globale que la
France s'est engagée par les accords de
Rome, à faire subir à son tarif doua-
nier à partir du 1er j anvier prochain,
ne va pas modifier  les relations écono-
miques franco-suisses. Cette réduction
de 5 % des droits se concrétise généra-
lement par une baisse pratique .de l à
2 % de la somme à verser comme rede-
vance douanière sur les marchandises
suisses entrant en France.

Ce n 'est , généralement du reste, pas
par nos prix que nos industriel s sont
compétitifs sur le marché français,
mais bien par la qualité de nos pro-
duits. Néanmoins pour certains articles
de grande consommation , comme les

colorants, notre industrie ne pourra que
se féliciter de cette réduction douanière
qui , contrairement à ce qu'espérait le
gouvernement ne parait pas devoir
abaisser le coût de la vie, car elle est
trop modest e pour exercer une pression
sur les prix intérieurs par crainte de la
concurrence des marchandises provenant
des pays du Marché commun.

"Vifs regrets
En revanche, c'est avec de vifs re-

grets que les importateurs français
d'horlogerie suisse ont constaté que si
presque tous les postes importants qui
restaient contingentés sont libérés, les
montres continuent , elles , contraire-
ment aux promesses qui avaient été
faites dans les milieux intéressés , à
être soumises aux restrictions que l'on
connaît. L'industrie horlogère suisse
avait pourtan t accepté les deman des de
ses concurrents français en ce qui con-
cern e la livraison de machines spécifi-
quement horlogèrcs qui furent livrées
dans des conditions qui prouvèrent no-
tre désir de collaboration cordial e en tre
fabricants de montres des deux côtés
du Jura.

On eût pu normalement espérer un
traitement plus favorable pour notre
grande industrie romande en consta-
tan t qu'en 1960 la Suisse a acheté à la
France trois fois plus de marchandises
que nous ne lui en avons vendu , ce
qui . a contribué largement à lui per-
mettre de reconstituer ses stocks de
devises fortes.

Renvoyé aux calendes grecques
Or, les postes de l'avis du ministère

des finances et des affaires économi-
ques concernant les montres-bracelets,
montres de tous genres, pendulettes ,
horloges et mouvements d'horlogerie ,
sont agrémentés du chiffre 2 qui signi-
fie : « cette position sera supprimée de
la liste négative », alors que d'autres
articles qui ont le chiff r e  1 se rappor-
tent à la mention : « cette position sera
supprimée de la liste négative à la date
du 15 juin 1961 sans que soit publié un
nouvel avis aux importateurs » . Les hor-
logers suisses sont donc renvoyés aux
calendes grecques.

Pourtant le tarif douanier est suffi-
samment protecteur pour que les horlo-
gers français n 'aient pas à craindre une
invasion de montres suisses. Il indique
pour les montres provenant de pays qui
ne sont pas membres de la Communauté
économique européenne de 20 à 24 %
de droits de douane , la récente diminu-
tion étant comprise dans ces chiffres.
En ajoutant le 28% de T.V.A. (taxe sur
la valeur ajoutée), les frais de transi-
taires en douane et les taxes diverses
à acquitter on arrive à doubler presque
le prix d'acha t d'une montre suisse.

CORNAUX
Un conseiller d'Etat

parie de la 5me révision
de l'AVS

(c) En mai 1960, le Conseil communal
a reçu à deux reprises deux conseillers
d'Etat, M. P.-A. Leuba et M. Gaston
Clottu pour développer devant la popu-
lation deux sujets d'actualité ; la route
du pied du Jura et les problèmes sco-
laires.

La semaine dernière, l'exécutif eut à
la salle communale un autre conseiller
d'Etat , M. Fritz Bourquin , chef du dé-
partement de l'industrie qui avait ac-
cepté de donner une conférence sur un
sujet qui a été débattu dernièrement
aux Chambres fédérales « La 5me révi-
sion de l'A.V.S. »

Devant un auditoire mixte réuni à la
salle des sociétés, composé surtout de
bénéficiaires des rentes A.V.S., M. Bour-
quin a su exposer avec clarté et objec-
tivité l'histoire de cette grande œuvre
de solidarité , depuis ses début s jusqu'à
ce jour et souhaite qu 'aucun référen-
dum ne vienne retarder la mise en vi-
gueur des nouvelles normes qui ont été
votées à Berne.

Cet exposé a été vivement applaud i,
il apparaît une fois de plus que le con-
tact direct de nos magistra ts avec la
population est toujours apprécié.

r r̂ JéL Instruments de travail
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SBBBBM  ̂' • Hs2*£ Ŝ .̂' ^ '"̂ "k /̂sJBBBsl g»rtia Jl @_3rS|̂ __Kïi  ̂ JBI  ̂ l____r >̂>k ^̂ >ir ^̂  l̂»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»B _B___H____F A^M$ÊÊSÊg$ ¥̂ :illPi *l_______ ^ T̂_fi Wf ^ m. .Ĥ LW .KM LW iHH W tiiH ̂ 1 iHl̂ ^iifl
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A vendre pour cause
de double emploi

machine à laver
automatique « Zanker
Intima » encore sous ga-
rantie. Tél. (038) 8 15 88.

A vendre

2 pneus X
«Michelin», neufs, 165 X
380, fort rabais. Tél.
8 17 86.

A vendre

vélo d'homme
en parfait état , ainsi
que poussette « Helve-
tia » avec matelas et sac
de couchage. Tél. 5 82 60
pendant les heures de
repas.

A vendre

UN BERCEAU
en bois laqué rose, gran-
deur 140 x 70, avec ma-
telas et duvet. — Tél.
8 37 52.

A vendre XUMTp

canadienne, double, six
places, Fr. 220.—. Tél.
5 72 87.

A enlever tout de suite
petite

maisonnette
en bois, toit en tulles ;
pourrait servir de rucher
ou de remise. Adresser
offres écrites à 124-206
au bureau de la Feuil-
le d'avis.

A vendre

cuisinière
électrique

crème, en bon état.
Tél . 5 63 21.

A vendre

DISQUES
Tél. 5 5171, dès 19 h.

A vendre pour cause
de déménagement

piano
droit , frêne clair , exécu-
tion moderne, parfait
état ;

chaise relaxing
état de neuf , table de
cuisine et divers petits
meubles, tél. 5 05 02 le
matin.

Troués, mités, salis,
déchirés, vos TAPIS

PERSES
ou mécaniques

sont réparés vite et bien
par

Georges CAVIN
Immobilières 12

Neuchâtel - Tél. 5 49 48

A VENDRE
Prix à débattre : 2 pio-

ches, 1 tamis diamètre
40, 1 brante tôle gal-
vanisée 35 1, 1 cisaille
& haies, 1 puleoir, 1 pa-
lonnier simple, 1 fouleu-
se à raisin, litres nor-
maux et dépareillés
(vermouth), bouteilles à
Asti, 2 couleuses 40 et
60 1, 2 pots en grès 20 et
25 1, 3 cadres de couches
fer et verre 105 X 90, 2
plaques de marbre 106
X 34 x 2 et 106 x 12 X
2, 1 tunique et 1 capote
militaire No 4 AA, 1 fusil
11. — Adresse : Grand-
Rue 44, Corcelles (NE).

A vendre un couple de

perruches
(dont une j aune avec
yeux rouges), quatre pe-
tits, et cage, pour 36 fr.
S'adresser 'à M. Charles
Kohler, les Rondenlères,
Petlt-Cortalllod .

A vendre belle

cuisinière
électrique 3 plaques, bas
prix . Tél. 5 76 09.

A vendre

ANTIQUITÉS
1 buffet à deux corps
et 4 portes en noyer
massif. Faire offres sous
chiffres E. E. 1459 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre d'occasion, à
l'état de neuf ,

BLOC-MOTEUR
monophasé 220 V, 0,8 CV
accouplé à réducteur
1400 / 50 t/min. 125 fr.
Demander rendez - vous
au 5 43 95.

A VENDRE
armoires, table ronde,
tables de chevet Louis
XVI, bahuts sculptés, se-
mainiers, tapis d'Orient
anciens. S'adresser : Arts
et styles, Saint-Biaise,
route cantonale.

A vendre, pour cause
die non-emploi,

porte-bagages
« Aviation » pour «VW »,
état de neuf. S'adresser
à H. Guyot, poste, Bou-
devilliers. Tél. (038)
6 92 52.

Foire Suisse
Bâle
15-25 avril 1961
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, L'Industrie suisse vous présente
dans 21 halles et 17 groupes la

¦;- 'V' ' :-. -: gamme de ses produits de qualité.
Cartes journalières: Fr. 3.- ne sont

**' «.> pas valables les 19,20 et 21 avril,
journées réservées aux . ,
commerçants. Billets de simple
course valables pour le retour.

f̂ VÏ.U 'InflU ¦ ¦ ¦ C'est mon nom
^̂ ^S

Ê§^̂ ^̂ ^̂ ^ ÊÊ 
on m'appelle ainsi à cause

^^ î̂^ Ŝ "̂̂ ^̂ ŝl c'e mon pr'x_̂H_____|__B___HIH
^

ÉLÉGANT SALON - STUDIO J , . „ , „ _ „ n ._ „ _ _ ,—  -.__ , _ „* i s e u l e m e n tavec GRAND CANAPE I
transformable en lit ) Er 635 -

et 2 BEAUX FAUTEUILS l * •**-.
tissu rouge, verf ou bleu f ^̂  __________

A crédit : 36 X Fl". | j f  # —

Quantité limitée par mois
.- ' .

¦
- -\

En nous écrivant aujourd'hui sans faute, livraison rapide
assurée. (En cas de décès ou invalidité totale, plus de
primes à payer, selon disposition ad hoc.) i

TINGUELY
Ameublements BULLE/ Fbg

Quelles mesures seraient prises
s'il fallait rétablir le régime
de l'économie de perre ?

De notre correspondant de Berne : . .
« Nul ne peut être distrait de son juge naturel ». C'est là un de ces grands

principes dont les circonstances obligent parfois de faire fi.
Ainsi , lors du premier conflit mon-

dial , il apparut parfois et même assez
souvent que les tribunaux ordinaires
appelés à juger les contrevenants aux
ukases de l'économie de guerre se •
montraient d'une excessive indulgence
et certains « mercantis » notoires se
tiraient d'affaire par une amende dé-
risoire au regard du bénéfice illicite-
ment empoché. Aussi , en 1918 — c'était
un peu tard , évidemment — le Conseil
fédéral confia-t-il à des « commissions
pénales » nommées par lui le soin de
réprimer les fraudes et délits, dans
l'idée que ces juges «ad vJloc » n'au-
raient pas, pour les prévenus, les mê-
mes prévenances que le bon président
d'un tribunal ordinaire , habitué à dire
le droit tout court et non à se plier
aux exigences du droit de nécessité.

La brève expérience d'alorss servit ,
hélas, dès 1939 et jusqu 'en 1945. On
reconstitua donc ces « commissions pé-
nales » dont le président au moins
était choisi parmi des jug es de car-
rière. Le système donna carrière à
quelques critiques de principe, mais ce
qui choqua surtout , ce ferrérjK certains
détails de procédure, et celui-ci d'abord
que l'arrêt de renvoi était_\'signé par
le secrétaire général du ', département
de l'économie publique, après une ins-
truction menée par un service ratta-
ché à ce même département. D'aucuns
ont dénoncé là l'exemple frappant de
la confusion des pouvoirs. En fait,
cette juridiction extraordinaire n'a pas
mal fonctionné et, à mon souvenir, on
ne pourrait pas citer d'abus criants.

Un cas malencontreux
En certains cas, toutefois, elle s'est

révélée malencontreuse, ainsi lorsqu'il
fallut poursuivre les centaines de con-
trevenants aux ordres fixant des prix
maximums pour le foin , après la grande
sécheresse de 1947, et pour la viande
de porc , au début de 1948. L'instruc-
tion pénale avait d'abord été suspen-
due, puis rouverte et, sur décision du
département , le secrétariat rendit 165
ordonnances de renvoi contre 165 in-
culpés, ceux-là seuls auxquel s les prix
surfaits avaient procuré un bénéfice
dépassant 2000 francs. Ce chiffre était
tout arbitraire. Les juges ne se mon-
trèrent pas très sévères et, s'ils con-
damnèrent , ils déclarèrent aussi —
preuve de leur indépendance à l'égard
du pouvoir qui les a nommés — que
« la politique pratiquée par les auto-
rités, en 1947 et 1948, ne résistait pas
à toute critique ».

L'affaire ne se termina qu'en 1955
par le vote, à l'Assemblée fédérale,
d'une amnistie générale.

Or, à cette occasion et après un
assez vif débat, les deux conseils

avaient vote une motion ainsi rédigée :
Le Conseil fédéral est chargé de pré-

senter à bref délai aux Chambres fé-
dérales un rapport sur l'organisation
future de la justice pénale en matière
d'économie de guerre , organisation des-
tinée à empêcher, si possible, le retour
de faits semblables à ceux qui se sont
produits lors des dépassements de prix
sur le foin et les porcs d'abattage.

Or voici que nous parvient la ré-
ponse dans le rapport de gestion du
département de l'économie publique.

Le Conseil fédéral constate, dans son
exposé, que le système des tribunaux
dont les membres sont désignés par le
Conseil fédéral a donné de bons ré-
sultats et qu'il convient de le main-
tenir. Puis il écrit :

Les lacunes qui ont été relevées dans
la procédure concernent les opérations
confiées à l'administration. Deux criti-
ques ont été le plus souvent émises.
En premier lieu, on a constaté cer-
tains inconvénients du fait que l'ins-
truction et le renvoi des affaires pé-
nales d'économie de guerre étaient con-
fiés à l'administration fédérale. On re-
levait que ces organes, dépendant du
département fédéral de l'économie pu-
blique et du Conseil fédéral, n'avaient
pas l'indépendance voulue pour diriger
des poursuites pénales , car ils se trou-
vaient trop facilement l'objet de solli-
citations et d'interventions. D'autre part ,
on a vivement critiqué la lenteur de la
procédure.

A ces inconvénients, le Conseil fé-
déral se propose de remédier en dési-
gnant un < procureur général de l'éco-
nomie de guerre » et des suppléants.
C'est ce procureur, indépendant de l'ad-
ministration, qui prendra , se fondant
sur le résultat des recherches faites
par les cantons ou les services spé-
ciaux de l'économie de guerre, la déci-
sion d'ouvrir ou de clore une enquête,
ou encore de classer l'affaire.

Ce même magistrat extraordinaire
aura la charge de notifier les mandats
de répression, et cela pour accélérer
la procédure.

Ainsi , le Conseil fédéral croit avoir
tenu compte des expériences de la der-
nière guerre et avoir préparé, • pour
le cas où une nouvelle économie de
guerre deviendrait nécessaire », un sys-
tème de répression pénale qui soit
efficace, tout en donnant aux inculpés
les garanties nécessaires.

Nous voulons bien le croire, mais
nous ne demandons nullement que cet
ingénieux système soit mis à l'épreuve.
Nous souhaitons tout au contraire que
la charge de « procureur de l'économie
de guerre » reste le plus longtemps
possible une magistrature virtuelle.

G. P.

RECOiVVfiLIER
Le passage à niveau subsistera
(c) Par 263 voix contre 235, les citoyens
dé Reconvilier ont refusé de supprimer
le passage à niveau de la rue du Doc-
teur-Tièche. Ce refus a entraîné auto-
matiquement le retrait d'un vaste pro-
j et d'urbanisme que le Conseil munici-
pal soumettait aux électeurs.

LAJOUX. — Evoquant le problème du
tourisme dans les pâturages , les citoyens
de Lajoux , réunis samedi soir en assem-
blée communale, ont décidé le maintien
du « statu quo » et chargé leur Conseil
communal de suivre le développement de
la situation afin de proposer une solu-
tion au moment opportun. Pour l'ins-
tant , aucune mise à ban n'est décidée
et aucune taxe ne sera perçue auprès
des touristes.

\JR tourisme
dans les Franches-Montagnes
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p_ j *  Foire d'échantillongr. n Départ 7 heures

Demander programme et renseignements

Autocars FISCHER MM&!,î&Tel>
ou Voyages & Transports (so^é\e% ASoTB)

Automobilistes!
Avant d'assurer* 

__ 
'

votre voiture, £ËÊk
. consultez : |r^ i| 1

le collaborateur H ^
d'ALTSTADT \^j ^

* La règle des deux cents francs récemment în- ^'B%a
traduite par ALTSTADT (malgré le tarif uniforme M " ' " RjyyÉllf u '
obligatoire!) vous intéressera certainement. SMWWWMH' - mm

En effet,rALTSTADTprend à sa charge-tous lés dom- Franz Sidler . ._•__ ¦ ¦ •
, ... , ... , ,, T-, Bureau de service ALTSTADTmages responsabilité civile n excédant pas Fr.200.- g> rue des EpancheurS l Neuchâtel

.par sinistre, sans toucher au rabais d'attention. Tél. 038/5 94 27

La fréquence de ces petits sinistres est telle que l'assuré a au moins une chance
sur deux, de profiter de cette règle.

Autres avantages de la police ALTSTADT AUTOPLAN: p.ex. remboursement
en espèces de la prime non absorbée en cas de vente du véhicule ou de résiliation
par l'assuré à la suite d'un sinistre, payement trimestriel de la prime, etc..

Rendez-nous visite ou téléphonez-nous, çeia*ne vous engage à rien et nous vous
conseillerons avec plaisir. ".'"_ X u"" -

La police ALTSTADT est le certificat de l'automobiliste consciencieux.

r

~
J^  ̂__________ __________ ¦_¦_¦ MHM MMBM Rensei gnez-vous auprès denosbureauxde

d vente, de nos nombreux collaborateurs,
. ,^ m .„~ . . . . . .  ... ¦ de votre agent automobile ou de votre

._ A l'ALTSTAD^ cor<ét" Anonvme '''Assurances _ . .
g 9, rue des Epancheurs, Neuchâtel I garagiste l
B Prière de me :,iïu.:2t.re jg

vos propositions sans engagement !

I
Nom Prénom I __ , .. -„„„,.•„„,

| Bureau de service ALTSTADT,
Marque de voit ,-..-¦ Type - CV _ 9, rue des Epancheurs

| Année de construction | Neuchâtel - Tél. (038) 5 94 27

|

<i
S

1 Lieu (en majuscules s.v.p.) Il Avec ALTSTADT Liiflë^l

m̂  ̂
¦__¦_¦ _¦___¦ _______¦ H>HBM «MB «MM en b.onnes mains % ĝgj £P

ALTSTADT
JÊL^^^^^^^U^L Société Anonyme d'Assurances

Direction pour la Suisse romande : Genève, Rue du Temple 3, Téléphone oaa/3 2 05 0$

Sous le patronage de la Colonie italienne

t d e  

Neuchâtel

Salle des conférences
Mardi 18 avril à 20 h 30

CONCERT
de musique d'opéra

du

Quatuor lyrique italien
Rina Checchi Alfio Farina

Soprano Ténor
Oscar Scaglioni

Baryton
Efrem Casagran.de

Directeur
Grande tournée internationale

de la Télévision italienne
Prix des places Pr. 3.—, 450, 8.—

(taxes comprises )
Location HUG & Co, vis-à-vis de

la Poste, Neuchâtel

f—»E= C_2 JB*

"'31. "̂ ^^̂ *" _̂______.

: > Nos prochain es voyages...
Samedi et dimanche 15-16 avril

Pallanza - Isola Bella
Villa Taranto

1 y, jour, tout compris Fr. 80—

Samedi et dimanche 22-23 avril

Lugano - Lac de Ccme
2 jours tout compris Fr. 90.—

Dimanche 23 avril et 7 mai

Clos du Doubs - Saint-Ursanne
Gorges du Pichoux

Train et autocar
voyage non accompagné jusqu'à et dès

Saignelégier
Prix dès Neuchâtel Fr. 16.50

Dimanche 7 mai

Slresa - Iles Borromées
Neuchâtel départ 5 h 18 par le Loetschberg

Prix dès Neuchâtel Fr. 40—

Programmes détaillés, renseignements et
inscriptions auprès de toutes les gares de la
région, des bureaux de renseignements CFF
Neuchâtel-Gare et Ville et des agences

de voyages. \

Notre choix est unique en Suisse, voyez
TOSALLI, COLOMBIER , téléphone 6 33 12 j

ATTENTION... En mal, ouverture d'un beau magasin à Neuchâtel, faubourg de l'Hôpital 27

NURSERY
Les personnes désirant confier leurs
bébés à nurse diplômée, autorisée à
pratiquer par le médecin cantonal,
peuvent s'adresser en toute confiance
à Mme H. Klopfenstein, Bellevue, les
Geneveys-sur-Coffrane (NE). Tél.
(038) 7 62 08. Sérieuses références.

Pour liquider les séquelles de l'hiver
Pour retrouver votre santé !

BOL D'AIR JACQUIER
Neuchâtel, rue Saint-Honoré 2. tél. 5 01 95

PRÊTS
sans caution Jusqu 'à
Pr 200O — sont ac-
cordés à ouvriers,
employés pu fonc-
tionnaires solvables
Modes de rembour-
sement variés

H. GRAZ, Lausanne
Bureau :

rue du Tunnel 15
Tél. 23 92 57

Compagne
Jeune homme de 27 ans,
aimerait faire la con-
naissance d'une demoi-
selle ou dame, gentille
et affectueuse, de 25 à
30 ans. Mariage pas ex-
clu. Joindre photo qui
sera retournée. Adresser
offres écrites à R. P.
1448 au bureua de la
Feuille d'avis.

' â LA. PRAIRIE , i
tous les Jours

Filets de perche
sur assiette

Réparations
de rasoirs électriques

Willy MAIRE
Coiffeur Seyon 19

Corsa fre

La Grappilleuse
(au haut des Chavan-
nes) , se recommande
toujours pour meubles,
vêtements, lingerie, lai-
nages, Jouets , etc. Sur
demande (tél. 5 26 63),
elle envole son commis-
sionnaire le Jeudi après-
midi. Merci d'avance.

MARIAGE
Dame ayant de bonnes

relations dans tous les
milieux , se recommande
aux personnes désirant
se créer foyer heureux.
Succès, discrétion.

Case transit 1232, Ber-
ne.

RESTAURANT
DES VIEUX-PRÉS

Tél. 7 15 46

Samedi 15 avril,
dès 20 heures,
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Prêts
Banque Exel
S, avenue Rousseau

Tél. 5 44 04
NEUCHATEL

Réparations
de machines
à laver

Confiez vos réparations ainsi que les services
de graissage et d'entretien général de ma-
chines à laver de toutes marques à la maison
spécialisée.

TANNER - LA COUDRE
Dîme 52 - Tél. 5 51 31

Notre service de dépannage rapide est à
votre disposition.

1 E?il '"a S^'été suisse
1 E3 c'es Employés de commerce
9 organise un

I COURS DE FRANÇAIS
m ¦>

%'M pour élèves de langue éirangère, tous degrés

q̂ Durée du cours : 12 leçons de 2 heures à raison de deux soirs par semaine, le
H! lundi et le jeudi.

IH Début du cours : lundi 8 mai 1961, à 20 h, au Collège latin (1er étage).

 ̂ Prix du cours : Fr. 20.—.

13 Renseignements et inscriptions au secrétariat romand, rue de l'Orangerie 8

|| (Tél. 5 22 45) :
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SKIEURS
CHAMONIX. descente de

la VALLÉE BLANCHE
Dimanche 16 avril, départ à 4 h 30, prix

42 fr., voyage, téléphérique et guide
Samedi et dimanche 15/16 avril,

départ 13 heures, prix 50 fr.

Programme - Renseignements - Inscriptions

'̂ fmî
Neuchâtel - Rue Salnt-Honoré 2 - Tél. 5 82 82
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La conférence de presse du général de Gaulle
Alors que l'on at tendait  de lui des

explications sur l'ajournement de la
conférence d'Evian , ou des éclaircisse-
men'ts sur la controverse M.N.A. - F.L.N.,
le chef de l'Etat a, au contraire , élevé
le débat et considéré le problème algé-
rien sous l'angle de l'histoire. L'hom-
me d'Etat s'est exprimé dans un ex-
traordinaire climat de sérénité, avec
une lucidité on peut presque dire c chi-
rurgicale », allant à l'essentiel ,, et à lui
seul, sans rien dire qui puisse blesser
ou offenser , mais avec celte implacable
volonlé qui est un trait dominant de
son caractère.

Droit au but
C'est du bon de Gaulle que l'on a

pu entendre dans cet immense salon
surchargé de dorures , du de Gaulle réa-
liste, sans humour noir et réflexion
corrosive, du de Gaulle subtil également
et dont les paroles n'ont pas fini de
soulever dés exégèses passionnées. Ex-
pliquons-nous.

Expliquons-nous par référence aux
phrases-clés des réponses aux questions
qui luJKBÉt été posées , puisque aussi
biens Sp contrairement à son habitude,
id jh'a *ïait aucune déclaration liminaire.

De Gaulle va droit au but. La déco-
lonisation ne doit plus faire peur. Elle
exprime un moment de l'histoire du
monde et il serait insensé de vouloir
s'opposer au droit des peuples à dis-
poser d'eux-mêmes. Au surplus , la dé-
colonisation est conforme aux intérêts
de la France, et cela dans la mesure
même où la colonisation , au contraire,
Impose des charges , sans rapport avec
les profits que l'on peut attendre d'elle.
Cela, cul est vrai pour les ex-territoires
d'outre-mer, ne l'est pas moins pour
l'Algérie « qui coûte cher, en argent et
en hypothèques diplomatiques et mili-
taires », a précisé de Gaulle.

L'autodeterminatiou
est devenue t inéluctable

Pour sa part , le président de la Ré-
publique estime que la majorité du peu-
ple algérien ne désire plus rester fran-
çais et que , dans cette perspective, l'in-
dépendance algérienne est devenue iné-
luctable. Il ne dit pas quand , mais il
ne 'dissimule nullement le _ fon d de sa
pensée : « Je suis persuadé, déclare-t-il
alors, que les populations algériennes
s'érigeront en Etat algérien. Cet Etat
sejiàk souverain au-dedans et au-dehors
et 'la France n'y fera nul obstacle » .

Voilà pour ce que l'on pourrait appe-
ler le droit. En ce qui concerne la pro-
cédure, de Gaulle ne sera pas moins
clair. Un. Etat algérien peut se concevoir
de deux manières : avec la France, c'est-
à-dire dans le cadre d'une association
organique ; contre la France ou sans
elle, c'est-à-dire dans la perspective
d'une rupture totale. La première hypo-
thèse est celle de la sagesse et du bon
sens. C'est celle que de Gaulle a prônée
depuis son retour au pouvoir, encore
que. jusqu'ici, le statut de l'association
n'ait jamais prévu l'indépendance « for-

melle » de l'Algérie. Cette formule, qui
conserve les préférences du chef de
l'Etat, n'a pas été examinée au fond,
mais on ne saurait la comprendre que
dans le cadre d'un accord avec toutes
les tendances algériennes, et le F.L.N.
en premier lieu.

La seconde hypothèse est celle de la
sécession. De Gaulle en a maintes fois
parlé comme d'une solution catastro-
phique. Il n 'a pas changé d'avis, mais
la situation ayant évolué depuis deux
ans , il a estimé nécessaire de préciser
ce qui se passerait, au cas où l'autodé-
termination exprimerait une volonté po-
pulaire de créer un Etat, n'ayant plus
aucun lien avec la métropole.

Là encore, de Gaulle a été formel. Si
l'indépendance devenait « sécession », la
France cesserait aussitôt son concours
financier, rapatrierait ses nationaux, qui
ne pourraient plus vivre en paix dans
des territoires menacés, renverrait en
Algérie les Algériens qui travaillent en
France et, chose plus grave encore, pro-
céderait i; au ^Regroupement nécessaire
des populations algériennes, c'est-à-
dire pratiquement à un partage de
l'Algérie. If y aurait donc deux Al-
géries. Une Algérie indépendante, où la
France n'aurait plus rien à voir et une
Algérie que l'on ne peut appeler autre-
ment que l'« Algérie française », où se
trouveraient rassemblés, d'une part les
K pieds noirs », qui sont au moins au-
tant chez eux que les autochtones mu-
sulmans, mais aussi les populations de
statut coranique qui préféreraient vivre
à l'ombre du drapeau tricolore.

Silence sur la conférence
d'Evian

Telles sont, pour l'essentiel , les décla-
rations faites par le général de Gaulle
sur l'Algérie. On notera qu'à aucun
moment le général n'a cité nommément
ni le F.L.N ., ni le M.N.A., pas davan-
tage qu'il n'a fait allusion à l'ajourne-
ment de la conférence d'Evian. Ce si-
lence est volontaire, la négociation
n'étant, pour de Gaulle, qu'une étape ou
un jalon qui conduit au statut futur de
l'Algérie, promise à l'indépendance.

L'absence de toute référence précise
au G.P.R.A. ne signifie pas que de
Gaulle considère le F.L.N. comme un
élément négligeable. C'est tout le con-
tra ire qui est vrai, mais si importante
que soit l'insurrection, elle ne représen-
te à ses yeux qu'une partie de l'Algé-
rie. On peut donc dir e sur ce poin t que
de Gaulle n'a pas changé d'avis et que
la négociation avec le F.L.N., même si
elle était couronnée du plus large suc-
cès, ne suffirait pas à elle seule à ré-
gler l'ensemble du problème algérien.
Cette position ainsi réaffirmée ne sera
certainement pas bien accueillie à Tu-
nis, car elle limite la représentativité
du F.L.N. Dans ces conditions, on ne
saurait s'attendre à une reprise immé-
diate de la négociation d'Evian , ce qui
ne surprendra nullement de Gaulle, le-
quel d'ailleurs a déclaré en propres
termes qu'il était bien difficile à un

appareil insurrectionnel « d'adopter une
position constructive ».

En cas de partition
Quant à ce qui se passera en cas de

partition, il- n'a pas caché non plus que
ce serait, pour cette Algérie coupée de
la France, « la misère et le chaos ». Mais
qu'y faire et, faisant alors allusion à
une possible intervention des Etats-
Unis ou de l'URSS en faveur de cette
Algérie libre mais ruinée, il a ajouté,
avec Ironie, ¦ si ces deux pays essaient
d'y prendre pied, je leur souhaite bien
du plaisir ».

En conclusion, déclarations importan-
tes parce qu'elles placent le F.L.N. de-
vant des responsabilités écrasantes, mais
qui , sur le plan pratique, risquent da-
vantage de braquer les dirigeants du
G.P.R.A. que de les inciter à la modé-
ration. On y voit certes beaucoup plus
clair en ce qui concerne l'avenir loin-
tain. Force est de constater que dans
l'immédiat, le ciel demeure encore obs-
curci de nuages impénétrables. '*¦ - 5»

Le sort de Ben Bella . " ., -
Le général de Gaulle a été également

interrogé sur le sort de Ben Bella. pa
réponse a été très nette. Si la négo-
ciation s'ouvre, Ben Bella et ses cama-
rades verront leur statut amélioré. Si
le cessez-le-feu intervient,. Ben Bella
et ses compagnons seront remis au nou-
veau roi du Maroc.

M.-G. G.

Premières
réactions

pessimistes
à Tunis

TUNIS (UPI). — Disons-le nette-
ment : la première réaction des Algé-
riens à l'échelon du militant de base,
fonctionnaire du « G.P.R.A, », à la lec-
ture des grandes lignes de la déclara-
tion de Gaulle, fut mauvaise.

On l'attendait sur l'essentiel, l'essen-
tiel étant dans l'état actuel des choses,
la répon se à une question posée en ;
Suisse par M. Boulhairouf , à savoir : le
FX.N. est-iil bien pour la France à
Evian le seul in ter locuteur ou compte-
t-on lui opposer le M.N-A. à part éga-
le ? De cette réponse déviait dépendre
qniie s'engage ou non la négociation . Or
aux yeux du militant de base, la né- ,
gociaitiou primait tout et, depuis les
contacts secrets et la publication du
communiqué concomitant franco-algé-
rien, le climat à Tunis tendait au dia-
logue, en dépit du coup de frein bhital
qui avait suivi les déclarations de M.
Joxe.

Et c^est avec une s.upêùtr nin "peu fc_ *":
crédule d'abord, puis vite résignée, voi*
re même lasse, que les milieux algé-
riens ont constaté que : c retournant au
poin t de vue de Sirius » le chef de
l'Etat français rappelait ce que fut tou-
jours son programme quant aux options
passibles du peuple algérien.

Une bouteille d'eau...
d'Evian au pied de la

tribune !
PARIS (UPI) .  — La prem ière « vic-

time » de là conférence de presse du
général de Gaulle a, sans aucun dou-
te, été M. Chauveau, chef des ser-
vices de presse de l'Elysée , qui avait
installé , sa petite table à gauche au
pied de la tribune. Sur cette table,
le malheur avait voulu que f û t  pla-
cée une bouteille d'eau d'Evian.

Ce détail n'échappa pas à l'œil vi-
gilant des photographes qui , à tour
de rôle, voulurent fixer sur la p elli-
cule — pour la petite histoire —cette bouteille dont le nom évoquait
bien des problèmes.

Et que de soucis pour M. Chauveau
qui , maintes fois , dut se laisser mi-
trailler par les photographes avec
l'objet de leurs convoitises, bien qu'il
crut un instant s'en tirer en tour-
nant de son côté la compromettante
étiquette rose I

, « C'est toujours la même chose avec
die Gaulle, commentaient certains ; il
ne réagit pas polit iquement, mais histo-
riquement et ignore le détail qui pour
l'instant prime le reste, puisque c'est
sur des détails que bute la paix. »

Déception à Rabat
L'annonce faite par le général de

Gaulle, que Ben Bella ne serait pais li-
béré avant la fin des combats en Algé-
rie, a causé une vive déception au Ma-
roc, où l'on disait déjà dans certains
milieux que M. Ahmed Balafirej, en-
voyé personnel du roi Hassan II, pour-
rait revenir de Paris en sa compa gnie.

La première réaction recueillie à ce
sujet est celle de Me Abderrahma-ne
Youssefi, un des leaders de l'Union na-
tionale des forces populaires et direc-
teur du journal de l'opposition .

« Nous sommes déçus que le général
de Gaulle ait réservé à M. Ben Bella
et à ses compagnons le sort des ota-
ges, alors que l'on s'attendait à une
mesure plus libérale, conformément à
la hauteur d'esprit du chef de l'Etat
français. Nous considérions que Ben
Bella pouvait être un facteur pour ac-
célérer le processus de la paix, plu-
tôt qu'un otage, qui ne doit être libéré
que lorsque tout sera réglé. »

Toutefois, aucune déolairatioin nia en-
core été faite à ce sujet dams les mi-
lieux officiels marocains.

M. Krim Belkacem
est sorti de clinique

M. Krim Belkaoem, < vice-président »
du « G.P.R.A. », est sorti hier matin die
la clinique où il «e trouvait depuis
quinze jours, après avoir subi une opé-
ration. Un bulletin de santé publié hier
indique que : c Le président Krim Bel-
kacem peut être considéré comme guéri.
Une convalescence de quinze jours est
cependant nécessaire avant la reprise
d'une activité politique normale. »

Ortiz réclame la formation
de « comités d'union- nationale »

Joseph Ortiz a fait diffuser à Rome
une déclaration dans laquelle il invite
les Français à renoncer aux querelles
qui « ne prof itent qu'aux hommes au
pouvoir et aux opportunistes » et à for-
mer des c comités d'union nationale ».{ S U I T E  DE LA P RE M I È R E  P A GE )

»ies responsabilités de la France en
Algérie constituent de lourdes hypothè-
ques militaires et diplomatiques. SI les
populations voulaient se séparer de la
France, celle-ci considérerait avec le
plus grand sang-froid une telle solution.
11 est bien évident par contre que si la
masse algérienne tend à faire partie du
peuple français, cela vaudrait tous les
sacrifices, car 11 n'est rien de mieux que
de garder à la patrie une fraction de ses
enfants.

» n est difficile de prétendre que les
masses algériennes veulent faire partie
du. peunle français. La France ne fait
aucune objection et n'élèvera aucun pbs-
tacje si les populations algériennes veu-
lent ériger l'Algérie en Etat. Je suis
persuadé que cet Etat sera souverain.

» "Ce n'est pas la situation actuelle sur
le terrain qui puisse m'amener à parler
comme je parle, car, depuis six ans,
l'armée et la police n'ont jamais eu les
affaires mieux en main. C'est un fait. La
rébellion qui naguère tuait une cinquan-
taine de civils et de militaires en tue
en moyenne chaque jour sept ou huit,
dont quatre ou cinq musulmans.

*rce oue la France a réalisé outre-
met, elle n'a pas à le regretter. Il y a
une grande œuvre humaine qui lui fait
pour toujours honneur.

» C'est un fait que la décolonisation
est aujourd'hui notre Intérêt et , par
conséquent , notre politique,, a déclaré le
général de Gaulle. Pourquoi resterionsr
nous accrochés à des dominations coû-
teuses, sanglantes et sans Issue, alors
que notre pays est à renouveler dans
sop; ensemble ?

»-81 .les populations algériennes veu-
lent, en définitive , se laisser mener à,
une rupture avec la Fiance, nous n'y
ferons ^aucune opposition, mais nous ces-
scr̂ îj s! d'engouffrer en Algérie nos res-
SOUSRçS, nos hommes, notre argent.

Hi France inviterait alors ses natlo-
nil5S a Poursuivi le général , â quitter
l'AftHfle et les Algériens , qui cesseraient
d'IHp Français , la France. .." ,£.

»;Qn volt que si notre pays se rétire
de- -l'Algérie, ce territoire tomberait dans
le :ciaos et la misère et ce, en attendant
le .communisme. A ce moment, nous
n'aurions aucun devoir à l'égard de ces
territoires, sinon de les plaindre. On dit
ençote que les Etats-Unis ou l'Union
soviétique essayeront d'y prendre pied ,
eh bien ! je souhaite à ces deux-là bien
du plaisir. »

Le général de Gaulle a ensuite évo-
qué le problème posé par l'association
de la France et de l'Algérie.

«JB. conviendrait , a-t-il dit a ce pro-
pos,, que la solution fût  soumise au
surfjrage des Algériens, en attendant lu
ratification du peuple français. La France
prêterait ensuite son aide économique,
financière , culturelle au Jeune Etat mé-
diterranéen, à condition que soit assu-
rée , la coonération organique des com-
munautés en Algérie et que nous ayons
les .bases utiles à notre défense.

» Je reconnais qu 'il est difficile à un
appareil essentiellement Insurrectionnel,
a dit encore le général de Gaulle, d'adop-
ter 1 Une position constructive, mais 11
s'agit , de savoir si ses dirigeants, étant
donné qu 'ils ne domineront jamais mili-
tairement sur le terrain , étant donné
qu 'Us ont de graves responsabilités il
ravise de l'Influence qu 'ils exercent et de
l'audience qu 'ils peuvent trouver , étant
donné enfin le rôle qu'Us peuvent être
appelés à jouer dans l'Algérie nouvelle;
il s'agit de savoir s'ils sont capables de
passer i. l'action positive.

» Nous avons hâte que la paix soit
rétablie et les libertés publiques ren-
dues, afin que les populations algérien-
nes- puissent choisir leur sort », a dé-
claré le général de Gaulle en conclusion
de -son -exposé sur l'Algérie.. ' ¦ '"

Nations U nies
Répondant à une question sur les Na-

tions Unies, le- général de Gaulle a dé-
claré que la charte « Incommode tout le
monde », que les séances des Nations
Unies sont « tumultueuses et scandaleu-
ses » et que, de surcroit, les Nations
Unies ont l'ambition d'Intervenir , au
besoin par la force, comme c'est le cas
au Congo. Le résultat est qu'elles trans-
portent sur place leur « Incohérence
globale ».

» Dans ces conditions, poursuit le géné-
ral de Gaulle, la France ne volt pas le
moyen de prendre une autre attitude aux
Nations Unies, oit désunies, qu'une granr
de réserve. Elle ne veut participer, ni
avec son argent, ni avec ses hommes,
à cette entreprise de désorganisation, n
arrivera un moment où cette grande af-
faire mondiale sera reprise sur des bases
nouvelles. Ce sera fait si l'Europe par-
venait à s'organiser ».

En ce qui concerne les armements
atomiques, le président de la Républi-
que a déclaré :

« Ceux qui disposent de tels arme-
ments ne veulent pas que la France
puisse en disposer, mais j'affirme qu'il
faut que la France ait les moyens de
se défendre tant que d'autres dispose-
ront des moyens d'anéantir. »

Alliance atlantique
A propos de l'OTAN, le général de

Gaulle a déclaré :
« L'Alliance atlantique n'est pas en

question dans mon esprit , ce qui l'est,
c'est l'organisation de l'OTAN. Les chan-
gements devraient tenir compte de trois
points essentiels :
• Droit et devoir, des puissances eu-

ropéennes continentales d'avoir une dé-
fense militaire qui leur soit propre.
• Il est nécessaire que soient éclair-

cies, jusqu'au -fond, la question de l'em-
ploi des armements nucléaires par les
deux puissances occidentales qui en ont ,
et aussi de l'emploi de leurs autres
armements.

« Les puissances continentales euro-
péennes doivent savoir avec quelles ar-
mes et dans quelles conditions les alliés
d'outre-mer participeront à la bataille
commune. »
• L'alliance doit s'étendre à tous les

champs nouveaux (Afrique , Asie), a dit
le généra l de Gaulle. Si elle ne le fait
pas elle va perdre cette élémentaire et
étroite solidarité de ses membres. Si
elle le fai t , il faut alors qu'elle revise
son organisation, qui ne comporte pas
ne questions extra-i-europêennes.

« C'est un des sujets , a dit le général
de Gaulle, dont nous aurons à nous
entretenir, avec le président Kennedy,
en bons amis et alliés. »

Réforme constitutionnelle
Interrogé sur le fonctionnement de

la constitution, le chef de l'Etat a
répondu :

« La constitution, elle fonctionne. Je
ne sais si, dans d'autres régimes, la
France serait traitée dans de meilleures
conditions. Je ne crois pas aux objec-
tions qui sont faites sur le fonctionne-
ment de la constitution. Je dis qu'elle
est appliquée dans son droit et dans sa
lettre.

» Il est légitime que l'on se préoccu-
pe de ce qui arrivera lorsque je dispa-
raîtrai, car le collège électoral et le
mode d'élection doivent répondre au
mandat populaire et national qui m'a
été conféré, du fait des événements. On
peut envisager, pour augmenter l'équa-
tion personnelle du futur président, le
suffrage universel.»

| Les déclataJipns 4
du général de Gaulle

Le procès Eichmann
( S U I T E  DE LA P RE M I È R E  P A G E )

L'avocat de la défense récuse
la compétence du tribunal

Eichmann plaidera-t-il coupable ou
mon coupable ? Avant même que la
question lui soit posée, son avocat in-
tervient. Comme on s'y attendait, Me
Servatius récuse le tribunal. II invoque
comme cause de suspicion légitime le
fait, que les juges d'Eichimann sont
juif s  et qu'ils ont personnellement eu
à souffrir des persécutions nazies. Le
procès, dit-il, était l'affaire d'un tri-
bunal international ou neutre, mais non
d'un tribunal Israélite. L^in des juges,
d'ailleurs, a des idées préconçu'es. L'avo-
cat visé ici sans le nommer le juge
Halevy qui, dans un précédent procès,
aivait dit d'Eiohmanu : « IL a fait un
pacte avec le diable. »

Me Servatius parle ensuite des cir-
constances dams lesquelles son client a
été amené en Israël et déclare qu'il y
a eu violation flagrante' du droit in-
ternational puisque Eichmann a été en-
levé en Argentine par des agents israé-
liens. %j ,V.\,

L'avocat affirme également que la
loi israélienne de 1958 sur le jugement
des nazis est contraire au droit inter-
national car elle s'applique à des cri-
mes qui ont été commis avant la créa-
tion de l'Etat d'Israël , en délions des

:. frontières de cet Etat et par des indi-
vidus qui ne;! sont pas citoyens de cet
.État . Pour toutes ces raisons, Me Ser-
vatius demande au tribunal de se dé-
clarer incompétent. . ,-» t

Les réfutations
du procureur général

L'avocat ayant déposé ses conclu-
sions, la parole est au procureur géné-
ral Hausner qui entreprend de réfu ter
un à un les arguments de Me Serva-
tius. Le tribunal, dit-il, n'a pas à pren-
dre en cons idération les conditions
dans lesquelles Eichmann a été amené
à comparaître devant lui. La question
de faire juger Eichmann par le tribu-
nal d'un autre pays ne se pose pas,
aucun autre pays, pas même l'Allema-
gne n'ayant revendiqué Eichmann.

Quant à la ¦" ¦ ¦neutralité du tribunal,
elle ne saurait être mise en cause car
si des juges ne peuvent connaître d'une
affaire où l'accusé est un ennemi de
leur pays, alors aucun espion ne pour-
rait jamais être jugé.

« Nous ne pouvons que nous féliciter,

déclare le procureur Hausner, que les
ju ifs «oient en mesure aujourd'hui de
juiger un homme accusé de crimes con-
tre le peuple juif. »

La réponse du procureur général aux
conclusions de la défense,, commencé^
pendant l'audience du matin se pour-
suit pendant tout l'après-midi. Elle est
écoutée avec une attention soutenue par
Eichmann qui n'a pas un regard pour
le public.

A 18 h 38 (heure locale), la séance
est levée. Le procureur général termi-
nera sa réponse aujourd'hui.

Les vainqueurs de t'Eiger
se défendent :

«Nous n'avons pas triché»

Leur exploit étant contesté

« Les prétendus vainqueurs de là
paroi nord de l'Elger doivent être dis-
qualifiés. Ils ont triché ! »

L'alpiniste allemand Griinleltner a
lancé, récemment, révèle « Paris -
Presse », cette grave accusation contre
Tony Malhard , Tony Helbeler, Kins-
hoffer et Almaberger.

— Parce que, dit-il , ils n'ont pas
escaladé entièrement les 1800 mètres de
dénivellation de la redoutable muraille.
Ils en sont partis que de Stollenloch,
ce qui représente environ un quart en
moins du parcours total.

Tony Hiebeler, le chef de l'expédition
à Munich , se défend :

— Nous n'avons pas triché... Lors de
notre première tentative d'jejiealade, le
27 février , nous avions déjà atteint
cette plate-forme de Stollenîloè'rr, et nous
y avions installé notre bivouac. Quand-<
nous avons été chassés nar une tem-
pête, nous avons laissé sur .pi&cë notre
campement et nous avons regagné la
Petite-Scheidegg, dans la/ plaine.

« Lé 6 mars, lorsque les conditions
météo ont été favorables, nous som-
mes repartis en empruntant le tunnel
de la Jungfrau qui nous conduisait plus
rap idement jusqu'à cette plate-forme
de Stollenloch .

CONSIGNE PAR ÉCRIT
» Je n'avais jamais parlé de cela, a

ajouté Hiebeler, parce que j'estime que
cela n'a aucune importance; Mais c'est
consigné par écrit dans mon journal de
route et dans mon rapport officiel:
D'ailleurs tout le mond e était au cou-
rant de notre première tentative, nous
avons repris l'escalade au point où
nous l'avions abandonnée. »•;

La performance de l'équipe reste
néanmoins admirable. C'est d'ailleurs
l'avis de l'explorateur Marcel Ichac qui
a déclaré à « Paris-Presse » :

— Six jours et six nuits de lutte
contre la paroi nord de l'Eiger, c'est
sensationnel. Personne n'avait réussi cet
exploit en hiver.

M. Adenauer
rencontre aujourd'hui
M. Kennedy

Nouvel entretien au sommet
à la Maison-Blanche

WASHINGTON (UPI). — Le chance-
lier Adenauer est arrivé hier soir à
Washington , où pour la première fois, .
il rencontrera le président Kennedy.

L'avion d<iiv chancelier a atterri à 18
heures, heure locale (23 h GMT), à la
base aérienne d'Andrews. ' •

M. Dean Rusk, secrétaire d'Etat amé-
ricain et d'autres, personnalités offi-
cielles ont accueilli' le clu^oioélier' ouest-
allemand, qui était accompagné de sa
fille, de M. von Brentano, ministre des
affaires étrangères, de M. von Eckardt,
chef du service de presse du gouverne-
ment de Bonn, et d'autres ¦' collabora-
teurs.

Pendant leur séjour ; à> Washington,
le chancelier et sa fille" sont logés à
la résidence de l'ambassadeur d'Alle-
magne, M. Wilhelm Grewe.

La première rencontre Kennedy - Ade-
nauer aura lieu aujourd'hui à 15 heu-
res (GMT). Après ce premier entretien,
lé président Kennedy donnera en l'hon-
neur de son hôte un déjeuner à la
Maison-Blanche.

Le chancelier et M. Kennedy se ren-
contreront à nouveau Jeudi ' matin et
jeudi après-midi.

Des « casques bleus »
indiens

à Elisabefhvillé
Tschombé se fâche et bloque

le f onà de l'ONU
ELISABETH VILLE (AFP). — Une vive

réaction du gouvernement katangals,
a été ' provoquée par l'arrivée, hier
après-midi, à l'aérodrome d'Elisabeth-
ville d'une quinzaine de « casques
bleus » indiens.

Un porte-parole officiel de l'ONU
a annoncé que les fonds des Nations
Unies sont bloqués depuis mardi, sur
l'ordre du gouvernement katangals.

Cette mesure fait suite à la note de
protestation remise à M. Dumontet.
Depuis l'arrivée de l'ONU jusqu'au 1er
avril , les dépenses civiles des Nations
Unies au Katanga se sont élevées à
deux millions de dollars.

Dès qu'il a appris la nouvelle, le
président Tschombé a prié M. Du-
montet, représentant des Nations-Unies
et le colonel Kjellgren , commandant
des forces de l'ONU dan s le Sud - Ka-
tanga, de venir lui donner des explica-
tions à la présidence.

Le. gouvernement katangais a rap-
pelé à cette occasion que l'ONU devait
— conformément à un accord anté-
rieur — le tenir au courant de tout
mouvement de troupes décidé par le
commandement des Nations-Unies.

Dans le cas de l'arrivée des Indiens
à Elisabethville, le gouvernement Sau-
rait été avisé que par ses propres ser-
vices de la tour de contrôle. Le gou-
vernement katangais s'est étonné de ce
que l'officier de liaison des Nations
Unies se soit — « pomme par hasaird «
absenté. ¦ , ; ' : '.-:"« 0%
' ¦ ¦ ' ¦:'' Tschombé brime ?f|| \

la presse étrangère mi
La presse étrangère au Katanga ' :â

protesté mardi auprès du président
Tschombé, contre l'expulsion de M.
Errai Friedmann, correspondant T de
l'« Associated Press ». Cette protestation
formelle déclare :

« Nous sommes surpri s et alarmés!
du fait que le gouvernement de la ife!
publ ique du Katanga puisse agir d'une
manière qui est en contradiction si
diamétrale avec le princi pe démocra^
tique de la liberté de la presse.» . -.; '¦', \

La protestation rappelle que la presse
a le droit de rapporter les faits ' de
bonne foi et conclut : « Et c'est ce
droit qui semble menacé au Katanga..?

Un millier de personnes r
victimes des inondations

à Léopoldville
Un millier de personnes sans abri,

plus de 500 maisons effondrées tel ésj
le résultat de la pluie diluvienne ' qui
s'est abattue sur Léopoldville dans la
nuit de lundi à mardi.

La tornade a duré toute la nuit,
noyant la ville.

a. "û Jn*'̂ onse, #éBur'? .̂ %
p'ajrtrê parji l'inflation condjnence à

se ' faite sentir à 'Léopoldvill'e avec la
disparition dans les magasins, de cer-
tains produits tels que le thé, le café,
le beurre et l'huile, les œufs sont très
rares. Les cigarettes ne se trouvent plus
qu'au marché noir et sont cinq fois
plus chères qu'auparavant. Les loyers
montent eh flèche. Il devient extrême-
ment difficile de se loger et de nom-
breux fonctionnaires internationaux, ne
pouvant trouver un appartement, re-
noncent à faire venir leurs familles.

Le ralentissement de l'activité éco-
nomique, le chômage, la ruine du com-
merce intérieur congolais, le désordre
des finances sont, de l'avis de bien
des observateurs, les signes avant-
coureurs d'une crise très grave.

Bientôt *
un homme

dans l'espace
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Le journaliste anglais dit tenir son
information de sources « bien infor-
mées ». L'édition du mercredi 12 avril
de ce journal barre sa première page
d'un grand titre annonçant la nouvelle
et précise que l'astronaute qui a été
récupéré vivant, souffre quand même
des effets de son vol extraordinaire. Le
journ al précise que l'astronaute est un
pilote d'essai, et qu 'il est le fils d'un
constructeur d'avions soviétique bien
connu. Toutefois le nom du premier
homme volant dans le cosmos est gardé
secret.
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ài^rhao DERNIÈRES de
LA MORT DE BELLE

d'après le roman de
Georges SIMENON

Admis dès 18 ans

DE GAULLE PART
POUR LA PROVINCE

Cet après-midi, vingt-quatre heures
après sa conférence de presse et après
avoir présidé, ce matin, un conseil des
ministres, le général de Gaulle entre-
prend un nouveau voyage en province.
Il le mènera dans le sud-ouest du pays
et durera jusqu'à dimanche.

GRÈVE PERLÉE
DANS LES P.T.T. FRANÇAIS

Une agitation sporadlque continue à
se manifester dans les P.T.T. français,
particulièrement dans les services du
téléphone et des chèques postaux, où
des arrêts de travail se multiplient,
pour obtenir une réduction de la durée
du travail.

REMBOURSEMENT
DES DETTES ALLEMANDES
D'APRÈS-GUERRE

Le ministère fédéral des affaires
étrangères a annoncé, mardi, qu'à la
suite d'un accord conclu par le gou-
vernemen t fédéral avec le gouverne-
ment des Etats-Unis, une première tran-
che de 587 millions de dollars des det-
tes allemandes d'après-guerre sera rem-
boursée aux Etats-Unis avant l'échéan-
ce prévue.

VERS UNE GRÈVE
DES CHEMINS DE FER
ITALIENS ?

Une grève générale des chemins de
fer italiens a été proclamée pour sa-
medi prochain 15 avril par tous les
syndicats ouvriers, pour protester con-
tre la politique ferroviaire du. gouver-
nement.

DISCOURS GOMULKA
A VARSOVIE

M. Gomulka, chef du parti commu-
niste polonais, parlant devant une as-
semblée paysanne à Poznan, s'est pro-
noncé en faveur de l'établissement de

relations diplomatiques entre la Polo-
gne et la République fédérale alleman-
de, sous condition de la reconnaissance
de la ligne Oder-Neisse pai l'Allemagne
fédérale.

LE CONSEIL DE SÉCURITjG.
ET LE DÉFILÉ ' J

DE JÉRUSALEM
Le Conseil de sécurité , a fait sienne

la décision de la commission mixte
d'armistice, en date du 20 mars, qui
invitait Israël à s'abstenir d'introduire
du matériel lourd pour le défilé qui
devait avoir lieu à Jérusalem et de-
mande instamment à IsraëL. de se' con-
former à cette décision. UÎ' résolution
a été adoptée par huit voix et trois
abstentions (RAU, Ceylan, URSS) , ces
abstentions étant dues au fait de' l'in-
corporation d'un amendement améri-
cain demandant le respect de la con-
vention d'armistice général,

LA PARADE MILITAIRE
DE JÉRUSALEM AURA LIEU

« Israël ne modifiera pas sa position
en ce qui concerne la parade militaire
prévue pour le 20 avril , à 'Jérusalem, en
commémoration du treizième anniver-
saire de l'Etat », a déclaré mardi soir
le porte-parole du ministère israélien
des affaires étrangères, à la suite du
vote du Conseil de sécurité invitan t le
gouvernement israélien à ne pas orga-
niser cette parade, en raison de la
plainte de la Jordanie à ce sujet.

APPEL DES ETATS-UNIS
A L'URSS POUR RÉGLER
LE CONFLIT DU LAOS

Les Etats-Unis ont lancé, mardi,, un
appel à l'URSS pour qu'elle oeuvre .ra-
pidement, en coopération avec ;la Gran-
de-Bretagne, à un cessez-le-feu au Laos.
« Tout retard _ à ce sujet serait extrê-
mement Inquiétant », a déclaré le porte-
parole du département d'Etat, qui, d'au-
tre part, a confirmé qu 'au cours des
derniers jours, l'URSS avait accru son
aide au Pathet Lao.

Pêle-mêle • Pêle-mêle
¦ ¦ ¦ ¦-'.

¦-•.¦.¦.¦.
¦.•.'.¦¦•. ¦. -.vv- .v.\v.v.v..v.v-:,:-:-;.;¦;¦:-;¦ :vXv,y

NOUVEAUX ATTENTATS
AU PLASTIC EN FRANCE . H
ET EN ALGÉRIE

Plusieu rs attentats ont eu lieu, mardi ,
en France et en Algérie.

A Alger, dans un restaurant du quar-
tier populaire de Bab-el-Oued, une per-
sonne a été tuée et deux autres bles-
sées, mardi soir, par l'explosion d'une
grenade. Le terroriste a réussi à pren-
dre la fuite. D'autre part deux charges
de plastic ont fait explosion à Oran,
mais on ne signale pas de victime, gjj

Enfin , une charge de plastic a ex-
plosé mardi à 6 h 35, à Paris, dans un
immeuble récemment acr_ uis par le mi-
nistère de l'intérieur. Les dégâts maté-
riels sont peu importants et il n'y a
pas de victime.

BIJOUTERIE FÂVRE
PLACE DU MARCHÉ

FERMÉ jeudi après-midi 13 avril pour
cause de deuil

vl // ^
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Prises de drapeaux et installation
du régiment 8

Hier, par un temps médiocre

Les soldats du régiment neuchâtelois 8
ont pris possession hier de leur can-
tonnement.

Les lieux de stationnement sont les
suivants : régiment d'infanterie 8, Bulle,
Broc, Marsens et la Tour-de-Trême ;
bataillon carabinier 2, Grandvillard , Al-
beuve, Enney et Neirivue ; bataillon fu-
silliers 18, Châtel-Saint-Denis, les Pa-
cots et Semsales ; bataillon fusilliers 19,
Vaulruz, les Colombettes, Sales, le Pâ-
quier et yuadens.

Prises de drapeaux
Les prises de drapeaux se sont dé-

roulées hier, en fin de matinée et au
début de l'après-midi, de manière sim-
ple et émouvante, quelquefois sous la
pluie, mais toujours par un temps froid.
C'est ainsi .qu 'à Châtel-Saint-Denis, le
bataillon^,' .fusiliers 18 a reçu son dra-
peau pèû avant midi , sur la place de
la Gare. Le major Jeanneret fit ensuite
un bref commentaire des débuts de ce
cours où ;'il "souligna le bel esprit qui
règne parm i les troupes neuchâteloises
devant l^effort. Tandis que la population
se groupait autour des compagnies, le
major Jeanneret remit au fusillier Mai-
re le challenge gagné par la patrouille,
lors des concours de ski de la deuxième
div,isioq. Les soldats gagnèrent ensuite
leur cantonnement.

La vie au camp...
Maigre la pluie, le vent, le froid et le

brouillard; le moral des hommes est
excellent. La journée d'hier a été par-
tiellement occupée par la mise en place
des diverses organisations tant admi-
nistratives que générales.

Des soldats stationnés -dans notre canton subissent une ultime inspection
f " avant de se rendre dans leur cantonnement.

(Press Photo Actualité)

Souhaitons que la situation météoro-
logique s'améliore rapidement. Quant à
la nourriture, bien que nos ren seigne-
ments soient fort maigres, il ne semble
pas qu'il y ait eu de réclamation jus-
qu'à présent.

. . A Dombresson
(c) Les soldats de la compagnie IV-22
ont pris leur cantonn ement à la halle
de gymnastique, pour deux semaines.

A Cudrefin
La compagnie Tg. 21, qui vient effec-

tuer son cours dan s la région, est ar-
rivée à Cudrefin. C'est 150 hommes,
avec une quarantaine de véhicules qui
ont pris cantonn ement dans la localité.

Des soldats jurassiens .^
dans notre canton '

Lundi, les soldats jurassiens sont en-
trés en service pour une période .' ' de
trois semain es; A l'exclusion de la pé-
riode des manœuvres du 1er corps d'ar-
mée, le régiment d'infanterie 9 sera
stationné dans le Val-de-Ruz. L'état-
major du régiment sera aux Geneveys-
sur-Goffrane, la compagnie de rensei-
gnement 9 à Coffrane, la compagnie de
grenadiers 9 à Tète-de-Ran , la compa-
gnie de DCA 9 aux Hauts-Geneveys et
la compagnie antichars 9 à Fontaine-
melon.

Le bataillon de fusiliers 22 prendra
ses quartiers à Chézard , aux Bugnenets ,
à Cernier , au Grand-Savagnier et à Dom-
bresson. Le bataillon de fusiliers 24
sera stationné à Renan et dans les en-
virons.

Une batterie de D.C.A. prête à partir « quelque part dans le canton ».
¦¦ . - ¦ ¦ (Press Photo Actualité)

EM civil de Neuchâtel
• MARIAGES. — 30 mars, a Genève.

Siegenthaler, Marcel-André, dessinateur-
architecte à Genève, et Buchs, Laurette-
¦Michèle, à Neuchâtel . 4 avril , à Ooire.
Heger, Gerd , dessinateur à Neuchâtel, et
Râber. Elisabeth, à Coire-Masans ; Nicole,
Raymond-Louis, représentant, et Des-
clouds, Paula-Marguerlte, les deux à Ge-
nève ; Borel , Pierre-André, employé de
bureau à Colombier , et Pétignat, Jacque-
line - Victorine - Louise, à Delémont. 7.
Hutterli, Max, commerçant à Weinfelden,
et Allenspach, Alice, précédemment à
Neuchâtel ; Bosset, Raymond-Ernest, ma-
noeuvre CFP à Zurich, et Vésy, Yvonne,
à Neuchâtel ; Trinca , Willy-René, confi-
seur, précédemment à Neuchâtel , et Su-
ter, Elisabeth, les deux à Olten ; Luthl,
Heinz-Fritz, employé postal à Berne, et
Arnold Madeleine-Marguerite, à Neuchâ-
tel ; Duchesne, Edgar-Fritz-Henri, forge-
ron, et Torretta née Wenger, Yvonne-
Germaine, les deux à Cressier ; Steiner,
Daniel-Eric, ébéniste à Peseux, et Burgat,
Anne-Lise, à Saint-Aubin ; Saladin, Ro-
land-Otto-Meinrad, médecin dentiste à
Neuchâtel, et Brunner, Irène-Emma, à
Berne ; Eggimann, Paul, chauffeur ven-
deur à Neuchâtel, et Hechenberger, An-
tonia, à Gampelen ; Aquillon, Oscar, com-
merçant, et Amez-Droz, Suzette, les deux
à Neuchâtel.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 11 avril

Température: moyenne: 12,1; min.: 9,8;
max.: 15,4 .  Baromètre: moyenne: 716,6.
Vent dominant : direction : sud, sud-
ouest ; force : faible. Etat du ciel : très
nuageux à couvert, clair le soir.

Niveau du lac du 11 avril a 6 h 30: 429.51

Prévisions du temps. — Ouest et nord-
ouest de la Suisse : Ciel variable , par-
tiellement beau temps. Températures
comprises entre 15 et 20 degrés en plaine
l'après-midi. Vents faibles à modérés du
secteur nord à est.

Le service sanitaire cantonal commu-
nique : ¦'., ' ¦

Les mesures sanitaires antivarioli-
ques, imposées ..pour la France et l'Ita-
lie à l'égard des . voyageurs en prove-
nance de Madrid ,' ont été supprimées.

Suppression de mesures
antivarioliques

(Le contenu ae cezie ruonque
n'engage pas- la rédaction du journal)

Pour un fractionnement
des taxes de circulation

Monsieur ' le rédacteur,
Le petit tour d'horizon de statistique

automobile neuchâteloise, dû à la plume
de NEMO dans votre numéro du 30 mars,
est fort intéressant et met en évidence
l'envergure du . travail fourni par .les
quelques employés du service des auto-
mobiles qui, depuis la fin de la guerre,
est en continuel développement.

Les difficultés rencontrées lors du re-
crutement de personnel capable ne de-
vraient néanmoins pas retarder davan-
tage une extension absolument néces-
saire de ce secteur du département des
travaux publics.

Il s'agit 'des quelques mathématiciens
que l'Etat se devrait de nommer ses
collaborateurs pour être à même de per-
mettre un fractionnement par douze des
taxes die circulation.

Le département des travaux publics
ne manque pas une occasion de mettre
en valeur les solutions élégantes qu'il
dit apporter au problème routier neu-
châtelois. Par une révision logique diu
règlement des taxes de circulation il se
ferait davantage d'amis qu'avec les Inau-
gurations' de tronçons de routes en vole
d'achèveihèht.

En vous i ! remerciant de la place que
vous voudrez r i bien m'accorder dans les
colonnes, die ..vo r̂e. journal, , je . 'vous pré-
sente, '.Monsieur le rédacteur, l'expres-
sion de ma considération très distinguée.

;,,¦.; Bans-R; BAUER (Gorgier). -
Réd. — Ironie mise à part, notre

lecteur soulève la question du frac-
tionnement de la taxé de circulation,
sujet qui à déjà été évoqué au Grand
conseil . Pourquoi , en e f f e t , ne con-
naitrait-on pas dans notre canton le
renouvellement mensuel ou par trimes-
tre , comme cela se f a i t  pour l'assurance
R. C. ? Le chef du département des tra-
vaux publics a toujours dé fendu le re-
nouvellement annuel- ou semestriel , à
l' exclusion de p ériodes p lus courtes , en
just i f iant  la pratique neuchâteloise par
le fa i t  que dans certaines rég ions du
canton les voitures sont sur p lots pen-
dant p lusieurs mois. Leurs proprié taires
désireraient évidemment payer une taxe
réduite correspondant à la durée d'uti-
lisation du véhicule. On voit dès lors
quel serait le manque à gagner de
l'Etat, qui attribue les taxes de circu-
lation à la modernisation de notre ré-
seau routier. D' autre part , on peut es-
timer qu 'un automobiliste qui roule
trois mois désire de bonne routes tout
autant que son collègue qui roule douze
mois. Enf in , le fractionnem ent de la
taxe exigerait l' engagement de per-
sonnel supp lémentaire pour le renou-
vellement des bordereaux , de sorte que
l'accroissement des f ra is  administratifs,
entraînerait une augmentation du .mon-
tant de la taxe. Si tous les automobi-
listes acquittaient leur taxe sans pré-
avis ni rappel , la situation serait peu t-
être dif férente ,, mais nous croyons sa-
voir que c'est encore loin d'être le
cas 1

CORRESPONDANCES

Le tribunal de police a siégé hier
sous la présidence de M. Yves de Rou-
gemont. M. Jacques Matile remplissait
les fonctions de greffier.

A. J. est poursuivie pour diffamation.
La prévenue reconnaît les faits . Cepen-
dant, la plaignant e s'est montrée, elle
aussi, vive dans ses propos. La plainte
est retirée et les deux parties signent
un arrangement.

F. P. est accusé de voies de fait et
d'injures à l'encontre d'un citoyen ita-
lien. Le prévenu s'étant engagé à vivre
désormais en paix avec ce dernier, la
plainte est retirée.

R. C. a circulé san s permis avec un
scooter démuni de plaques de police.
De plus , le prévenu n 'était pas assuré.
S'étant fait arrêter, R. C. a tenté de
fuir et a opposé- une vive résistance à
l'agen t qui tentait de le conduire au
poste de police. Ce dernier se vit dans
l'obligation de faire appel à deux pas-
sants pour maîtriser R. C. qui est con-
damné à 125 fr. d'amende et à trois
jours d'emprisonnement avec sursis pen-
dant deux ans. Les frais s'élevant à
20 fr. sont à sa charge.

A plus d'une reprise F. G. a subti-
lisé de l'argent dan s les vestiaires d'une
fabriqua. Il a de plus volé une montre
dan s la chambre d'un camarade. F. G.
¦reconnaît les fa its. II . est. condamné à
quinze jours d'arrêt avec , sursis pen-
dant , deux ans et à 50 fr. de frais.

G. K. paraît assez peu soucieux de
la loi. Il est poursuivi tout , d'abord
pour détournement d'objets mis sous
main de justice. Il a en effet disposé
de sommes qu'il devait remettre-à l'of-
fice des poursuites. Les dettes dej G . K.
s'élèvent actuellement à environ ! 8000
francs."

Le prévenu déclare qu'il remboursera
tous ses créanciers peu à peu, cela avec
l'aide d'un pasteur qui s'occupe mainte-
nant de ses comptes.

De plus, par deux fois G. K. a usurpé
des fonctions officielles, soit en se fa i-
sant passer pour gardien- de . nuit d'un
établissement de la ville, soit en im-
portunant une jeune fille à qui il dé-
clara être un agent de la police des
mœurs. G. K. ayant agi en état d'ivres-
se, le juge retient une circonstance at-
ténuante. G. K. est condamné à neuf
jours d'emprisonnement et à 25 fr. de
frais.

S. G. est prévenu d'escroquerie. Il a
reçu 500 fr. du plaignant. Il .affirme
que cette somme est une . participation
à une affa ire conclue avec un tier. Le
plaignant conteste cette participation et
invoque le prêt . L'analyse des faits se
révèle confuse et un sérieux doute sub-
siste. Le dout e profitan t à l'accusé,
S. G. est acquitté et les frais mis à la
charge de l'Etat.

W. H. est poursuivi' pour violation
d'une obligation d'entretien. S'étant en-
gagé à verser une certaine somme cha-
que mois, la plainte est suspendue pour
trois mois. S. W. H. a rempli ses obli-
gations pendant ce délai, la plainte
sera' retirée.

Tribunal de police

Au tribunal de police
du Val-de-Ruz

(c) Le tribunal de police du Val-de-
Ruz a siégé mardi , sous la présidence
de M. P.' Brandt , assisté de M. J. Sala,
employé au greffe du tribunal.

R. V., domicilié actuellement à Neu-
châtel, a comparu devant le tribunal
pour défaut d'obligation d'entretien. Il
a été condamné à 18 jours d'emprison-
nement, avec sursis pendant ' 3 ans. Il
paiera en outre 144 fr. 30 de frais, plus
une indemnité de 80 fr . de dépens à la
plaignante.

CIIÉZARD-SAINT-itlARTIN
A la Caisse de crédit mutuel

(c) Mercredi soir , les membres de notre
caisse villageoise se sont réunis au col-
lège pour leur assemblée générale admi-
nistrative. Une quarantaine de sociétaires
ont assisté à la séance présidée par M.
Roger Sandoz.

Après les salutations d'usage, le secré-
taire, M. Robert Dessoulavy, donna lec-
ture du procès-verbal de la dernière
assemblée générale.

Dans son rapport, M. Roger Sandoz,
président du comité de direction, fit état
des principaux événements qui ont mar-
qué l'année écoulée. Après un petit tour
d'horizon international, il examina la
situation éconornique dans notre pays et
ses répercussions sur l'activité de notre
caisse. L'effectif au 31 décembre 1960 est
de 185 sociétaires et le résultat financier
de l'exercice est très satisfaisant.

,Le caissier , M. Georges-André Aeschli-
mann, donna, ensuite un aperçu et un
rapport très complet sur les comptes de
l'exercice 1960. Le roulement atteint le
chiffre de 5,134,810 fr. 13. De son côté,
le bilan se monte à 1,660,681 fr. 05 et
le bénéfice net de l'exercice est de
4232 fr. 05. Cette somme est intégrale-
ment versée,, selon les statuts, au fonds
de réserve qui atteint aujourd'hui la
somme de 59,861 fr. 81.

Seul le caissier est soumis à réélection
cette année. A l'unanimité M. Aeschli-
mann est confirmé dans ses fonctions
pour une nouvelle période de quatre ans.

Après le paiement de l'intérêt de la
part sociale, M. Roger Sandoz présenta
quelques belles séries de projections en
couleurs du meilleur effet.

DOMRRESSON
Au groupe des mères...

(c) Mercredi passé, le groupe des mères
a entendu un très intéressant exposé
sur l'enfance inadaptée présenté par M.
S.-A. Gédet, directeur de l'orphelinat
Borel.

Avec les personnes âgées
(c) L'ancien pasteur de la paroisse, M.
James Perrln, qui a séjourné récemment
à Madagascar, où U était directeur d'éco-
le, a présenté, à la dernière séance du
groupe des personnes âgées de la pa-roisse, quelques réflexions sur son acti-
vité dans, la grande île française.

Fin de l'année scolaire
(c) La, fin de l'année scolaire 1960-1961
a été marquée, vendredi soir, par une
modeste manifestation au cours de la-
quelle on entendit un discours du pré-
sident de la commission sèôlaire, M.
Gédet, et une allocution du pasteur
Dubois. Les élèves firent entendre quel-
ques chants du « Feuillu » de Jaques-
Dalcroze, œuvre qu'ils avaient inter-
prétée intégralement l'automne dernier.

CHEVROUX
Une automobile démolie

(c) Dans la nuit de dimanche à lundi ,
des jeunes gens qui rentraient d'un
bal circulaient à bord d'une voiture
louée à un garagiste de Payerne.

Entre Chevroux et Grandcour, à un
endroit où la route est parfaitement
droite, la voiture a quitté la chaussée
et s'est retournée dans un champ.

Les occupants, qui ne semblent pas
avoir été blessés, ont quitté les lieux
en enlevant les plaques de la voiture.
Celle-ci est hors d'usage.

BIENNE
Une cycliste accrochée

par un camion
(c) Mardi à 7 h 15, près de la fabri-
q,ue Oméga, une cycliste, Mme Ger-
trude Jacot, de Bienne, a été accro-
chée par un camion. Elle a été blessée
au-dessus de l'œil gauche et a eu la
main gauche cassée. Elle a dû être
hospitalisée à Beaumont.

Un cycliste blesse
(c) Mardi à 14 h 20, à la jonction de
la rue des Prés et de la route de
Mâche, une barre de fer qui se trou-
vait sur un camion s'est déplacée. Elle
a atteint et blessé à la tête un cycliste
biennoi s, M. Hans Lehmann. Ce der-
nier a subi également une commotion
cérébrale et a dû être transportée à
l'hôpital de district.
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GLÉRESSE

Le gérant de l'établissement
de pisciculture a démissionné

(c) Le Conseil exécutif bernois a ac-
cepté, .avec remerciements- pour- les ser-
vices rendus, la démission de M. Lucien
Benguerel. surveillant de la pêche et
gérant de l'établissement de pisciculture
die Gléresse.

Monsieur et Madame Marcel Dysli-
Guillod , à Areuse ;

Monsieur et Madame Marcel Dysli-
Moulin et leurs filles Ghyslaine et
Noëlle, à Serrières ;

Monsieur et Madame Roger Dysli-
Dagon et leur fils Michel , à Lausanne;

Monsieur et Madame Fernand Dysli-
Amstutz et leurs enfants Olivier, Biaise,
Frédérique, à Areuse ;

les familles Dysli , à Bâle, à Bienne,
à Porrentruy et à Payerne ;

les familles Clôt , Simond-Clot, Bor-
geaud-Clot, à Lausanne et à Cossonay ;

les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du dé-

cès de

Madame Ida CL0T-DYSU
leur chère mère, belle-mère, grand-
maman, arrière-grand-maman, sœur,
belle-sœur, tante, parente et amie, en-
levée à leur affection dans sa 79me
année, après une longue maladie.

Le Seigneur sait délivrer de
l'épreuve ceux qui l'honorent.

Pierre 2 :9.
L'incinération aura lieu à Vevey,

vendredi 14 avril 1961.
Culte au crématoire, à 15 heures.
Honneurs à l'issue du culte.
Domicile mortuaire : chapelle du

crématoire où les fleurs peuvent'^etre
déposées.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Et voici que je suis avec vous
tous les jours, jusqu'à la fin du

monde. Matt. 20 :20.
Les familles Zimmermann , Dubois,

Favre et alliées ont le pénible devoir
de fai re part du décès de leur cher
beau-frère, oncle, parrain, parent et
ami,

Monsieur Jules ÂNDRIÉ
ancien employé au V. R. à Cernier

décédé ce jour à l'âge de 81 ans.
Neuchâtel, 11 avril 1961.

(c/o René Favre, Sablons 29)
L'incinération, sans suite, aura lieu

au crématoire de Neuchâtel, jeudi
13 avril, à 15 heures.

Domicile mortuaire : hôpital de Lan-
deyeux.

Départ pour le crématoire à 14 h 30.

Madame Marcel Debrot, à Bevaix ;
Monsieur Albert Bridel ;
Mademoiselle Marie-Louise Bridel,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont le grand chagrin de faire part

du décès de

Monsieur Marcel DEBROT
leur très cher époux, beau-fils, beau-
frère, parent et ami, que Dieu a repris
à Lui dans sa 62me année.

Bevaix, le 11 avril 1961.
Dieu est pour nous un refuge et

un appui, un secours qui ne
manque jamais dans la détresse.

Ps. 46 : 2.
L'ensevelissement aura lieu à Beva ix,

le jeudi 13 avril 1961, à 14 heures.
Culte pour la famille à 13 h. 30,- au
domicile mortuaire. u »-! ¦
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité du Chœur d'hommes « Le
Vignoble »-, Bevaix, informe ses mem-
bres du décès de

Monsieur Marcel DEBROT
membre passif de la société et les
prie d'assister à l'ensevelisssement,
qui aura lieu jeudi , à 14 heures.

Le comité de l'Union chorale de Bôle
a le pénible devoir d'informer ses
membres du décès de

Madame Paul VUITEL
épouse de Monsieu r Paul Vuitel, mem-
bre actif. L'ensevelissement aura lieu
à Colombier, mercredi 12 avril, à
14 heures.

I 

Aujourd'hui

SOLEIL Lever 05.49
Coucher 19.14

LUNE Lever 04.36
Coucher 16.01

En page 4 : le carnet du jour
et les émissions radlophonlques

La contribution ecclésiastique facul-
tative a rapporté, en 1960 la somme
de 2,287,207 fr. 32, somme qui se ré-
partit ainsi : 1,909,964 fr. 73 pour
l'Eglise réformée évangélique neuchâ-
teloise ; 355,092 fr. 31 pour l'Eglise
catholique romaine et 22,150 fr. 28
pour l'Eglise catholique chrétienne.

La somme versée à l'Eglise réformée
par les contribuables imposés au taux
progressif a été de 1,478,096 fr. 48 pour
les personnes physiques et de 422 mil-
.le 808 fr. 40 pour les personnes mo-
rales. Pour les contribuables imposés au
•taux proportionnel (fondations), la
somme a été de 9059 fr. 85, soit un
total de 1,909,964 fr. 73.

Au cours de l'année 1959, la somme
totale pour l'Eglise réformée n'avait
été que de 1,473,994 fr. 81. On constate
donc une augmentation de 435,969 fr. 92.

Durant les cinq dernières années, la
'somme nette encaissée par l'adminis-
tration cantonale pour le compte de
l'Eglise réformée a suivi une progres-
sion qui a été la suivante : 1956 :
1,330,342 fr. 90 ; 1957 : 1,365,740 fr. 21 ;
1958 : 1,664,561 fr. 15 ; 1959 : 1 mil-
lion 473,994 fr. 81 ; et 1960 : 1 mil-
lion 909,964 fr. 73. Cette progression
a également été suivie pour les autres
Eglises.

La somme totale de 2,287,207 fr. 32
à été versée aux trois Eglises selon
la proportion suivante : Eglise réfor-
mée : 83,50 % ; Eglise catholique ro-
maine: 15,53% et Eglise catholique
xhrétienne : 0,97 %.

Ces résultats confirment qu'une con-
tribution ecclésiastique obligatoire
n'était nullement nécessaire pour ac-
croître les ressources des Eglises.

La contribution
ecclésiastique facultative
a rapporté 2,280 ,000 fr.

en 1960

La chancellerie d'Etat nous commu-
nique :

Dans sa séance du 7 avril, le Conseil
d'Etat a nommé M. Werner Sôrensen,
docteur es sciences, originaire de Neu-
châtel, domicilié à Corcelles, en qualité
dé professeur extraordinaire de mathé-
matiques à la faculté, des sciences de
l'université.

Dans sa séance du 11 avril, le Con-
seil d'Etat a nommé M. Nicolas Bonhô-
te, originaire de Neuchâtel, où il est
domicilié, en qualité de professeur de
français et d'histoire au Gymnase can-
tonal ;
. il a autorisé Mme Marguerite Bieder-
mann-Hug, originaire de Jens (Berne),
¦domiciliée à Boudiry, à pratiquer dans
le 'canton en qualité d'infirmière.
Situation du marché du travail
et état du chômage à fin mars

Demandes d'emploi, 139 (167) ; places
vacantes, 116 (124) ; placements, '76
(65) ; chômeurs complets, 29 (52) ;
chômeurs partiels 37 (59).

Las chiffres indiqués entrie parenthè-
ses représentent la situation du mois
précédent.

Nominations
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Délai de réception

des annonces
Nous informons nos clients d'annonces et le public en général

qu'en raison de la diminution des heures de travail dans l'impri- .
merie, nous avons dû modifier légèrement le délai de réception
des annonces. • ¦ 

¦ ¦

En conséquence, dès le 17 avril prochain, les annonces
destinées au numéro du lendemain seront reçues ju squ'à

10 heures
(annonces d'un quart de page et plus 9 heures) .

Les annonces destinées au numéro du LUNDI doivent
nous parvenir le VENDREDI jusqu'à 15 heures (annonces d'un
quart de page et plus : 14 h 30).

Administration
de: là « Feuille d'avis de Neuchâtel »

IMPRIMERIE) CSilNTKALE „met de la M
TEUII&JE D'AVIS D|B NEUCHATEL SA. :

"6, rue dai Concert - Neuchâtel |
Directeur : Maie Wolfrath =

Rédacteur en chef du journal : t
Heoé Braiohet • ¦ ¦ • "- ¦

M__WW__M__W__MIB_MWIIWMI MIIM iiilll "lllwi mil ".ll .lll
I Tél. (038) 5 30 13 J

. Les élevés suivantes des classes d ap-
prentissage ont obtenu le certificat de
connaissances théoriques ainsi que le
certificat fédéral de capacité délivré
par le département de l'industrie :

Couture pour dames. — Mlles Sylvie
Benoît , Antoinette Maradan , Sonia Mill-
ier. Ursula Reusser, Nadia Tartaglia ,
Irène Walther.

Lingerie. — Mlles Monique Fuchs, Isa-
belle Gédet, Catherine Maurer, Marian-
ne Wagner.

Les élèves suivantes, qui ont suivi
trois cours trimestriels A de couture
pour dames et subi avec succès lés exa-
mens prévus par Je règlement, ont ob-
tenu le témoignage de connaissances
pratiques :

Mlles Marlyse Barbezat , Lise-May Pin ,
Marine de Pourtalès.

- A l'école professionnelle
de jeunes filles

(spj Jeudi 6 avril a eu lieu, à l'hôtel de
Commune, l'assemblée générale de la so-
ciété de tir «Patrie », sous la présidence
de M. Claude Bourquin. Ce dernier invite
tout d'abord l'assemblée à. se lever pour
commémorer la mort survenue dernière-
ment à un de ses membres' dévoués, M.
William Bobert. Puis le dernier procès-
verbal est lu et adopté. C'est alors au
tour du président , dans son rapport de
gestion, d'analyser les faits principaux
survenus au sein de la société durant
l'exercice écoulé.

Le secrétaire - caissier donne ensuite
connaissance des comptes, qui bouclent
par un bénéfice de 238 fr. 93. La fortune
de la société au 6 avril se monte à
948 fr. 33, soit un chiffre bien inférieur
à celui de l'année dernière , ceci prove-
nant du fait des importantes rénovations
faites à l'immeuble du stand, en 1960.

Les différents rapports sont acceptés à
l'unanimité.

La cotisation annuelle est fixée .à 1 fr.,
tandis que -l'amende, elle, est portée de
1 fr. à 2 fr., ceci afin que l'assistance
aux assemblées soit plus nombreuse à
l'avenir.

Le comité est ainsi constitué pour l'an-
née 1961-1962 : président , Claude Bour-
quin ; vice-président, Albert Sermet ; se-
crétaire-caissier , Maurice Bovet ; moniteur
de tir, André Mougln ; cantinier, René
Suml ; cartouchief , Ernest Scheurer ; chef
cibarre , Jean - Pierre Cuche ; assesseur,
Marcel Tschanz. Quant à MM. Marcel
Bedoy et Willy Junod, Ils fonctionneront
comme vérificateurs, de comptes ; sup-
pléant, J. Marina.

n appartint au moniteur de tir enfin
de donner toutes les précisions au sujet
des tirs obligatoires et des tirs en cam-
pagne.

Dans les divers, il est décidé d'organi-
ser, les 24 et 25 juin , en même temps
que le tir de fédération, une kermesse en
collaboration avec la société de musique
«La Constante».

Assemblée générale
de la société de tir « Patrie »

CORNALX
Chronique agricole

(c) L'automne i960, extraordinairement
humide avait empêché les agriculteurs
de labourer et de semer. Les viticul-
teurs de leur côté, n 'avaient pu faire
les défonçages prévus pour les nouvel-
les plantations.

Le beau temps dont  nous jouissons
depuis la mi-février a permis de com-
bler ce retard et il fal lut  que le dépôt
commercial de la société d'agriculture
du district livre des semences de fro-
ment de printemps pour emblaver envi-
ron 400 poses de terres dans la région ,
entre Sain t-Biaise et le Landeron.

Dès maintenant , en parcourant la
campagne , on voit pointer les jeunes
pousses vertes et on peut s'assurer que
nos bonnes terres à blé qui ont été
l'objet au cours de l'hiver de nombreu-
ses transactions et d'offres d'achat à
haut prix, donnent encore de belles
moissons.

MARIN-EPAGNIER '

Orage et grêle
(c) Lundi soir, peu après 19 heures , un
violen t orage accompagné de grêle s'est
abattu sur la région. La chute de grêle
a été de courte durée mais les arbres
fruitiers en pleine floraison et les cul-
tures maraîchères ont subi des dégâts.

Au cours de l'orage, la foudre est
tombée à deux reprises sur la ligne
électrique alimentant les immeubles des
Perveuils . Les installations intérieures
et le téléphone ont été endommagés.

Madame et Monsieur
Jean-Louis HEGELBACH-CTJOHE ain-
si que Micheline ont la Joie d'annon-
cer la naissance de

Francine - Cosette
10 avril 1961

Neuchâtel Colombier
Maternité Société 8
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